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Ouverture de 
la Cinémathèque

SOIREE AU SEMINAIRE LE 27 MAI

Jeudi soir le 27 mai la Cinéma­
thèque de Joliette donnera une soi­
ree pour marquer l'ouverture offi- 
cjolle. Le Dr C.-A. Roussin, président, 
présidera et expliquera ce que c'est 
qu'une cinémathèque et les services 
qu'elle peut rendre. Cette soirée est 

isée par le Conseil du Film de 
j0|icîîc M. François Bertrand, direc­
teur regional de l'O.N.F. et annon­
ceur de ' Un homme et son péché", 
sera présent et dira un mot. Le pro­
gramme comprendra un Film sur le 
Concrès rr^-ial d'Ottawa, offert en 
primeur, et copie officielle, ainsi 

"Saguenay", et "Vient de paraî­
tre" édition du livre) et un Film mu- 

"L hymne des rations", dirigée 
per Arturo Toscanini, chef d'orches- 
• de reputation internationale.

La soirée aura lieu au Séminaire 
o 6 h 15. Entrée libre. Les enfants

? or t pas admis.
--------------------------- --- — — ^

Ligue des
Propriétaires

ASSEMBLEE CE SOIR

•.semblée générale de la Ligue 
3ropriétaires, ce soir, à 8 h. 15 

j la salle de l'Hôtel de ville. Problô- 
importants à régler. Invitation

i îc ale aux dames.
------------------+------------------

Dernier coup de 
sifflet...

VOTRE CHAR S'EN IRA VERS RE- 
MIGNY - VOTRE PART EST-ELLE 
PRETE? - POURQUOI?

TROIS SOUS LE NUMERO

Nos ouvriers et la doctrine sociale de l’Eglise
Encore une fois, la Vierge Marie a été 
honorée par un hommage public diocésain

Les grandioses solennités de la La prédication en plusieurs en-1 pineau qui avait pr.s place au trô- 
fête diocésaine qui marquait les 10 droits porta sur la place que doit ne, et Son Exc. Mgr Jetté, qui assis-
et 11 mai 1947 le passage à Jo­
liette de la Statue miraculeuse de

ocuper Marie dans nos vies, dans 
les vocations religieuses, missionnai-

N.-Darne du Cap, avaient tellement I res, sacerdotales. Et dimanche après-
ravivé la ferveur des Fidèles par leur 
éclat et les bénédictions multiples 
dont elles furent l'occasion que c'est 
avec un enthousiasme unanime que 
fut saluée cette année la décision de 
Son Exc. Mgr Papineau de donner 
au 1er anniversaire de ce triomphe 
marial une solennité particulière. 
Ainsi depuis quelques mois, le Cen­
tre Marial diocésain, un service de 
l'Action catholique organisée, pré­
parait de grandes fêtes pour le 16 
mai. La Journée Mariale diocésaine 
de 1948 devait être le couronnement 
de toutes les journées mariales pa­
roissiales qui se sont succédé depuis 
le début de janvier, un nouvel as­
saut de suppliques à Marie, la Reine 
de la Paix que l'on invoquerait par­
ticulièrement cette année sous son 
vocable de Reine du Clergé ,Reine 
des Vocations, d'après le principe 
que plus il y aura de prêtres pour 
le salut du monde plus la véritable 
paix celle préconisée par l'Eglise 
catholique aura de chance d'être 
établie sur le monde.

Pour le succès de la grande Jour­
née Mariale du 16 mai, on avait de­
mandé aux petits enfants des écoles 
des prières spéciales et depuis le

midi des milliers de Fidèles de tous 
les coins du diocèse devaient con­
verger vers Joliette où une procession 
par les rues de la ville conduirait 
ces flots de Fidèles vers le couvent 
de l'immaculée Conception ou en 
plein air serait donné un sermon 
puis de là à la cathédrale, alors que 
dans le parterre de l'Evêché devaient 
avoir lieu la consécration du diocè­
se a la Vierge et un salut solennel 
du T. S. Sacrement.

Dimanche un peu avant midi les 
cataractes du ciel s'ouvrirent sou­
dain, une pluie bienfaisante pour les 
fruits de la terre, se mit à tomber. 
La Vierge offrait à Son Divin Fils le 
sacrifice du triomphe extérieur dont 
elle eut été l'objet par une journée 
ensoleillée et se contentait d'avance 
de l'hommage que les Fidèles, sur­
pris par ce contretemps inattendu, 
pourraient quand même lui offrir.

Des hauts-parleurs annoncèrent 
alors par les rues de la ville que la 
procession et les démonstrations ex­
térieures étaient contremandées pour 
être remplacées par une cérémonie 
à la Cathédrale, à 3 h. 30. 

ne

C'est mardi prochain, 25 mai, que 
en remplira tout un wagon d'effets 
Dur les colons, nos excellents amis 

Je St-Urbain de Rémigny au Témls- 
îmingue.
Il est entendu que le camion pas- 
i durant la matinée pour la cueil­

le des boîtes et des articles. Et 
jéja On bon- nombre de bienfaiteurs 

ont donné leur adresse et m'ont | 
méré des frstes d'articles qui se­

ront ou utiles ou agréables à nos 
amis de là-bas.

Mais, vous qui n'avez pas encore 
ngé à envoyer quoi que ce soit, 

me demandez la raison de ce
* massage et de cet envoi d'effets

charité. Sans trop y songer, vous 
demandez: Pourquoi aider ces 

gens . . . qui sont partis volontaire­
ment?

Ces braves colons de Rémigny
• éritent justement notre respect et 

notre entr'aide parce qu'ils sont nos
irents et nos amis et qu'ils ont 

consenti à s'éloigner pour ouvrir des 
terres neuves.

Ces braves colons de Rémigny ont 
un taux de natalité de 55 à 58 au 
mille tandis qu'il atteint à peine le 
T0 dans nos vieilles paroisses.

Ces braves colons de Rémigny ont 
fait grand honneur au diocèse de 
Joliette en se bâtissant une belle 
église et en formant une paroisse où 
i on s'aime et où l'on s'ent'aide.

Cos braves colons do Rémigny ont 
déjà leur chantier coopératif: cela 
veut dire qu'ils exploitent la forêt 
en braves catholiques pour consoli­
der leurs établissements agricoles.

Ces braves colons de Rémigny 
sont teilement encouragés lorsqu'ils 
reçoivent un souvenir tangible des 
parents et amis qu'ils ont laissés.

Déjà, je m'aperçois que vous êtes 
gagné, vous qui ne pensiez pas à 
leur envoyer le moindre colis. Vous 
vous demandez ce que vous allez 
leur réserver? Mettez-vous à leur 
place1 Qu'est-ce que vous aimeriez 
recevoir de Pierre.... votro ami ou 
•le Jean votre ancien voisin? Un lit, 
une boîte de linge, un demi-minot 
•'* patates pour les semences ou 
,fois pains de sucre cachés dans un 
colis?

Ce qui fait la vraie richesse des 
' dons, c'est que l'on se rend servi­

' mutuellement après s'être voulu 
du bien les uns aux autresl 

Procurez-vous donc ce bonheur 
1 aider au chargement du char de 

Rémigny, vous ferez oeuvre do chré- 
,|f.*n et de patrioto riche de la divine 
charité. Merci!

F. M., ptre.
--------------- ------------------------------------- ---------------------------------------—

Félicitations à Mgr 
Ls Lussier, P.D.

Mgr Louis Lussier, P.D., ancien élô- 
'* du Séminaire de Joliette (1911 - 

curé de Ponteix, Saskatche­
wan, vient d'être nommé représen­
tant du Comité do la Survivance 
fançai$e au Conseil d'administra- 

,'on do Radio-Gravelbourg.
Nos félicitations.

Dès 2 heures des fidèles arrivaient 
à la cathédrale des cinq paroisses 

1er de mai, le mois de Marie, les de la ville et de l'extérieur. Vers 3 tes les ocasions par lesquelles Jésus 
fidèles qui en suivaient les pieux ex- heures, le flot grandissant des servi-. homme grandit en âge en grâce et

tait à la stalle. Après la récitation 
d'un chapelet dont s mystères 
étaient chantés par la foule, M. l'ab­
bé Arthur Delorme, p S.S, directeur 
de l'Oeuvre des Vocations du diocè­
se de Montréal, prononça un ma­
gistral sermon dans lequel, après 
un émouvant rapprochement entre 
la scène évangéllqi - de Marie au 
Cénacle au milieu . : Apôtres et 
des disciples attendo • Esprit Saint 
d'une part et la scèr ; offerte par ce 
spectacle unique de Evêque du 
diocèse entouré de ses . r -très et des 
fidèles au cénacle d a Cathédrale 
en ce jour de Pentecc**: consacré à 
Marie, Reine des Apc* Reine des 
Vocations, le prédico* fit ressortir 
de façon splendide le d o de Marie 
dans la vocation de à <on rôle 
de Prêtre et Rédempî< r et dans la 
vocotion de chacun d- rous Marie, 
collaboratrice de l'er îhissement de 
la grâce sacerdotale o- J< sus-prêtre 
est distributrice de taures les grâces 
de vocation. Marie, o aboratrice 
des manifestations er > - s de Son 
incomparable Esprit de sacrifice, est 
inspiratrice de tout es: r * de sacrifi­
ce dans les âmes rachetées

Marie, éducatrice h sainteté 
dans le Christ par la p^fection avec 
laquelle elle ne se refusa jamais en 
quoi que ce soit et su* c'e.enir tou-

ercices priaient pour que Marie re­
garde du haut du ciel, les peuples 
affligés et à l'occasion du ralliement 
Joliettain en son honneur, exauce 
nos prières.

La Journée de dimanche dernier 
débuta dans chaque paroisse où on 
nous apprend que les communions 
en l'honneur de Marie furent très 
nombreuses,* jamais un dimanche de 
mai ne fut aussi fervent si l'on ex­
cepte le 11 mai 1947.

teurs de Marie se mit à réciter le en sagesse est par rr s on éducatri- 
chapelet en attendant le moment ce de sainteté dans nc: âmes par la 
fixé pour la cérémonie. A 3 h. 30 la valeur primordiale qu elle a su don-
cathédrale regorgeait de fidèles: au 
moins 2,000 personnes de tous les 
coins du diocèse (nous en avons re-

La journée syndicale de dimanche prochain avant tout 
journée de prière, journée d'étude, journée de con­
tacts fraternels — Séance publique, samedi soir — 
Sermon dans les églises — Forum — Banquet *

Joliette ville et diocèse) va de l'a* brer dans les erreurs et les catastro-; piration sociale et plus particulière- 
vant dans toutes les sphères de l'ac- phes du communisme athée qui est ment syndicale. Ce drame intitulé ; 
tivité religieuse, socia'e, agricole, une fausse réaction aux abus néfas- "Conflits" sera interprété par une 
industrielle, ouvrière et commercia* tes qu'un capitalisme mal dirigé et troupe de Trois-Rivières dont l'auteur
le, grâce à un concours providentiel 
de circonstances dont il faut bien te­
nir compte

Le premier pasteur de notre dio­
cèse, dont le zèle est inlassable et 
la sollicitude paternelle toujours en 
éveil, suscite, encourage, aide, fa-

séparé de la morale catholique a 
suscitées dans les masses ouvrières 
du monde depuis une cinquantaine 
d'années.

Un substantiel et élégant program­
me souvenir de cette journée dont 
on a fait imprimer près de deux mil

lui-même, M. Jacques Morency. Aus­
si causerie sur la COOPERATION, 
par M. Henri Savignac, organisa­
teur du Conseil Central. Une comé­
die intitulée: DECLARATION.

DIMANCHE, 23 MAI ;
A. — Partie religieuse ;

Sermon sur le syndicalisme catho­
lique donné à toutes les messes pa­
roissiales par des prédicateurs invi­
tés.

verise tout organisme dont il espère *e coP'es sera distribué en fin de se- 
vûir les fidèles bénéficier pour le rra‘ne, gràce à la généreuse colla* 
plus grand profit de leurs âmes et boration de Son Excellence Mgr Pa- 
l'avancement du règne du Christ En Pineau' de l'hon Ministre provincial 
cela, il suit avec une soumission édi- du travail, de Me Geo.-Emile Lapai- 
fiante les directives de Notre St-Père me» député au fédéral, de la Cité _ Séance d'étude*, 
le Pape, le Pontife suprême de l'E- de Jo,iette' de l'Action catholique 
glise et Dieu bénit ses oeuvras organisée, du Séminaire, de nom­

. . breux marchands, industriels et hom-
Nous en aurons une autre preuve me$ d-affaires de notre viMe( et de5

dimanche prochain dans la 7e jour- ,9 dicats en activité à Joliette 
nee syndicale organisée sous son e, dans ,a ré ion 
patronage par le Conseil Central Sur ,es centrales de ce pro­
des Syndicats de Joliette dans le but gramme-souvenir on pourra lire l'or- 
do mieux faire connaître aux ou do des (êtes de ,a 7ème journée 
vriers syndiqués et à tous les fidèles dica,e te, que reproduit ici 
la beaute et les bons effets de la
doctrine sociale de l'Eglise catholi* SAMEDI SOIR, 22 MAI:
que, la seule qui peut de nos jours Présentation à la salle académi-
sauver !e monde en danger de som- que du Séminaire d'un drame, d'ins-

Pour toute la population de Jo­
liette, à 2 h. 30 p.m., à la salle de 
l'Ecole Supérieure St-Viateur. Le fo­
rum portera sur le problème actuel 
du coût de la vie.
C. — Banquet :

Au Château Windsor, à 6 h. 30 
p.m., sous la présidence de M. Henri 
Thouin, président du Conseil Cen­
tral des Syndicats catholiques de Jo­
liette. Président d'honneur; Son Ex­
cellence Mgr J.-A Papineau et Son 
Hon. le Maire Geo.-Etienne Laporte.

ner au devoir d'étp^ qu monotone 
quotidien, au perfectionnement des 
actions ordinaires.

marqué de Mascouche, de l'Epipha- Ce sermon tout en chantant une 
nie, de Ste-Julienne, de St-Jacques, des gloires de Marie, jeta dans les 
de St-Norbert, de l'Ile du Pas, de âmes de nouveaux élans vers la 
Ste-Elisabeth, de Crabtree, etc., etc) perfection, une nouvelle ardeur 
une cinquantaine de prêtres et reli- pour l'accomplissement de la volon-
gieux entouraient Son Exc. Mgr Pa< (à «uivre à la dernière pape)

BEAU SUCCES DU SERVICE DE Travaux
dans le parterre 

de l'EvêchéPREPARATION AU MARIAGE
Hier soir, avait lieu la dernière 

réunion des jeunes fiancés ou futurs 
mariés, (une quarantaine» qui, de­
puis le début de février, ont suivi 
chaque mercredi, les Cours de Pré­
paration au mariage donnés à Jo­
liette, sous la direction de M l'abbé 
Gérard Coderre, directeur diocé­
sain de l'Action catholique. Pour une 
première experience, ce fut un suc­
cès si l'on en juge par les élogieuses 
appréciations des participants. "En 
toute sincérité, dit l'une des jeunes 
filles, je ne pourrais dire tout ce que 
m'a donné le Service de prépara­
tion. Il faut avoir suivi , les Cours 
pour le savoir".

"Je ne savais pas, dit un jeune 
garçon qu'on pouvait ramasser tant 
d'enseignements et nous les donner 
avec autant de générosité et de 
bienveillance".

"Je suis ferré, dit un autre. Sans 
ces Cours, je me demande si j'aurais 
su ce que je faisais en me mariant.

vie religieuse, quatre ans pour le 
sacerdoce, mais en vue du maria­
ge, quelle préparation spéciale ap­
porte-t-on? A l'école on évite d'en 
parler parce qu'on est trop jeune. 
Quand on vient pour se marier, on 
est rendu trop vieux. On essaie bien 
d'en trouver quelques notions dans 
les conversations ou au cinéma, 
mais on constate que les conversa­
tions sont remplies d'imprécisions, de 
fausse pudeur, ou dé légèreté dé­
concertante, et que le cinéma donne 
une trompeuse illusion de l'amour 
représentant le côté du mariage le 
plus facile à vivre.

Le mariage est un métier noble 
mais compliqué, une vocation méri­
toire, mais exigeante, une vie d'uni­
té avec ses tempéraments et ses 
jours dissemblables, enfin un moyen 
de se perfectionner chrétiennement 
et d'assurer son salut éternel.

Les Cours de Préparation au Ma­
riage donnent aux Fiancés une no-

Yoland Guérard 
aux "Amis de
l'Art", à C K A C

Au programme des "Amis de 
l'Art", diffusé samedi prochain le 22 
mai au poste C.K.A.C, de 1 hre 15 
à l hre 30 p.m., M. Yoland Guérard, 
basse chantante, interprétera les 
quatre pièces que voici:
"Amour", ai' de Flavio . Haendel 
"Air de Caron" de l'opéra "Alces­

te" ..................................... Lulli
"Le Jour" .. .. . . Speaks
"Il lacerato spirito" de l'opéra "Si­

mon Boccanegra" ........ Verdi
Monsieur Fernand Lindsay, élève 

de Philo II au Séminaire de Joliette, 
sera au piano d'accompagnement.

LA FETE DU
SEMINAIRELa Corporation Episcopale ayant 

décidé d'élargir et de faire recou­
vrir en béton bitumineux les deux
avenues d'accès ainsi que le terrain mercred'' ^ rr,ai' *es Prepafo
de stationnement situé dans le par- '^s vrr * ,Cur tram' au dehors corn*
terre de l'évêche, et le chemin con- we ou dedan5 Au fond de lo cour 
duisant au garage à l'arrière de la on "^lldozer” prépare le terrain à 
Maison, le contrat pour ces travaux ' c°nfect'on d un quatrième jeu de 

.de réfection a été accordé à Joliet- tenn's' *on(T de lo clôture de 
te Contruction Co. Ltd. Ces amélio- vêché' à ''orée du Petit bois; deux 
rations ont eme la disparition d'un 9ros orbres °"1 éte abattus recer?* 
des trois derme s pins que le temps ment dr,n? co but* ^u/* f terra!n . 
nous avait conservés des premiers centre' e bulldozer rétob it le ni-

Je ne regrette qu une chose, c est jjon eXacte du mariage, de ses 
qu'un plus grand nombre de futurs dr0jfS# <je ses devoirs de ses lois, de 
époux n'aient pu en bénéficier".

D'ailleurs les noms des conféren­
ciers et les titres des cours suffisent 
à dire toute l'ampleur et tout le sé­
rieux en même temps que le ton 
pratique et l'efficacité de ces quin­
ze soirées. Mentionnons parmi les 
professeurs ou conférenciers: Son
Exc. Mgr Ed. Jetté, M. l'abbé G.
Coderre, MM. les abbés Robert 
Gaudet, Jean Lafrenière, F. Lasalle,
Léo Forest, A. Désy, V. Amyot, P.
Lafortune, Lucien Sylvestre, René 
Bounadère, Paul Cantara, Alb. La­
lande, Alphonse L?febvre. Le Dr 
Jos. Lafortune, le not. J.-Frs Hétu,
Gardes Naud, Robert et Chaput, M. 
et Mme René Arcand (Georgette 
Thellenf, M. et Mme Paul Germain 
(Jeanne-Alice Arcand), anciens jo- 
cistes. Et aux titres des cours: La
situation actuelle du mariage. — Psy­
chologie masculine et féminine. *—
Préparation économique. — Mystique 
du mariage. — Cérémonie. — Ma­
riage au point de vuo légal. — Ana­
tomie et physiologie. — Vie Intime 
des époux. — Hygiène générale. —
Mariage au point de vue moral. —
Les premiers temps du mariage.

On se prépare un an pour sa 
promièro communion, six mois pour 
la confirmation, deux ans pour la

Commerce des jeunes, un jeune con­
férencier nous a démontré que l'a­
venir appartient à chaque individu 
qui sait observer et qui veut appren-

dfi-|'hktoire dï I veau primitif, en comblant les exca-1 dre. Jeune homme compétent et1 ,1® . CeluI votions nécessitées, ''an dernier, par d'une culture solide, M. Mélonçon,

Grand forum public
Dimanche, le 23 mai, à 2 hres p.m., à l'Ecole Supérieure St-Viateur

A la Journée Syndicale

QUESTIONS A L'ETUDEp
1. — Comparaison entre le salaire et le coût de la vie (valeur réelle et

valeur nominale du salaire).
2. — Est-ce que ce sont les salaires qui font augmenter le coût de la vie?
3. — Les gens gaspillent-ils plus aujourd'hui qu'autrefois?
4. — Est-ce que la coopération ne serait pas un moyen de combler la

différence entre la valeur reelle et la valeur nominale du salaire?
5. — Qu est-ce qu'une coopérative de consommation? — Qu'est-ce qu'­

une coopérative d'habitation? — Qu'est-ce qu'une coopérative de 
crédit?

* * *

Venez tous participer a ce forum qui sera très intéressant et très 
utile à tout le monde. — Le directeur du forum sera M. Jean Michaud, 
Directeur de l'Organisation de la Confédération des Travailleurs Catholi­
ques du Canada.

M. JEAN MELANÇON DEVANT
LA CHAMBRE DE COMMERCE

Lundi dernier, lors du souper- services à la jeunesse, qui veut se 
causerie mensuel de la Chambre de faire un avenir brillant et lucratif.

qui vivait encore en bordure du trot 
îoir à quelques pas de la rue St- 
Charles est toml é sous les coups de 
la faucheuse moderne, samedi 
après-midi emp *ant dans sa chute 
des milliers de souvenirs de la vieil­
le histoire entre autres les souvenirs 
des milliers de pancartes que la 
publicité sport» ou théâtrale y a 
affichées au cours des âges.

INITIATION
ses difficultés, de sa noblesse, de 
sa valeur d'enrichissement, de sa 
préparation éloignée et immédiate, 
etc., etc. Tous les acpects y sont con­
sidérés, à la lumière de la foi, de 
la doctrine de l'Eglise, do l'expé­
rience et d'une psychologie saine et 
pratique. Voilà pourquoi ils ont été 
organisés et suivis avec tant d'inté­
rêt. Voilà pourquoi ils produisent 
d'aussi bons fruits.

A l'occasion de la soirée do clô­
ture hier, les fiancés, quelques-uns 
déjà mariés, les conférenciers et au­
môniers se sont réunis pour des 
échanges de vue et la cérémonie 
d'usage des remerciements à tous 
ceux qui de quelque manière ont 
contribué au succès des Cours. On 
a adressé entre autres des remercie­
ments au Dr J.-P. Allairo qui a prêté 
la salle de l'Unité Sanitaire pour les 
réunions des jeunes filles et on ci 
servi un goûter à tous.

La deuxième série des Cours de 
Préparation au Mariage commence­
ra en septembre prochain et se don­
nera pendant 15 mercredis consécu­
tifs.

Le Comité Central de ce ser­
vice est à 54 nord, Place 
Bourget, Joliette.

Les Filles d'Isabelle sont cordia­
lement invitées d'assister à l'initia­
tion du Cercle ^ancta Maria de 
Montréal, dime che lé 23 mai, à 
l'hôtel Queen's rue Windsor.

L'initiation co mencera à 2 hres 
et le banquet à 7 h. 30 dans le
"Salon Espagnol .

----------------------- ----—-------------------------

Chez les
Chevaliers 

de Colomb
Lo Congrès provincial de l'Or­

dre dos Chevaliers de Colomb se 
tiendra cette année, à Rivière du 
Loup, les 22 of 73 mai courant.

Los délégué0 qui représenteront 
officiellement lo Conseil Joliette, No 
1468, sont MM Max Perrault, Grand 
Chevalier et Antonio Dupuis, dépu­
té Grand Chevalier.

Plusieurs autres membres accom­
pagneront la délégation. On sait 
d'ailleurs que chaque membre on
règle peut assister à ce congrès.

♦ * ♦
Le Conseil Joliette procédera à 

une Initiation lo 13 juin prochain.

la construction du théâtre du pa­
geant, du puits de l'orchestre et des 
estrades.

Sur la terrasse, les parterres sont 
recouverts de tourbe, les allées sont 
ratissées; un peu partout, les déco­
rations viennent donner au Séminai­
re un air de fête: les drapeaux se 
hissent et flottent dans un vent de 
printanière gaieté et de joyeuse 
bienvenue.

C'est que la FETE DU SEMINAIRE I

gérant général adjoint à la United 
Auto Parts, a su capter l'attention 
des quelques cents personnes réu­
nies.

M. Melançon émet l'opinion que 
pour partir en affaires, il faut mûre­
ment réfléchir et ne pas prendre une 
décision prompte et spontanée. Il 
faut tout d'abord se demander quels 
sont les moyens dp réussite en un 
mot placer de son côté tous les 
atouts. Mais il faut surtout, et c'est 
là un point important, contribuer 
largement, avec de l'épargne faite

Après avoir comparé les méthodes de confiance en soi et de prestige, 
employées par nos ainés et notre j à inspirer confiance à des supérieurs 
génération, le conférencier en a con- d la clientèle. Un autre point qui, 
clu que si les moyens changent, l'o- ^\on le conférencier est d'importan-
pinion et l'exemple donné par les ce ma's moindre que le premier, 
plus âgés rendent d'appréciables <à suivre à la dernière page)

diocésain voit se grouper tou: les LEÇONS DE CIVISME
membres du clergé du diocèse, les 
anciens élèves et anciens membres 
du personnel, prêtres ou religieux, 
les représentants de l'Université de 
Montréal, ainsi que des collèges et 
séminaires affiliés ou voisins, les cu­
rés des paroisses d'où viennent nos 
élèves, les membres de la Direction 
Générale et de la Direction Provin­
ciale locale des Clercs de Saint- 
Viateur, auxquels se joignent les 
députés du comté, le maire et le 
secrétaire de la Cite de Joliette, les 
membres du Bureau de Direction de 
l'Association des Anciens Elèves et 
ceux de nos anciens, membres de la 
magistrature, du Sénat, de la Chpm- 
bre des Communes, du Conseil Légis­
latif et do l'Assemblée Législative, 

(à auivrr à In dernière page) 
----------------- -—-------------

Journée Mariale
1948

Semaine du 16 au 22 mai: M. R. 
Guilbeault, ptre, St-Roch.

Semaine du 23 au 29 mai: M.
Toupin, ptre, St-Jean-de-Matha.

Semaine du 30 mai au 5 juin: M. 
W. Bérard, ptre, St*Edmond.

SOUS LES AUSPICES DE
DESORMEAUX b FRERES

Jeudi dernier, plusieurs représen-1 des piétons. A cette occasion, on a
I | 9 ff . • . • f P I _ _ » •. A J •tants de différentes organisations de 

la ville étaient les invités de Désor- 
mcaux et Frères dans la salle à dî­
ner du Château Windsor, pour ad­
mirer un film traitant sur la manière 
la plus sûre de conduire une auto­
mobile. M. Fernand Roy, gérant chez 
Desormeaux et Frères, distributeurs 
Molson pour Joliette et la région, 
faisait les honneurs de la réception. 
MM. Gagnon, surintendant du servi­
ce du transport, et Armand Pam- 
brun, gérant du service de publicité, 
tous deux des bureaux de Montréal, 
assistaient aussi à la soirée.

Après une courte réception, pen­
dant laquelle, tous eurent l'avantage 
de fraterniser, M. Gagnon expliqua 
le but de la réunion. Il dit, entre au­
tres choses que la Brasserie Molscn
se proposait de consacrer la majeu­
re partie de ses fonds de publicité 
à promouvoir chez les habitués de 
la route, la prudence et le respect

fabriqué un film traitant du sujet, et 
ce film sera à la disposition de tou­
te organisation qui en fera la de­
mande par l'entremise d'un agent 
local. M. R. Paquin a alors fait pas­
ser ce film devant nos yeux où pour 
un non habitué à conduire une au­
tomobile, il était facile de relever 
plus de vingt manières imprudentes 
qui occasionnent des accidents. 
Deux autres films éducationnels fu­
rent déroulés, dont le plus goûté fut 
uri voyage sur notre majestueux St- 
Laurent, à partir de Kingston à Gas- 
pé. Un lunch a été servi aux invités, 
parmi lesquels on remarquait MM. 
les échevins N. Hottin, maire-sup­
pléant, G. Beaudry, A. Robillard, A. 
Ducharme, E. Martel; M. Maurice 
Desrochers, président de la Chambre 
de Commerce, et le bureau de direc­
tion, MM. Raoul Jetté, assistant-se­
crétaire, et M. Lévesque, représen­
tant les employés municipaux, et au­
tres.
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12 Coneys, imitation de rat musqué . $ 69.00
Grandeurs: 12, 14, 16 et 18 ans — Régulier $149.00

12 Seal français....................................... $119.00
Grandeurs : 12, 14 16, 18 et 20 ans. - Régulier $175.00

6 beaux manteaux en mouton . • . $109.00
Grandeurs: 12, 14, 16 et 18 ans — Régulier $150.00

6 beaux paletots chats sauvages • $175.00
POUR HOMMES - Réguliers $275 00 et $225.00

6 Rats musqués en dos..........................$350.00
Régulier $525 00

6 Rats musqués......................................$250.00
Régulier $350.00

UN BEAU CHOIX DE MOUTON DE PERSE
A MOITIE PRIX
TOUT FAIT OU SUR MESURE

Une garantie de 2 ans sera donnée par
la Compagnie.

! sensationnelle
MAISON SKBARLES ENRû.

de fourrures et d’habits
doit être vendu de 40% à 50% de réduction

IOO
beaux manteaux

de fourrure
Non réclamés, à moitié prix

300 habits
pour hommes et garçons

30, 40, 50 % de réduction

ATTENTION: Avec tout achat de $100.00 et
plus aux prix marqués

•s

1 imperméable d'une valeur de $32.00 sera
donné gratuitement

50 habits, worsted anglais...................... $47.50
D'UNE TRES BELLE CONFECTION, TOUT FINI A LA MAIN 

Grandeurs : 35, 36, 37, 38, 40 et 42 - Réguliers $67.50 et $75.00

50 habits, tweed anglais..........................$29.00
Grandeurs : 35 à 42 — Régulier $55.00

50 habits, tweed.....................................
Régulier $45.00

Paletots de printemps et d'automne . .
UN CHOIX CONSIDERABLE - Régulier $55.00

50 poletofs................................................... $12.95
Régulier $27 50

$19.95

$29.95

79 rue ST-CHARLES nordJ JULIETTE
Ancien local de CJSO en face de la Cathédrale Téléphone 1872-w

Me MAURICE TELLIER
DE NOUVEAU CANDIDAT

DANS MONTCALM
Lors d'une grando assemblée te­

nue a Ste-Julienne récemment, Me 
Maurice Tellier, U.N., vice-président 
de l'Assemblée législative et dépuié 
de Montcalm, a rendu compte à ses 
électeurs du mandat qu'ils lui ont 
confié il y a quatre ans et accepta 
de briguer de nouveau les suffrages 
des électeurs dans Montcalm sur 
une demande unanimement appuyée 
par l'assistance faite au nom de 
tous par M. Aristide Allard, de St- 
Alexis.

L'assemblée qui réunissait pli> 
sieurs centaines d'électeurs et d'a­
mis de toutes les paroisses du comté 
était sous la présidence conjointe de 
M. le notaire J.-G. Beaudry, maire 
de St-Jacques (village) et préfet du 
comté et de MM. les maires Adrien 
Ricard, de Ste-Julienne,- Léo Venne, 
de St-Jacques paroisse); Marcel Thi- 
nel, de St-Calixte,- Antonio Johnson, 
de Ste-Marie Salomé; Amédée Ri- 
vest, de St-Liguori; Alfred Forest, de 
St-Alexis.

M. Delphis Lachonce des Trois- 
Rivières agissait comme maître de 
cérémonie et les orateurs qui se fi­
rent entendre furent MM. Jacques 
Auger, de Montréal, conférencier 
parlementaire, Daniel Johnson, dé­
puté de Bagot et Maurice Bellemare, 
député de Champlain, qui ont tour à 
tour remplacé Me Tellier à la vice- 
présidence de l'Assemblée législati­
ve pendant la maladie de ce der­
nier, Aristide Allard et le député- 
candidat lui-méme.

Lorsque Me Maurice Tellier se le­
va de son siège, une salve d'applau­
dissements Pt de hourras l'accueilli­

rent et la foule entonna avec enthou­
siasme "Il a gagné ses épaulettes.

Sensiblement ému de ce témoi­
gnage spontané de la part des élec­
teurs de son comté de Montcalm, Me 
Tellier rendit hommage à la Provi­
dence de lui avoir rendu de nou­
veau la santé pour pouvoir continuer 
de servir la population du beau et 
bon comté de Montcalm. Il dit ensui­
te toute sa reconnaissance à MM. 
Johnson et Bellemare qui ont bien 
voulu le remplacer comme vice-pré­
sident de la Chambre durant sa ma­
ladie et qui sont encore aujourd'hui 
à ses côtés devant les électeurs du 
comté de Montcalm,- il remercia de 
même MM. Auger et Lachance de 
leur réconfortant appui; MM. les 
Maires des différentes paroisses qui 
ont bien voulu accepter de présider 
une si belle assemblée,- enfin, à tou­
te l'assistance il redit son grand plai­
sir de revenir devant le comté de 
Montcalm pour rendre compte de 
son mandat.

Me Tellier passa ensuite briève­
ment en revue les divers octrois et 
travaux qu'il avait obtenus pour son 
comté de 1936 à 1939; puis de 1944 
à 1948. "Après vous avoir dit en 
1936, et en 1944, que je ferais mon 
possible pour vous, dit Me Tellier, je 
reviens aujourd'hui devant vous 
avec la consolation du devoir ac­
compli, vous dire, que si tout n'est 
pas fait dans le comté de Montcalm, 
vous avez au moins la certitude d'a­
voir obtenu votre bonne part des 
octrois et travaux acordés dans la 
province sous l'administration Du­

. plessis".

C'est ainsi, dit-il, que dès le mois 
d'août 1944, les travaux d'asphalte 
entre Chertsey et Ste-Julienno ont 
été repris, après avoir été suspendus 
depuis 1939, dès l'avènement des 
libéraux au pouvoir, que par la sui­
te le pont du village de Ste-Marie 
a été reconstruit; qu'à cause de la 
négligence de nos adversaires, qui 
ont refusé de poser la 2ème couche 
de gravier sur les routes en cons­
truction en 1939, il a fallu tout re­
commencer en 1945; on a construit 
un nouveau pont aux Dalles, au 
coût de $24,500 et ce sont les gens 
de Montcalm qui y ont travaillé tout

Me MAURICE TELLIER

KÏffîigw-r'A
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Meubles...
POUR TOUTES LES PIECES DE VOTRE MAISON. 

Assortiment complet :

POELES - LAVEUSES - CHESTERFIELDS - 
LITS - SOMMIERS ET MATELAS - TAPIS 
PRELARTS - RADIOS - ETC . . .

FELIX JOLY
Une maison qui donne satisfaction depuis 45 ans

Saint-Lin Tel.: 22

Des travaux de voirie ont égale­
ment été exécutés à St-Donat, La 
Merci, la route 18, à St-Emilo,- un 
pont à la Rivière Noire, un autre à 
Rawdon; route du Cordon de Ste- 
Julienne,- ponts à Chertsey, à St-Ca­
lixte, etc., etc. Des travaux impor­
tants furent aussi réalisés dans les 
régions de colonisation, dans tous 
les rangs, etc. Des octrois furent aus­
si obtenus pour améliorer l'agricul­
ture dans le comté par le drainage 
des terrains, l'établissement do meu­
neries coopératives à St-Jacques et 
St-Esprit, sans mentionner les cré­
dits agricoles accordés ni les mon­
tants accordés aux commissions sco­
laires, soit pour la construction ou 
la réparation d'écoles, soit pour le 
rachat dos dettes scolaires, etc. En­
core récemment, les* autorités du 
couvent do St-Jacques ont reçu un 
nouvel octroi de $20,000. Mo Tellier

a éga!ement cité nombre d'autres j 
faveurs obtenues pour son comté 
dans tous les domaines grâce à son 
intervention mais surtout grâce à la 
politique bienfaisante du gouverne- i 
ment de l'Union Nationale si admi­
rablement bien d rigée par l'hon. M. 
Duplessis.

En terminant, Me Tellier remercia 
toute l'assistance pour sa bonne at­
tention et spécialement les dames 
auxquelles il a conseillé de s'occu­
per plus activement de la politique 
pour le bien de la politique d'abord 
et aussi pour le plus grand bien de 
tous.

----------------------------------» - - ■

Saint-Lin
VISITE — Ces jours derniers, M. 

Roch Boire et son fils, d'Amos, Abiti­
bi, père et frère de Mme Alcide 
Gauthier, étaient de passage à St- 
Lin.

--------------------------- » ■ ---------------

Ste-Emmélie-
de-l'Energie

(D.N.C.) - NAISSANCE - Le 17 
mai, à M et Mme Georges - Emile 
Bazinet 'Marcelle Desroches) une fil­
le baptisée Marie-Louise - Danielle- 
Ginette. Parrain: Hector Bazinet, on­
cle,- marraine: Mme Hermas Bazinet 
'Mélina Robitai ie , grand'mère de 
l'enfant; porteuse: Mlle Philiberte
Belleville.

ST-CLEOPHAS
(D.N.C.) — Après la grand'messe 

dimanche dernier il y eut réception 
des Enfants de Marie. Mlles Liliane 
Marois, Réjeanne Gravel et Huguet- 
te Piette, ont promis au pied de 
l'autel de la sainte Vierge d'être 
toujours dignes du beau titre d'En­
fant de Marie et d'être fidèles au 
règlement. M. le Curé fit un court 
sermon de circonstance. Plusieurs 
jeunes filles étaient présentes à cet­
te réunion. Le conseil dut fondé de 
nouveau pour remplacer notre pré­

sidente Mlle Jeanne d'Arc Pont- » 
briand qui est aujourd'hui Mme Guy 
Leduc, fut nommé présidente: Mlle 
8hérèse Corriveau ; 1ère assistante: 
Mlle Jeanne d'Arc Rondeau; 2e as­
sistante par acclamation: Mlle Rita 
Cloutier. Après toutes se rendirent a 
la sacristie pour s'acquitter de leur 
contribution.

L'EPIPHANIE
(D.N.C.) — Le R. P. Paul-Maurice 

Farley, c.s.v., supérieur du Séminai­
re de Joliette, a célébré dimanche 
dernier la messe d'ouverture do nos 
Quarante-Heures, assisté de—MM. 
les abbés Albert Tremblay et Jean 
Riberdy, vicaires. M. l'abbé P.-D. 
Robert, vicaire à St-Roch célébra le 
2ème jour.

BAPTEME - Le 15 mai, M. - Ni­
cole, née de l3, fille de André 
Complaisance et Gisèle Masson. 
Parrain et marraine: M. et Mme Ro­
ger Chaput, oncle et tante de l'en­
fant. — Abbé J.-A. Tremblay.

STE-JULIENNE
(D.N.C.) - ORDINATION PRO­

CHAINE DE L'ABBE LUCIEN ME- 
LANCON — En la cathédrale de Jo­
liette, samedi le 22, M. Lucien Me- 
lançon, diacre, sera ordonné prêtre. 
Le nouvel ordonné célébrera la pre­
mière grand'messe solennelle le len­
demain le 23 en l'église paroissiale 
de Ste-Julienne. Il est le fils de M. 
et Mme Gustave Melançon, et le 
neveu de M. l'abbé Philippe Melan­
çon. Un banquet sera servi en son 
honneur à la salle paroissiale. — 
Nos meilleurs voeu y.

BAPTEMES - Le 2 mai, à M. et 
Mme Maurice Simard (Hélène Si­
mard) une fille Marie-Louiso-Hélène- 
Vivianne, baptisée en la chapelle 
du S.-N. de Jésus de la Miséricorde 
à Montréal par M. l'abbé Roger Si­
mard, oncle de l'enfant. Parrain et 
marraine: M. et Mme Stanislas Si­
mard, grands-parents de l'enfant.

— Le 16 mai, à M. et Mme Gaétan

Mme Hubert- St-Jean
ET SA FAMILLE

remercient sincèrement toutes les personnes qui leur 
ont témoigné do la sympathie 

à l'occasion do la mort 
do

MADADE JOSEPH FAUST.
Joliette, mai 1948.

Duquette (Yvette St-Jean) une fille 
Marie-Francine - Gaétane - Camille. 
Parrain et marraine: M. et Mme Ul- 
ric Perreault, oncle et tante,- porteu­
se: Mme Télesphore Aumont, tante 
de l'enfant.

TRANSACTION - M.’ Charles- 
Edouard Giroux a vendu son restau­
rant à M. Wellie Lapointe de St-Li­

guori. M. Giroux pratiquera son 
métier de boucher chez M. Florian 
Leclerc.

COMMUNION SOLENNELLE - 
Dimanche prochain ce sera la pre­
mière communion solennelle des en­
fants de 6ème année. Un bon grou­
pe suivent les cours de catéchisme 
donnés par M. le vicaire.

LE DOLLAR DU CANADIEN NATIONAL
SA PROVENANCE

• ./4 t”

Marchandises 78.2

Voyageurs------ - -- - 9.8

Courrier A Messageries____ 5.9

Autres revenu»

' r>

SON EMPLOI

\ é ^
Rémunération bA.l

ü^rUt

Matériau* jour la voie ___ _3 4

Pennons — -------------------- 24

Dépréciation d Retrait» ...... A 4

Autres frais- ... 
Impôts_______

------------- 147

_________ 2.3

Applicable au* intérêts_____ 7.1

Ces miches do pain représentent le dollar du Canadien National 
en 30*17. Le dessin du haut Illustre le:; recettes d’exploitation et relui 
du bus, lus frais d’exploitation du réseau.

Les marchandises ont contribué, en 1047, la plus grande proportion 
«lu dollar do recottes du réseau national. Le chemin do fer il transport** 
au cours do l’année 8(1,21! 1,270 tonnes de marchandises, la plus grande 
quantité jamais transportée en une année, et les recettes qui ont découle 
«le ce transport se sont élevées i\ $812,582,002, Ix»s recettes du scrvlco des 
voyageurs so sent élevées a $ 13,017,080 et le nombre des voyageurs trans­
portés a été do 21,220,880.

Les salaires ont contribué lu plus grande proinirtlon des frais 
d’exploitation du réseau, «oit 54.5 cents de chaquo dollar dépensé. Ia* 
combustIblo vient en second et représento 11.2 cents de chaque dollar.

Ix*s recettes d’exploitation du Canadien National, en 1047, se sont 
élevées h $188,107,080 et les frais d’exploitation h $307,122,007, laissant 
une recette nette do $11,075,373. Après pale mont dos Impôts, dos loca­
tions de matériel, d’autres comptes et do $23,821,000 d’iutérét sur la dette 
consolidée entre les mains du public, lo Canadien National avait en 
mains $1,117,240 applicables au paiement de $20,002,434 d’intérêts dus ô 
l’Etat. lx* déficit net d’exploitation du réseau s’est donc élevé, on 1047, 
b $15,885,104. t

Ces chiffres sont extraits Uu rapport annuel du Canadien National 
déposé récemment aux Communes. Lo rapport Indique en plus que dji 
A «l«*s salaires et au coftt des matériaux plus élevés, les frais d’oxplol- 
talion, eu 1017, se sont élevés à $114,482,000 de plus qu’en 1030.



L'ACTION POPULAIRE, JEUDI 90 MAI 1948

Lu---'"''--

Les surplus de l’armée
Chaque semaine nous recevons du nouveau

pOUtS en fonte avec bandage de caoutchouc, 
i o nces diam., percées I 1/16", bandage
, 3/4"............................................... $2.50

AIGUILLES a matelas, gauge 11", longueur:
16 pccs .................  75é

HtllCCS d'avion, en bois collé, environ 7 pds, 
balancées parfaites pour ornement, partère,
éventail ou Snow plane...................$4.90

LONGUES VUES de canon, pour voir à grande 
distance, dans étui en cuir, avec cour-
rc, ...............................$4.90

APPAREILS de télégraphe........................98d
POE :;s a alcool, très compacts, pour cam- 

p( s ou pour la maison.................... 98c^

npA; RIES en reps, en cretonne, etc.
La livre...............................................$1.00

RGB., de maison, genre "Smock" .. $1.39 
pA,p k asphalté, gravoyé, 45 Ibs le rouleau

d. 18 x 36 pces ................. $1.50
[jpRE S. BASQUES, en laine bleu ou noir.

r de Lis''...................................... 08^

PANi ALONS de coton drab ou brun $3.75
COU /RE TOUT avec fermoir éclair, en coton 

b1 ‘u, idéal pour femmes ou filles qui tra- 
nf au champ, au tabac...............98c^

..PADS, serviettes périodiques, incluant 
, i fure, dans un petit tube très compacts, 
er; porte discrètement.

Boîte de 1 doubzaine . .. , 39 à
/• HINES à coudre le linge "Singer", vites 

f.t fortes, en bon ordre, modèle 31-15 
aubaine à................... $65.00uni

CHEMISES en broadcloth bleu reversible, 2
collets séparés, pointure 14............. 98^

LUNETTES d'aviateur, verres 0*0, éliminant 
96% des rayons ultra violet et infra rouge, 
monture plaqué or, étui en cuir.
Neuves...............................................$4.90

MACHINES L coudre le cuir "Singer", pour
cordonnier, sellier .. .. ................$75.00

CLEFS ajustables (Wescott), 12" en acier for­
gé, "Diamond".................................$1.95

ROCHETS (RATCHET) pour douilles 
grandeur : 3/8"............................... $2.00

CHAISES pliantes en bois franc, fortes se fer­
mant bien, pour chalet, salle etc. $2.95

TABLES pliantes en bois franc, dessus en mas-
sonite, 30 x 72"...........................  $3.90
Facile à déménager au camp.

LITS à deux sommiers superposés, 30 x 72 x 60 ' 
haut, en fer angle, peinturés en brun, pour 
camp, chalet, etc........... ....................$6.50

MATELAS en coton kaki, remplis de coton, 
30 x 72". Neufs...............................$3.50

OREILLERS en plume de poulet, coutil kaki ou 
blanc barré bleu, secondes.
Chacune .........................................  $1.25

CHEMISES en coton kaki, grondeurs: 14, 15, 
16 et 17  $2.59

BOTTINES d'aviateur, remises à neuf, talon et 
semelles en panco, grandeurs : 6, 7, 8, 9.
La paire.............................................$4*90

COFFRES en acier, tfès utile pour cofre à ou­
til, m x 8’/? x 21 .................. 69^

Joliette Agencies Co. Reg’d
158 sud Lajoie, Tél. 1070, Joliette, Qué.
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M. et Mme Charlemagne Hogue, de 
Ste-Anne des Plaines. Cette union 

P|fji|»g faisait partie du triple mariage dont
la famille Hogue était les heureux 

# témoins. Une très belle noce fut or- 
_ - MARIAGES — Derniè- gan;s£e chez M. Hogue à cette oc­
.. Jean Mari eau do Mont- casjon Après cette fête les mariés 

L * destinée à Mlle Geor- parurent en voyage.
o c, file de M. e. Mme même jour, avait lieu le maria-

Leclerc, de notre paroisse. ' .
cir • eut les honneurs des En- 9e de M,le Beafr,ce Terrien, Me de 

.-tarie. Après le mariage il Mme Joseph Therrien, à M. Rosai- 
iption chez les parents de re Dupras, fils de M. et Mme Dosi- 

î ensuite les époux parti- thé Dupras, de St-Lin. La mariée eut 
r voyage de noces. les honneurs des Enfants de Marie,

mai, avait lieu le mariage Après la bénédiction nuptiale, la 
d-j U - saire Leclerc, fils de M. et réception eut lieu chez Mme Ther- 
Vne V thias Leclerc, de notre pa- ! rien.

• Mlle Aline Hogue, fille de | — Le 15 mai, M. Emile Roy, de

SctlUc 4, Vidt

CAFE

notre paroisse, fils de M. Napoléon 
Roy et de Mme Roy, décédée, unis­
sait sa destinée à Mlle Jacqueline 
Therrien, fille de M. Ferdinand Ther­
rien, décédé, et de Mme Therrien. 
La mariée reçut les honneurs de la 
congrégation. Après le mariage il 
y eut réception chez la mère de la 
mariée et la fête se continua ensui­
te chez M. Paul-Yvon Therrien, frère 
de la mariée. — A tous ces heureux 
époux, nos meilleurs voeux de bon­
heur.

et des courses se continuera, diman­
che prochain, le 22 mai, car la dis­
tance est de 35 milles et le départ se 
fera de St-Jérôme. Tous les ama­
teurs de pigeons et le public sympa­
thique est invité à l'arrivée des pi­
geons au numéro 270, de la rue Sîe- 
Angéliquo, chez M. Lucien Martel, 
peintre et sportman colombophile 
bien connu, par son dévouement à 
ce sport.

Nous vous présentons la cédule 
des courses des pigeons adultes, 
pour cet été jusqu'au mois de juil­
let:

Dimanche, 16 mai: Sî-Jacques;
10 milles.

Dimanche, 22 mai : St-Jérôme ;
35 milles.

Dimanche, 29 mai : Lachute ; 55 
milles.

Dimanche, 5 juin : Rigaud ; 75
milles.

Dimanche, 12 juin: Alexandria; 
95 milles.

Dimanche, 19 juin: Winchester; 
140 milles.

Dimanche, 26 juin : Smith Falls ; 
175 milles.

Dimanche, 4 juillet : Kingston ; 250 
milles.

De plus, à la fn de juin, nous pu­
blierons la cédule de l'enî-ornement 
des jeunes pigeons de ! née, car 
nous comptons sur 150 pigeons voy­
ageurs pour la première course du 
4 juillet. C'est dire que les colombo­
philes seront servis à scuha't, au 
cours de cet été. L'encoumçement et 
la présence du public nous serait un 
réconfort. Donc, dimanche prochain 
22 mai, à 11 hres pour l'arrivée des
premiers pigeons de ceîte course.

----------------- ■»—-------------

Le Supérieur 
du Collège de 

l'Assomption
HOTE D'HONNEUR DU SEAAINAIRE

un perdant. Pour ce dernier, natu­
rellement, il y aurait toujours moyen 
de finir la partie.

Il faut féliciter les arbitres béné­
voles pour leur beau travail et leur 
décision ferme dans la conduite do 
ces joutes. On ne veut pas des étran­
gers payés grassement pour leur 
service et pas meilleurs que les nô­
tres. Nous revenons assez souvent 
sur ce sujet, intentionnellement. Nous 
avons l'avantage de compter sur 
des hommes tout-à-fait désintéressés 
et impartiaux, n'allons pas les for­
cer à démissionner et à nous priver 
de leur précieux concours.

Chaque club à date, a gagné, 
perdu ou annulé.

Les gérants s'en promettent et 
veulent causer des surprises.

Ne manquez pas ces joutes les 
lundis et mercredis soirs au stade du 
Christ-Roi.

Prochaines parties au program­
me :

Le 19 mai: S. Vessot vs Joliette- 
Journal. — Le 24 mai : Christ-Roi vs 
Joliette-Journal. — Le 26 mal : W. 
Loiselle vs S. Vessot.

COURSE
DE PIGEONS 

VOYAGEURS

1

Le sport colombophile a connu de 
beaux succès, l'été dernier, à Joliet­
te et maintenant, de nouveau, cet 
été le Club de Pigeons Voyageurs 
de Joliette reprend toutes ses activf- 
tés. En effet, dimanche dernier, le 
16 mai, avait lieu la première cour­
se de l'année de pigeons voyageurs 
et le départ des pigeons se fit de 
St-Jacques, soit une distance de 10 
milles. L'arrivée du premier pigeon 
a été enregistrée à 10.12 a.m. Le 
numéro 3089 appartenant à M. A.- 
Emile Ducharme, amateur colombo­
phile et directeur de L'Eleveur, revue 
consacrée à l'élevage des petits ani­
maux. L'honneur du deuxième prix 
échoua au pigeon No 169, apparte­
nant à M. R. Valois, éleveur et mem­
bre du club, classé à 10.13 a.m. 
Quinze pigeons voyageurs prenaient 
part à cette première épreuve.

L'entraînement des vieux pigeons

fflfr À

a

Lundi, !e 10 mai, à {'occasion de 
son jubilé sacerdotal, le Supérieur 
du Collège de l'Assomptic; M le 
chanoine Hervé Lussier, * tait l'hôte 
d'honneur du Séminaire. Au souper, 
le R. Père Supérieur groupait autour 
du jubilaire et de son compagnon, 
l'abbé Louis - Marie Lanthkr, assis­
tant-procureur, les Pères V/ frid Cor- 
beil, assistant-supérieur, C'éophas 
Dumontier, directeur spirite*;1, Ar­
thur Forest, procureur, les abbés Gé­
rard Coderre, directeur diocésain de 
l'Action catholique. Ante o Ricard 
et Roland Forest, professeurs ici et 
anciens élèves du Collèg de l'As­
somption. A 8 h. 30, M. le chanoine 
Lussier fut invité à présider ia re­
présentation publique du MALADE 
IMAGINAIRE, à la salle académi­
que. ; ^Chronique).

------------------------------------ ---- - ■ ----------------------------------------

Soumissions
demandées

BASE-BALL
LIGUE LAURENTIENNE

Inactive dimanche dernier, celle-ci 
présente le programme suivant 
pour le 23 ma\ : Christ-Roi à St- 
Thomas — Ste-Llisabeth à Crab­
tree — Ste-Marie-Saiomé à St- 
Jacques — St-Viateur à St-Félix

Les amateurs sont certes assurés 
voir de belles rencontres car l'intérêt 
qu'elles suscitent es» très grand.

Que feront les ciubs nouveaux 
contre ceux de l'an dernier?

Plusieurs anciens adversaires ai­
meront à reprendre leur revanche. 
Défaits éliminés du détail ou du 
championnat, tous voudront affirmer 
leur supériorité.
r'est donc sous de brillantes pers­

pectives que s'ouvre la présente sai­
son.

Que tous favorisent les sains loi-
■

sirs. Qu'organisateurs et jr>ti*urs re­
çoivent le support moral auquel ils 
ont droit.

PELERINAGE
DES ENFANTS DU DIOCESE

DE JOLIETTE
par train du Pacifique Canadien

au

Cap de la Madeleine
SAMEDI, LE 29 MAI 1948

PRIX
(Heure avancée) kAdultes — Enfants

ST-GABRIEL . .. .. 7.00 a.m. $2.35 $1.20
ST-CLEOPHAS .. 7.14 a.m. 2.15 1.10
ST-FELIX .............. 2.00 1.05
LOURDES 7.33 a.m. 1.85 0.90
JOLIETTE............... .. 7.50 a.m. 1.65 0.85
VOLIGNY........ .. 7.58 a.m. 1.60 0.85
LANORAIE . 1.50 0.80
BERTHIER .. 8.27 a.m. 1.20 0.55
ST-CUTHBERT .. 8.32 a.m 1.15 0.50
ST-BARTHELEMY .. .
CAP DE LA MADELEINE . 9.40 a.m.

1.05 0.45

Notez bien :
POUR LE RETOUR, DEPART DU CAP DE LA MADELEINE A 4 H. P.M.

Les adultes peuvent acompagner les enfants ou tout simplement 
profiter du train spécial du Pacifique Canadien.

Mme Paul Riopel

Des soumissions scus enveloppes 
scellées, marquées.- "SOUMISSIONS 
POUR L'ECOLE No 4" et adressées | tigeur. Dimanche, nous alignerons

BALLE AU CAMP
LIGUE INDEPENDANTE-SENIOR

Programme double entre Beauhar- 
nois et Joliette, dimanche pro­
chain — Beauharnois à Joliette, 
à 1 h. 45 précise — Joliette à 
Beauharnois — Autobus pour 
Beauharnois : $2.25 aller et re­
tour — Partie à 6 h. 30 p.m.

Inactif dimanche dernier, Joliette 
se reprendra en recevant la visite 
des fameux porte-cculeurs du gérant 
Verth. Comme on le sait, les visi­
teurs sont puissants. Que feront nos 
brillants joueurs contre l'adversaire? 
Tous nous ont promis la victoire pour 
monter en tête de leur section. Tou­
jours soucieuse d'améliorer l'équipe, 
la direction vient de renvoyer René 
Cotton, arrêt-court, et G. Sicolo, vol-

coiffeuse de
ST-ESPRIT, (Montcalm)

AVISE SA NOMBREUSE CLIENTELE QU'ELLE CONTINUERA
A COIFFER

DANS LE MEME SALON QU'ELLE OCCUPAIT AVANT SON MARIAGE

Téléphone 609 s. 1 4

a P.-L. Casaubon, secrétaire-tréso­
rier de la Commission scolaire de 
Ste-Elisabeth, cté de Joliette, seront 
reçues à son bureau le ou avant le 
31 mai 1948, à 8 heures p.m. pour 
la construction de l'école No 4, dans 
le rang St-Pierre.

Les Dlans et devis et les conditions 
pour la construction de cette école 
sont au bureau du secrétaire-tréso­
rier où l'on pourra en prendre con­
naissance.

Les Commissaires d'écoles ne s'en­
gagent pas à accepter la plus basse 
ni aucune des soumissions.

Pour plus ambles informations, 
s'adresser à:

P.-L. CASAUBON, sec.-trés, 
Ste-Elisabeth,
Cté de Joliette, P. Q.

20 m. 2 2 c.

BALLE-MOLLE
LIGUE INTERMEDIAIRE

La Ligue Intermédiaire de Balle- 
Molle de Joliette continue d'attirer 
des foules de plus en plus nombreu­
ses. La raison c'est que les clubs sont 
bien balancés et que chaque équi­
pe, à chaque partie, semble jouer 
une partie de champions.

la noirceur qui arrive toujours 
trop tôt dans les moments critiques 
est le gros handicap pour les arbi­
tres.

Ceux-ci ne tient • t pas compte du 
pointage et à un m- ment donné, di­
sent que la parti ne peut pas se 
continuer à cause Je l'obscurité. 
Rien de plus juste peur les deux 
équipes; tcut le monde en convient. 
Mais... Il y a toujours un gagnant et

Réal Béliveau, frère de notre as-pre­
mier but, on le dit dangereux co- 

*gne*;r et fameux champ. Les ama­
teurs auront aussi l'avantage de voir 
à l'oeuvre notre jeune mais fort ré­
puté lanceur gaucher, Nucci. Ayant 
besoin de victoires pour nous clas­
ser dans le détail, il ne fait aucun 
doute que les nôtres voudront à tout 
prix remporter ces deux joutes. Pour 
ce faire, ils ont cependant besoin

tronage de Pauzé Fils, sont encore tisto ou à Ste-Thérèse il y a des par-
un peu faibles, mais elles doivent se 
renforcer par certaines acquisitions. 
On peut être assuré que d'ici la fin 
de mai les huit équipes seront de 
taille. La lutte pour la coupe sera 
dure.
POSITIONS J. G. P. N. Pts %
Barrette et Lépine 3 3 0 0 6 1000
St-Jean-Bpte 
Christ-Roi .. .. 
Monaco . .. 
Pauzé Fils 
Râtelle
Joliette Valet 
Ste-Thérèse ..

32104 666
11002 1000 
21102 500 
31202 333 
20111 000 
10011 000 
10100 000

Suivez la cédule régulièrement I
de support moral. Pour continuer j Tous les lundis et mercredis au Sé-
cette brillante saison, les organisa­
teurs doivent avoir des fonds, car 
notre club est très dispendieux. Le 
Père Beaudry lui-même a besoin de 
ressources pour élever l'estrade pro­
jetée. ’

LOISIRS JOLIETTE
Le sport va bon t-ain avec Loisirs- 

Joliette!
La température, qui n'est pas très 

clémente, nous a forcé à remettre 
cinq parties cédulées. Espérons que 
l'été reviendra!

La BALLE-MOLLE inaugurée le 6 
mai s'est continuée: 9 parties ont 
déjà été jouées. En voici les scores 
et la position des clubs:

Râtelle : 15 — Joliette Valet : 15— 
Pauzé Fils : 17 — Monaco.- 41 — 
St-Jean-Bte : 4 — Barrette et Lépine : 
6

Râtelle: 10 — Barrette et Lépine: 
12 — Pauzé Fils : 7 — Christ-Roi : 34 
Monaco: 21 — St-Bean-Bte : 6

Joliette Valet: 10 — Barrette et 
Lépine: 12 Ste-Thérèse: 11 — 
St-Jean-Bte : 1? — Monaco: 7 — 
Pauzé Fils : 11.

Quelques équipes, dont celle de 
la Cathédrale, qui joue sous le pa-

minaire, à St-Pierre, à St-Jean-Bap-

ties de ligue intéressantes. De même 
tous les mardis soir au Christ-Roi.

Consultez le feuillet que de géné­
reux annonceurs ont fait publier 
comme cédule.

TENNIS. — Le tennis est ouvert au 
Séminaire chaque soir de 8 h. à 11 
hres. Abonnement: $2.00 (maximum 
$5.00 par famille). Les cartes sont 
en vente à la Centrale d'Action ca­
tholique, à celle des Syndicats et 
parfois sur le terrain.

BALLON-VOLANT. — Une derniè­
re assemblée aura lieu bientôt pour 
fixer la cédule des quelque 12 équi­
pes de jeunes Filles qui se feront la 
lutte deux fois par semaine sur cha­
que terrain paroissial.

(~ ’ (,an$ une nouvelle classe de 
. *uxe cll‘e figure la Mo­

: "*9, une automobile entière- 
// nouvelle, basse, spacieuse, d'un 

Z'I ! | caractéristique. Le moteur 
- nouvelle Monarch est un puis­

, /lindres on V do concep-
"vclle. La Monarch 1949 sera 

,r r /" c,u public durant le mois 
nnr u par *es dépositaires Mo­
i r i i J " océan 6 l'autre. Deux 

seront mis on vente, le 
' I ” que l'on voit ci-haut, et 

ün C0ÜP* six-placos.

narrk COrOSS0rl° dos n°uvollos Mo-
1 remarquablement spacieu-
fr,ls personnes peuvent prendre 

J a fn:,émcnt sur le siègo avant ou 
r,u“; ce dernier a cinq pieds de 
fJ,JUr La "quincaillerie" ost robus­

te mais ouvrée artistiquement, et la même est complètement isolé du 
tenture est d'une fraîcheur toute chassis par trois supports élastiques
nouvelle. Cette voiture est munie d'un 
système de ventilation spécialement 
agencé, qui assure un débit d'air 
pur et frais à l'intérieur ; quand la 
chaufferette est en marche, ce sys­
tème continue de distribuer do l'air 
pur, réchauffé cette fois, à l'arrière 
aussi bien qu'à l'avant. Le conduc­
teur jouit d'une visibilité maximum, 
réalisée sans affaiblir la structure. 
Dans les deux modèles, lo coffre à 
bagages sous la "croupe" ost excep­
tionnellement spacieux.

Lo moteur de la Monarch possè­
de un étrangleur automatique et une 
commande de marche à vide pour 
empêcher l'étouffoment après un 
dômarrago à froid. Le moteur lui-

en caoutchouc soudés à l'acier.
Les fabricants de la nouvelle voi­

ture affirment que son chassis est un 
des plus rigides qui aient été cons­
truits jusqu'ici. L'avant repose sur 
des ressorts à boudins très élasti­
ques enveloppant des amortisseurs 
type avion. Cette particularité per­
met aux amortisseurs d'agir sur le 
même plan que les ressorts. A l'ar­
rière, des amortisseurs du même 
genre sont à monture de type pied 
marin et ils fonctionnent do concert 
avec des ressorts longitudinaux d'un 
nouveau genre. La "direction équi­
librée", une autre caractéristique de 
la Monarch 1949, est réalisée par 
l'utilisation de bras de virage do 
môme longueur.

LE QUESTIONNAIRE DES
ALLOCATIONS FAMILIALES

Ce questionnaire a été approuvé par le Directeur régional des Al­
locations familiales à Québec. Les textes publiés n'engagent nullement 
le Ministère national de la Santé et du Bien-être social quant au verse­
ment ou au retrait des allocations familiales. Adressez votre demande, 
signée d'un pseudonyem si désiré, au "Questionnaire des Allocations fami­
liales" au sein de ce journal. Pour réponse personnelle, inclure une enve­
loppe de retour affranchie

* * v
JEAN LAFONTAINE. — Mon fils Paul désire travailler à salaire 

pendant les vacances prochaines. S'il travaille, recevra-t-il quand môme 
son allocation familiale?

REPONSE. — Si Paul fréquente l'école jusqu'à la fermeture en 
juin, il pourra travailler à salaire ensuite durant juillet et août sans per­
dre son droit à l'allocation. Notez bien cependant que s'il ne reprend 
pas sa place en classe en septembre et continue do travailler, Il cessera 
d'être éligible à l'allocation à partir do septembre. Vous devrez, il va 
sans dire, avertir le bureau régional des Allocations familiales sans re­
tard. Il faut avertir également si Paul commence à travailler avant la 
fermeture des classes.

MM. LES CULTIVATEURS . . .

MACHINES AGRICOLES DISPONIBLES EN ENTREPOT:

Tracteur Farmall A. *
Herses à disques.
Cultivateur à tracteur, 7 pieds, dents lourdes 
Cultivateurs, (sarcleurs) à chevaux.
Bancs de scie. -
Wagons pour chevaux ou tracteur, sur pneus.
Herses à dents.
Râteau à foin de côté.
Ecrémeuse de 700 et 1,000 Ibs à l'heure.
Moteurs électriques adaptables aux écrémeuses.
Moteurs de 1/4 et 2 chevaux vapeur, 110 et 220 volts.
Pièces de rechanges pour toutes machines McCormick Deering.

WELLY LAPORTE
Commerçant International Harvester 

SAINTE-ELISABETH, Cté de Joliette, P. Q.

J.-E. Bélanger
EPICIER LICENCIE---- FRUITS ET LEGUMES

548, MANSEAU Tél. 1158

ORANGES — No 288, 3 douzaines pour .............................. $1.00
PAMPLEMOUSSES — No 96, chacun ........................................ 5c.
SOUPES AUX LEGUMES - Boîte de 28 onces, 2 pour.............  35c.
NOURRITURE POUR BEBES, 25 variétés - 3 boîtes pour .....  25c.
VIANDE A SANDWICHES — Boîte de 7 onces ...................... 22c.
BEURRE DE PEANUT - Pot de 16 onces.....................................45c.
VITONE — Boîte de 16 onces ......................... ............................ 75c.

CONFITURES AUX FRAISES OU FRAMBOISES
24 onces — 49c. — 4 Ibs ..... $1.00 — 30 Ibs .....  $6.90
GRAISSE "Shortening — Paquet de 1 livre .............................  32c.
GRAISSE PURE — Paquet de 1 livre 28c. — Chaud. 30 Ibs $5.25
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Contre les moustiques
Encore une fois, la Vierge

Marie a été honorée par un
hommage public diocésain

? Pour application personnelle
\ CREME "622", tube de IM? once .............   0.49

) LIQUIDE "622", bouteille de 2 onces.................................. 0.59
jf LIQUIDE "622", bouteille de 8 onces.................................. 1.95
2 CREME TANTOO, tube de 2Vi onces................................... 0.57

Pour vaporisation
TUE-MOUSTIQUE "Elkay", avec 1068, 16 onces ................. 0 59

OSCAR LANDRY
PHARMACIEN

LA PHARMACIE LA MIEUX ASSORTIE DU DISTRICT

Heures de la semaine : 9 h. a.m. à 9 h. p.m. 
Dimanche : 11 h. a.m. à midi et 7 h. p.m. à 9 h. p.m.

457, N.-Dame, Tél.: 228-229
J O L I E T T E

Quiconque mange une fois au LION D'OR y revient toujours

RESTAURANT LION D'OR
J.-A.-RENE ROY, PROP.

COIN STE-ANNE ET RICHARD, TEL.: 1187-R JOLIETTE

(suite de la première page)
té divine en la vocation qu'il desti­
ne à chacun de nous.

La procession de Notre-Dame du 
St-Rosaire suivit, pendant que la 
foule chantait les Litanies de la Ste- 
Vierge dont la statue était portée 
par MM. Albert Mailhot, Gédéon 
Dion, Clovis Rondeau et René Ar- 
cand.

Au retour Son Exc. Mgr Papineau 
prononça une brève et touchante al­
locution dont nous avons le plaisir 
de reproduire le texte.

Mes bien chers Frères,

A l'occasion de notre "Journée 
Mariale" diocésaine, j'avais pensé 
faire un beau triomphe à notre bon­
ne Mère du ciel. Les représentants de 
toutes les paroisses du diocèse au­
raient entendu son é'oge devant une 
Institution qui lui est spécialement 

Ç dediee, ou l'aurait priée avec gran­
de ferveur et on aurait porté sa sta­
tue solennellement à travers la ville. 
Le bon Dieu ne l'a pas voulu. Que sa 
sainte volonté soit faite.

Il reste tout de même qu'il y a eu 
de nombreuses communions dans 
toutes nos paroisses et que nous fai­
sons, en ce moment, tout ce qui nous 
est possible de faire. Puisse la Sainte 
Vierge nous être tout de même pro­
pice ! Puissent nos espoirs dec us lui 
être agréables !

Mes Frères, nous ne pouvons pas 
nous le dissimuler, l'Eglise catholi-

ASSURANCE-VIE

GASTON PELLAND
749 RUE ST-LOUIS, Téléphone 1234 w

j

"qu'elle se tient pour offensée lors­
qu'on ne lui demande pas de grâ­
ces"? Mais qu'ai-je besoin de vous 
apporter ces témoignages ? Ne 
voyez-vous pas vous-mêmes que la 
Sainte Vierge fait sentir sa présence 
plus sensiblement que jamais? N'a­
vez-vous rien oui dire de ces appa­
ritions, de ces manifestations mer­
veilleuses dont on parle depuis quel­
ques années en plusieurs lieux di­
vers, et qui ne sont pas sans nous 
émouvoir? N'y a-t-il pas là un signe 
manifeste que Marie veut nous assis­
ter?

On dirait qu'ayant peur qu'on 
l'oublie et qu'on ne l'invoque plus, 
la Reine des deux vient nous rap­
peler d'une manière sensible sa pré­
sence et son pouvoir, comme pour 
nous dire: Implorez moi donc et je 
vous sauverai, car comme le Très- 
Haut, Marie veut è' e invoquée pour 
répandre ses grâ. s avec plus d'a- 
bundance. Ego d gentes me dili- 
go, "J'aime ceux qui m'aiment", et 
qui mane vigilent ad me, invenient 
me; "et ceux qui . i(ent dès le ma­
tin pour me chercher me trouve­
ront". (Prov, VIII, 17 .

Prions donc la Se nte Vierge, mes 
frères, et supplio.'c la d'apaiser la 
colère divine irrit e pu»' nos fautes, 
supplions-la d'abréger les temps 
d'épreuve que le Seigneur envoie 
actuellement à l'univers, afin qu'il 
périsse un moins grand nombre d'â­
mes, que l'Esprit J mal fasse un 
moins grand nombre de victimes, que

une portée restreinte; tandis que le 
ministère qui s'exerce à l'égard de 
l'enfance atteint parfois les généra­
tions les plus reculées. Ce n'es» pas 
seulement le corps qu'on entoure de 
soins: on élève les âmes, on cultive 
les intelligences, on ennoblit la fa­
mille, on sauvegarde la société, on 
console l'Eglise, on enrichit le ciel.

Nous lisons dans l'Evangile que 
les Anges des petits enfants contem­
plent la face du Père céleste. Ils 
prient pour ceux qui sont leurs re­
présentants visibles sur la terre; ils 
rendent témoignage à leur vigilan­
ce, à leur abnégation, à leur active 
charité. En ramenant un pécheur 
dans la voie du bien, en soignant le 
vieillard pour lui adoucir ses der­
niers jours, ee soulageant les mala­
des qui arrivent rarement à une 
guérison complète, on accomplit un 
bien individuel. Mais les grâces que 
vous répandez sur les enfants se 
propagent parfois de génération en 
génération, comme un héritage de 
prospérité spirituelle et temporelle.

Père Ratisbonne.

La Meilleure des 
Mères

L'imprudent croit à la chance ? ? ? 
le prévoyant accroît son assurance I

FRENETTE & FILS
COURTIERS EN ASSURANCES 

Angle Manseau et St-Barthélemy — Tél.s 750 
Représentant de "Mutual Life"

Deux morts
sur la route

JOLIETTE

que passe aujourd hui par de terri- l'Eglise ait tous les prêtres dont elle 
blés épreuves. Plusieurs grandes a besoin, que le monde entier trouve 
puissances sont liguées contre elle ; j enfin cette paix nous sollicitons 
les doctrines les plus perverses se depuis si longtemps 
répandent dans le monde ; l'irréli- Disons souvent o chapelet à ces 
gion es» à la mode,- des sociétés diverses intention car cette prière

ANNIVERSAIRE

clandestines et infernales boulever­
sent l'ordre religieux et social ; le 
Souverain Pontife est bafoué et ca-

a une vertu spéc a -' pour toucher le 
coeur de Marie et l'appeler au se­
cours du peuple chrétien. Disons le 
chapelet en notre r .irticulier, disons-

Mardi soir, le 10 mai, M. et Mme dans notre prochaine edition.
Rene Champagne furent les héros Le premier concurrent a donner 
d'une charmante fête surprise à l'oc- son nom est M. Harold Webster, rue 
casion de leur lOème anniversaire St-Viateur, Joliette. 
de mariage noces de ferblanc . ------------------♦------------------

Me Georges Sylvestre avec sa ÇQnQQ postal, 
verve coutumière, lut aux publiâmes ** r *
une adresse remplie d'esprit et d'i-

1234w ou en se rendant personnelle- lomnié ; Notre-Seigneur Jésus-Christ 
ment à 749 rue St-Louis, à Joliette. lui-même est blasphémé, trahi et | le en famille, disens-îe plusieurs fois 

Nous donnerons d'autres détails abandonné. N'est-il pas vrai que à chacune de nos ournées mariales
l'Eglise est actuellement rudement paroissiales. Sans ;Jus tarder la 
tourmentée et que nous avons grand Sainte Vierge me** a fin à nos jours 
besoin de raffermir notre foi, de ra- d'épreuves; elle relèvera plus haut

que jamais l'Eglis catholique et la 
Chaire de Pierre; •:•' e suscitera des

en notre

magination.
On leur présenta une "énorme 

poubelle de fer-blanc" contenant 
une magnifique lampe de table, don 
des parents et amis suivants: MM. 
et Mmes J.-E. Champagne, Maurice 
Brisson, Georges Sylvestre, Maurice 
Lépine, Paul Dionne, Jean-Paul 
Routhier, Orner Frenene, Rostang 
Dubeau, Henri Lamarche, Philippe 
Pauze, Ed. Magnan, Mmes Roméo 
Lamarche, Blondin et M. et Mme 
Renaud, de Montréal.

Un succulent goûter fut servi dans 
un salon de l'hôtel Windsor.

Le Séminaire
à l'extérieur

3 MAI. — le R. P. Supérieur se 
rend à Rigaud offrir ses hommages 
et ceux de la Maison, au R. P. Ls 
Joseph Lefebvre, supérieur du Col 
lège Bourget. On y représente Par 
seval d'Henri Ghéon. Le R. P. Cor 
beil va à St-Laurent; on y joue le Roi | 
Cerf de Gozzi.

4 MAI. - Le R. P. W. Corbeil, 
c.s.v., assistant-supérieur, est au

Lundi prochain, jour de Victoire, 
sera observé comme suit aux Postes 
à Joliette :

Il n'y aura aucune livraison par 
facteurs. Les guichets du bureau cen­
tral et du sous-bureau No 2, seront 
ouverts de 10 hres a.m. a midi seu­
lement ce jour-la, afin de permettre 
toutes les catégories d'opérations 
postales.

Le service de la distribution par 
exprès, de même que ceux de lo re­
ception et de l'expédition des dépê­
ches fonctionneront comme à l'or­
dinaire.

Une seule levée des boîtes aux 
lettres sera faite dans les rues de la 
ville a 6 hres a.m. Les propriétaires 
auront accès à leur case comme 
d'habitude.

Le Maître de Poste. 
-------------- —♦------------- -—•

M. Jean
Mélançon...

nimer notre confiance?
Au milieu des tempêtes qui nous 

assiègent, n'est-il pas vrai que nous prêtres nombreux même 
- # éprouvons le besoin de jeter les diocèse en train de perdre, je l'a­le /4 mai yeux sur une étoile tutélaire qui nous voue avec douleur, '□ belle réputa-

montre le fort et nous assure une *'°n qu'il s'était acqi se au point de
tranquillité prochaine? vue recrutement sacerdotal; elle don-

Eh bien ! L'Eglise, par la voix du nera enf*n ,a Paix à Univers, et,
Saint-Père qui se fait de plus en une ^°'5 P^us' rc'JS pourrons ré­
plus pressante, l'Eglise vous l'a dé- Peîer les poroles de notre sainte
couvert cet astre bienfaisant: c'est L1 r ungie : Ad te, scincta Dei Geni*
Marie, c'est Notre-Dame du Très trlx' damavimus, et per te venit Do-
Saint Rosaire. • mini ouxilium nobis : Nous avons

Par Dieu lui-même elle a été p0ussé ve” VOÜj "°5 Cris Supp,iantS'
constituée la sauvegarde, le boule- 0 samte Mère D’e“' ct Par vous 
vard de l'Eglise ; et elle la sauvera 
sûrement dans les tristes circonstan­
ces présentes comme elle l'a cons­
tamment sauvée dans toutes ses tri-

nous est v*nu k 
gneur".

Ainsi soi» .1.

'îcours du Sei-
¥

Le Salut solennel du T. S. Sacre- 
bulotions. Fixons donc notre regard ment avec a consécration du diocè- 
sur elle et supplions-la de venir à se à Notre-Dame du T. Saint Rosai- 
notre secours. Est-ce que saint re clôtura cette journée d'homma- 
Ephrem ne nous dit pas qu'elle est ges et de $ poliques à Marie, Reine 
"la source de toute consolation" 
saint Bernard, "la plénitude de tous ne de la Daix. 
les biens" ; et saint Bonaventure,

du Cierge, R*;.* ne des Vocations, Rei-

L. F.

(«uite de la première page)

c'est la contribution de l'épargne fi- 
Collège Ste-Marie, dont on célèbre nancière personnelle. Puis, toujours 
le Centenaire. On y représente en se basant sur le passé, le confé-
Hamlet de Shakespeare.

9 MAI. — Le R. P. C. Dumontier, 
directeur spirituel c aux fêtes 
de clôture du Centenaire du Collè­
ge Ste-Marie.

12 MAI. — l'abbé Antonio Ricard

render démontre que les moyens de 
réussir aujourd'hui sont plus grands 
qu'il y a 40 ou 50 ans, alors que la 
Province de Québec était essentiel­
lement agricole, et que la popula- j 
tion du temps n'avait pas l'avanta-

gérant des achats; M. Lafleur, comp­
table à l'International Electric Co.; 
Roland Gravel, comptable au Bu­
reau - Chef; C. Caron, comptable au 
Bureau-Chef; S. Sauvé, statisticien; 
Emilien Valois, ass.-surintendant; J. 
Skelly et G. Lalonde, War Assets 
corp. %

Après One courte intermission, 
l'assemblée mensuelle eut lieu au 
milieu de discussions amicales et 
constructives.

au Collège de l'Assomption, aux fè- ge de l'instruction avancée en comp­
ta* A.. ~___ ___ i:__ . __ i .tes du 25ème anniversaire d'ordina­
tion de M. le chan. Lussier, supérieur. 
On y joue "David" de Chauffour.

M. les abbés L. Bellercse, G. 
Amireault et le R. Fr. D'Amours, au 
Séminaire des Trois-Rivières.

Les RR. PP. L. Cloutier et E. Lavi- 
gne au Séminaire de St-Hyacinthe.

Gagnants de la 
sousc.-tirage au 

Collège Bourget
1er prix: auto, No 1905, Mlle Thé­

rèse Cantin, 2110 Jolicoeur, Mont­
réal; 2e prix: lessiveuse, No 4598, 
Ludger Lauzon, Rapide VII, Cadillac, 
Qué.; 3e prix: fournaise, No 38823, 
Lionel Vinet, L'Orignal, Ont.; 4e 
prix: radio, No 4201, Mme Edouard
Brien, 7481, Henri-Julien, Montréal.

--------------------------------+ - ---------------

Course de 6 jours à 
Joliette

On organise actuellement une 
course de six soirs en bicycles à mo­
teur "Whizzer". Cette exhibition ou­
verte à tous les amateurs de Joliet­
te et de la région se tiendra au 
Parc St-Charles (Terrain de courses) 
de Joliette, d'ici quelques semaines 
et les coureurs recevront des bourses 
pour leur classement fïnal et des tro­
phées pour sprints.... etc. Les ama­
teurs auront aussi droit à des prix 
de présence.

Tous ceux qui seraient intéressés à 
prendre part à cet événement pour­
ront s'adresser à un promoteur bien 
connu de Joliette qui aura charge 
de cette épreuve en téléphonant à

tabilité et en technique comme nos 
jeunes d'aujourd'hui et que les in­
dustries d'alors n'avaient pas pour 
elles le nombre et la variété que l'on 
rencontre aujourd'hui. Bref, toutes 
les chances sont pour la jeunesse 
entreprenante et compétente. M. 
Mélançon continue en décrivant les 
quarités essentielles qui font un hom­
me d'affaires. Il faut savoir prendre 
conseil de ceux qui ont réussi per­
sonnellement, il faut prendre lente­
ment une décision d'importance, bâ­
tir son affaire seul, et s'entraîner sé­
rieusement avec des gens compé­
tents, mais surtout être honnête en 
tout point, en affaires. Voilà en ré­
sumé le portrait que nous a fait M. 
Mélançon. Il a appuyé ses avancés 
d'exemples nombreux, prenant pour 
modèle le directeur général de Uni-

LA FETE DU
SEMINAIRE

(«uite rie la première page)

Ces voix extérieures qui appor­
tent, en cette occasion, au R. Père 
Supérieur l'encourageant soutien de 
leurs hommages respectueux, vien­
nent s'unir à la voix des membres 
du personnel pour faire de cette fê­
te la fête de l'AUTORITE. C'est dans 
cette pensée de filiale soumission, 
que les élèves et les professeurs,

P. Louis-Philippe Fafard, c.s.v., su­
périeur provincial de Montréal; Mgr 
Alphonse Pierre, P.D.; Mgr Charles- 
Edouard Beaudry, P.D., aumônier 
général des Forces Armées du Ca­
nada; Mgr Joseph-H. Coallier, P.D., 
curé de St-Jean de-Brébeuf, de Sud­
bury, Onr.; MM. les chanoines Orner 
Bonin et Georges Robitaille; MM. les 
abbés F.-X Larivière, de Marlboro, 
Moss., et Arrhur Lajeunesse, de Con­
trecoeur. On remarque la présence 
de M. Auguste Ferland, p.S.S., supé­
rieur du Grand Séminaire de Mont­
réal; le R. P Louis-Joseph Lefebvre, 
c.s.v., supérieur du Collège Bourget, 
de Rigaud, M 'abbé Paul Patenau- 
de 1921-1928 , représentant le Su­
périeur du Séminaire de Saint-Jean; 
M. l'abbé Gérard Chaput, p.S.S. 
1920-1927, représentant le Supé­

rieur du Collège André-Grasset, de 
Montréal; M l'abbé René Roy, p.S.S. 
économe, représentant le Supérieur 
du Collège de Montréal, etc. Près de 
175 prêtres remplissent le grand ré­
fectoire des élèves.

Au moment de la représentation 
du MALADE IMAGINAIRE, des re-

Un accident de la route, survenu 
la nuit dernière, à St-Thomas de Jo­
liette, a causé la mort de deux jeu­
nes garçons de St-Cuthbert, Ray­
mond Désy et Alphonse Piette. Les 
corps reposent à la morgue Sansre- 
gret ce matin. L'accident est arrivé 
dans le rang des Prairies non loin 
de Joliette. Le chauffeur a dû per­
dre le contrôle de sa machine qui 
aurait donné sur un arbre. Les deux 
occupants furent tués sur le coup. 
Le taxi Pauzé de Joliette, passant 
par là peu après aurait constaté 
l'accident et averti prêtre, médecin 
et police.

------------------------------4---------------------------------

Le Christ nous a communiqué le Le jour où se lèveront de vrais 
droit qui lui était propre de nous chefs professant le christianisme et 
"appeler les fils de Dieu et de l'être" le montrant pour ce qu'il est dans 
mais il nous a aussi communiqué le les institutions, il est à croire que les 
droit d'appeler Marie notre Mère et foules pleines de sens et de droitu- 
de l'avoir pour telle. re reconnaîtront où se trouve leur

La nature fait déjà du nom de vrai bonheur, 
mère la chose la plus douce et met ♦ ♦ *
en elle le type de l'amour tendre et O Jésus, si vous voulez que les 
dévoué; aussi la maternité de Ma- hommes me consolent, parlez-moi 
rie est-elle ineffable. Cette bonne vous-même par leur bouche; et s'il 
Mère voit et elle connaît à merveille faut que je console les autres, par­
tout ce qui nous concerne, les be­
soins de notre vie; les dangers qui 
menacent nos affaires publiques et 
privées, les malheurs et les angois­
ses qui nous assaillent- elle prend 
surtout intérêt à la lutte que nous 
soutenons contre les ennemis achar­
nés de notre salut.

Allons donc à Marie sans timidité 
et sans faiblesse, supplions-la au 
nom de ces liens maternels qui l'unis­
sent à la fois à Jésus et à nous; de- 
mandons-lui maintenant son secours 
par cette prière du Rosaire qu'elle 
nous a elle-même montré lui être 
agréable. Alors, sous la garde de 
la meilleure des mères, nos âmes 
pourront se reposer dans la sécurité 
et la paix.

Léon XIII.

Cadeau-surprise 
de Joliette Taxi

lez-leur par la mienne: car vous êtes 
l'unique consolateur des affligés.

• MAISON A VENDRE
Dan* b* tillage de l'Epiphanie», rue» 

St-Pierre, moderne, bien *ituée, trois lo­
gement- dont un libre* |H»ur l'acheteur. 
Condition*»: la moitié comptant, balance 
à te*rme facile*. S'adresser à P.-E. MO* 
RIY l'Epiphanie, Tél. 71 J

Aug. D'Amours
ARCHITECTE

118 n. Place Bourget, Tél. 670 
Joliette

Dr L-P. Laporte,
. M. D.

Post-Gradué de New-York. — Major 
en service de Santé RoyalCanadien.- 
Ane. «ss. en chirurgie à l’hopital mih 
taire de Montréal. — Assistant ctran 
ger au service d’urologie de* l’Hôtel 
Dieu de* Montréal.
CONSULTATION: 3 à 5 h. ch. jour 
7 à 9 h. 1rs lundi et vendredi soir

3, St-Charles Borr. Sud Tél. 150
Joliette

TEL.: Bur. 603 
Br*. 60

Dr Joffre Pouliot
D. Ü. S.

Chirurgien - dentiste
■

126, RUE ST-PAUL. 
JOLIETTE

Prèi» du ('hîteao Windsor

Distributeur demande*, résidant 
Joliette. UcMaurate-ur ou épicier 
pour prendre agence de l’eau .Miné­
rale Coulonihia. La meilleure île* 
tout le Canada. Devra poxéder un 
petit camion de* li\rui*on. IN.ur tou* 
rnwigne-im-m- écrire ou passer à 
la SOI K< E COl LOMBIA. L’Epi­
phanie*. p. O.

Dr Ed. Piette
Chirurgien en chef de l'hôpital

35, ST-CHS-BORROMEE SUD 
JOLIETTE, Qué.

Heures de bureau :
11 lire*» à midi — 3 à 5 lires p.m

ABSENT LE JEUDI
Le soir de 7 à 8 hres les lundi 

et vendredi

Dl 8 AU 15 MAI 1918

Mlle Jeannine Lajeunesse, 64, Ave. 
Barrette, est l’heureuse gagnante «lu ra­
deau-surprise. M. Alfred Lavoie, com­
mis à la Joliette Steel, a choisi le 92e 
appel de* 132 enregistrés dans la jour­
née du samedi, 8 mai.

Pour participer au concours, il ne suf­
fit que d utiliser l'une des voitures-taxis 
de cette organisation, peu importe l’en­
droit ou l'on veut être transporté. Donc 
appelez 101 <*| une voiture est cliez-vous 
une seconde après.

Fête de Dollard 
le 24

Lundi prochain c'est la fête de 
Dollard, l'un des grands héros du 
pays. Il n'y aura rien à Joliette, en 
cette occasion, mais arborons au 
moins le drapeau fleurdelisé et pro-

9 MAISONS A VENDRE
\ L Epiphanie, près de la “General 

Cigar*'. 3 petit* logements bâtie depuis 
1 an*, terrain 1(H) \ 100. Revenu $300. 
Prix, *i vendue vit»*: $1,250. S'adresser 
à SOI RCF. CO! LOMBIA. L'Epiphanie, 
P. Q.

• PIANO A VENDRE
Piaru» droit u*agé* à vendre. Bonite ta* 

hle d'harmonie. Bons feutre*. S'adresser 
i 715 BLVD MANSEAU. Joliette.

20 m. 1 f. p.

• PROPRIETE A VENDRE
Belle propriété au centre du village de 

St-Barthélemy, (Berthier). Maison à 2 
étages avec hangar et garage double, 
grand terrain. Occupation immédiate et 
revenu mensuel assuré. provenant de 
loyer. \ vendre pour cau*e de santé. S’n- 
drc**er **nr le* lieux, a./s. de Mine Vve
I BALD LIN COl RT, St-Barthé|emy.
IV-L: Central de St-Barthélemy,

Dr Pau! Dionne
Chirurgien dentiste

469, NOTRE-DAME, Tél. 918

HEURES DE BUREAU :
9 h. a.m. à midi 

2 h. p.m. à 5 h. p.m.
Le samedi : Bureau fermé à midi

PAS DE BUREAU LE SOIR

# GANTS TROUVES
I ne paire de gants noirs, propres en 

kid, pour dame (ou jeune garçon) a été 
trouve dan* un endroit public de Joliet-

réunis dès 4 hres, à la salle acadé­
miques, offrent, par la voix de M. présentants du Séminaire de Ste- 
Gaston Barrette, élève finissant, au Thérèse (l'abbé Léopold Ladouceur, 
R. Père Supérieur, l'expression des ptre), du Séminaire de St-Hyacinthe 
sentiments qui animent toute la Corn- et du Collège Saint-Laurent (R. P. 
munauté. Le R. P. Paul-Maurice Far- Emile Deguire, c.s.c., supérieur) so 
ley, c.s.v., symbolise parmi nous le joignent aux invités.
commandement, la direction, l'auto­
rité; son affabilité conquérante, sa

ted Auto Parts, M. J.-P. Préfontaine, bienveillante compréhension des per­
Le conférencier c été présenté sonnes et des choses font que l'ex- 

par M. Pierre Landry, et remercié ercice de sa charge apparaît corn- 
par M. Pierre Carrier. me un idéal de succès et que son

Parmi les personnes présentes, on autorité paternelle s'impose sans 
remarquait une forte délégation ^eurt dans un heureux mélange de 
des employés des différends maga- Prucfence active et de ferme dexté- 
sins de cette compagnie, spéciale* rit®* 9ui suscite l'admiration
ment de Montréal, nous avons re- et Rattachement de tout le Person-

(Chronique).

connu à la table d'honneur un an- 
ien Joliettain, M. L. Robillard, fon­
dateur du premier des 54 magasins 
actuels de cette compagnie. M. 
Maurice Desrochers présidait, entou­
ré de MM. J. Mélançon, conféren­
cier invité, de M. J.-P. Préfontaine, 
gérant général du personnel, de 
MM. Raymond Théberge, assistant 
du contrôleur général; Jean Na­
deau, surintendant des succursales; 
René Vallerand, gérant général des 
ventes; Florent Fortin, gérant do la 
succursale de St-Jérôme; Maurice 
Grenier, assistant du gérant du per­
sonnel; André Pelletier, assistant du

nel du Séminaire envers son Supé­
rieur.

A l'heure du souper, la table 
d'honneur groupe autour Je Son 
Exc. Mgr Papineau, notre évêque, 
Leurs Excellences Nos Seigneurs 
Prosper-Marie Durand, o.f.m., évê­
que de Chefoo, Chine, et Edouard 
Jetté, évêque de Tabe, auxiliaire 6 
Joliette; Mgr Gustave Prévost, p.m.é. 
préfet apostolique de Lintung, 
Mandchourie; le R. P. Sylvestre Syl­
vestre, c.s.v., supérieur provincial; lo 
R. Fr. Gérard Hamel, c.s.v., secrétai­
re général; le R. P. P.-M. Farley, 
c.s.v., supérieur du Séminaire; lo R.

L'Oeuvre par
excellence

Nulle oeuvre de charité n'est plus 
utile à l'Eglise et à la société que 
l'oeuvre de l'éducation chrétienne. 
Il y a une charité qui se dévoue avec 
succès aux vieillards, aux malades, 
aux pécheurs, à toute espèce de mi­
sères et d'infortunes; mais ces dé­
vouements bénis de Dieu n'ont qu'-

fitons de l'exemple dé Dollard. te. Prière «h• réclamer à nos bureaux et 
Soyons coeur et âme canadien- payer l()c. pour ortie annonce,
français ! Luttons pour donner à no-----------------------------------------------------
tre ville un visage français. La sai­
son du tourisme qui s'ouvre nous y 
invite. Faisons disparaître les Union 
Jack, les affiches anglaises. Ne 
soyons ni des snobs ni des traîtres 
inconscients qui pensent mieux faire 
en portant des noms étrangers.

Beauharnois
à Joliette

Dimanche prochain le Beauharnois 
loue a Joliette au Christ-Roi contre 
l'équipe puissante de Clermont, à 
I h. 45. Après la partie les joueurs 
se rendent à Beauharnois pour jouer 
une seconde partie ensemble. Les 
Joliettains qui veulent les accompa­
gner pourront prendre place à bord 
de l'autobus. Aller et retour $2.25.

• A VENDRE
Centrifuge “Renfrew" capacité 8(K) 

lb*. \u**i terrain à vendre KH) x KH), 
mule 18 en face de chez M. Alfred Au* 
mont. S’adresser à ALFRED MAILHOT, 
Ste Julienne, (.Montcalm). Tel. 2(H) ». 5

13 ni. 3 f. c.

• ROUES A VENDRE
Quatre nui»* de wagons, presque neu­

ve*. bandage 2!.* pce*. Conditions avan­
tageuses. S*adre**i*r â JOSEPH MOREL, 
L Epiphanie, ( L* \*«omption ).

• ARTICLES DIVERS A VENDRE
Habit bleu marine 38. grande glacier*- 

très propre, matelas 41*.* pied* large, 
bouilloire "Wearever", ain*i que congé* 
lateur à crème glacée. S'adresser par té* 
léphone no 147. 20 m. 1 f. c.

• PERDUS
Samedi. 8 mai, sur route Jolietle-St* 

Félix-St-Jean-de-.Matha, canne à péch 
en acier (genre télescope) avec pu i** 
(liée ensemble). Récompense à qui r a | 
portera à 712 rue NOTRE DAME, J 
liette, Qué. 20 in. 1 f. p.

• MAISON A VENDRE
Maison de 6 pièces, bien confortable, 

située au nord du \illage sur h* chemin 
allant à St-Michel de* St*. S‘adre-*«-r 
M. HENRI LOYER. Ste-Emmélie de H * 
nergie, I». O,

• A VENDRE
I n violon. 1 lit simple et double *i on 

le dé«ire, 1 paire d'oreillers, 1 manteau 
d'hiver vert foncé avec collet «h* fourru­
re, taille 12 ans. Le tout très propre. 
S’adresser à 403 rur*St*Chs Rnrroméc 
nord, ou signale/. 932 w. 20 in. 1 f. p.

POUR CAUSE DE MALADIE

Commerce a vendre, pouvant 
rapporter une fortune en quel­
ques années à un homme d'af­
faires. Inutile d'écrire, venez 
visiter. Ouvert jusqu'à 9 heures 
tous les jours.

SOURCE COULOMBIA 
L'Epiphanie, P, Qué.

A vendre ou à échanger
Camion 1941, Maple Leaf, 2V-2 tonnes, moteur reuf, bons pneus,

très propre. — Camion 1940, Chevrolet, 2 tonnes, dompeuses, mo*
tour remis à neuf, bons pneus, licence 1948. Termes de paiement si
désiré S'adresser au GARAGE LABRECQUE, 188, Ste-Anne, Joliette 

#Tél.: 715.

• A VENDRE
12 truies portières à leur première 

portée étant pour rapporter a partir du 
20 juin. S'adresser à ROGER LABOR* 
TE, St-Cléophas, (Joliette). 20 m. I f. p.

• CAMION A VENDRE
Camion International 1940, 2 tonnes 

en parfaite condition. Aucune offre rai­
sonnable refusée. S'adresser à OVILA 
AI BIN, St.Félix-de*Valois. 20 rn. I f. p.
• — - — .

• SILO A VENDRE
I n silo « vendre 12 x 24, tout neuf, 

ainsi qu un wagon double en parfait 
état. S’adresser à ODILON LEMIRE, St- 
Roeh I Achigan. (L’Assomption), I*. O.

PERMANENTS
AVEC OU SANS ELECTRICITE

Coiffures de tous genres 
ou salon de

Marguerite
Pepin

432, Notre-Damo, Tél.: 1186 M 
JOLIETTE Edifice Steinberg

EXAMEN SCIENTIFIQUE DE
VOS YEUX

TROUBLES MUSCULAIRES CORRIGES, STRABISME
— avec nos —

Traitements Orthoptiques
EMILE n.PREVOST, 0.

SPECIALISTE OPTOMETRISTE 
Ajustement des yeux artificiels

100, rue St-Paul, Joliette, Qué.



•fRoger Adam, B.A., O.D.
OPTOMETRISTE

SPECIALISTE POUR LA VUE
9 hres à 12 hres am. Vendredi soir i 
2 hres à 6 hros p.m. 7 hres à 9 

Samedi : 2 hres à 5 hres p. m.

EDIFICE BOURGET, TEL- : 1467-J JOLIETTE

Heures 
de bureau :

(Autorité comme enrol poatal de 1« deuxieme classe, Miniitère dev Postes, Ottawa)
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GEO.-E. LAPORTE, M. D.
EXAMEN DE LA VUE

Maladies des ïux, des oreilles, du nez et de la gorge
Heures de bureau • B. P.: 193
11 h. à midi. Tél. : 860

2 h. à S h.
345, MANSEAU, JOLIETTE, Qué.

Absent le jeudi

TIRAGE: 8,050

syndicat catholique: un moindre mal!
Dans plusieurs chaires du diocèse, dimanche prochain, et des ora­

teurs au cours des diverses manifestations qui marqueront la septième 
Journée syndicale, des pretres et des laies, exposeront de nouveau la doc­
trine sociale de l'Eglise, de notre Mère la sainte Eglise romaine. Ces ma­
nifestations dont les apôtres du syndicalisme attendent toujours beaucoup 
do bien ne doivent pas nous laisser indifférents. Il faut, en effet, se ré­
jouir de voir monter dans notre catholique province de Québec le syndi­
calisme catholiquo et national, la forme de coopération ouvrière organi­
sée chez nous, pour nous, pour les nôtres et par les nôtres.

Cette doctrine sociale catholique, réputée plus que de raison obs­
cure et sévère, apres plus d'un quart de sicclo u'application en notre pays,
0 la suite surtout de doux grandes encycliques dont l'une date de plus de 
cinquante ans, n'est pas encore suffisamment connue ni suffisamment ap­
pliquée. Elle doit lutter contre de nombreuses difficultés, vaincre l'apa­
thie et l'antipathie des gens, et résister aux assauts répétés et violents 
des organisations ouvrières de nature différente. Il est bien étonnant 
quapres des appels si émouvants et si souvent réitérés des Souverains 
Pontifes et des bveques, nos catholiques aient encore si peu de convic­
tions en matière syndicale. Sommes-nous, oui ou non, enfants de l'E­
glise et fils obéissants du Vicaire do Jésus-Christ? Comment expliquer 
que même dans nos milieux cent pour cent catholiques, la formation et 
lu maintien de syndicats catholiques si hautement et si souvent recomman­
de:» par nos chefs spirituels et par nos meilleurs sociologues comme une 
nécessité rencontrent tant de difficultés et soulèvent si peu d'enthousias-

N'est-ce pas humiliant, voire même inquiétant de voir des patrons 
accepter enfin, après force demarches et hesitations le syndicat catholi­
que, non parce qu'il représente nos chances d'ordre, de tranquillité et 
a harmonie, mais plutôt comme un moindre mal et comme un rempart 
contre le syndicalisme international, etranger ou neutre? "Puisqu'il faut 
absolument que mes ouvriers soient syndiques, disent-ils, mieux vaut qu'ils 
entrent dans les syndicats catholiques". Cela me rappelle qu'en 1925, 
ou temps ou Mussolini grandissait en puissance, nous voyions partout en 
Italie, des affiches ainsi conçues : La religion catholique est la religion de
1 Etat en Italie parce que c'est la religion du plus grand nombre. Tragi­
que sophisme qui faisait abstraction de la valeur intrinsèque de la véri­
té, qui oubliait les droits inaliénables de la vérité, qui se rangeait du bon 
cote sous prétexté quo c'était la volonté du peuple. N'agissons-nous pas 
un peu de la même façon quand il s'agit du syndicalisme catholique? 
L accepter non parce qu il offre une doctrine basee sur les grands prin­
cipes chrétiens, mais sous pretexte qu'il représente un moindre mal, est 
pour des catholiques se resigner a la lumière du soleil qu'on ne peut 
empêcher de briller.

Nous vivons dans l'incertitude du lendemain. Tous se demandent 
quelles sont les forces qui prévaudront, celles dont le moteur est a Mos­
cou ou celles dont le centre est la Vérité et la Justice même. Où irons- 
nous si ceux qui possèdent la vérité, qui croient en Dieu et qui professent 
l'Evangile, ne savent pas conformer leur conduite à leurs convictions? 
Il ne faut pas attendre de Moscou ni des organisations athées ou neutres 
i etablissement d'un monde tourne vers les transcendantes vérités. Ne 
nous appartient-il pas de faire triompher la seule et vraie doctrine socia­
le, celle que même nos ennemis admirent, celle dont ils ont tant peur et 
qu ils combattent avec toute la violence et la ténacité dont ils sont capa­
bles?

Nos chefs spirituels multiplient les appels en faveur du syndicalis­
me catholique. Bien plus, ils font tous les sacrifices pour l'instaurer parmi 
nous. Nos Evêques donnent des prêtres, et pas les moins brillants, au 
syndicalisme, et ils font chaque année des sacrifices d'argent et de temps 
pour cette cause. Ils font prêcher la doctrine sociale de l'Eglise au peu- 
pie. Le premier Synode de Joliette, comme les autres d'ailleurs, consacre 
plusieurs pages de texte à la question. Et nous voyons encore nos Evê­
ques profiter de toutes les occasions pour manifester leur grande sympa­
thie et leur grand intérêt aux syndicats catholiques. L'Assemblée épisco­
pale vient d'établir une Commission sacerdotale chargée d'étudier les 
questions que l'Episcopat voudra bien lui soumettre et de préparer da­
vantage les aumôniers de syndicats a leurs délicates et importantes fonc­
tions. Cela devrait nous suffire et nous inspirer une confiance inébranla­
ble. Nous vénérons nos chefs spirituels, nous aimons\i le proclamer par­
tout et en toute circonstance, mais nous ne pouvons peut-être pas tous ni 
toujours dire que nous acceptons entièrement leurs enseignements.

Que notre esprit soit peu enclin à accepter facilement le syndica­
lisme même catholique, ce n'est pourtant pas un mystère. Depuis tou­
jours, depuis des siècles, les patrons sont rois et maîtres et les ouvriers de 

• simples serviteurs. Le travail n'était, en somme, qu'une marchandise com­
me une autre et que l'on achetait au plus bas prix. Le jeu de l'offre et 
do la demande dont les ouvriers étaient souvent les victimes était regardé 
comme un grand et légitime principe. La valeur du travail, pris en lui- 
même, les bénéfices qu'il rapporte, Jes circonstances qui l'entourent, cela 
ne compte pas. La doctrine sociale de l'Eglise tend à établir un régime 
qui respecte davantage la justice et la charité, et renverse nos idées éta­
blies en matière de travail. Nous devons dominer nos préjugés, surmonter 
nos surprises et nos répugnances et marcher avec confiance sur la route 
nouvelle que l'Eglise nous indique. Nous aurons ainsi la chance de bo­
nifier le capitalisme et d'eviter qu'un jour ou l'autre le communisme ne 
l'abatte.

Il ne faut pas oublier, non plus, que les ouvriers tout comme les 
professionnels, ont le droit, un droit naturel, de se grouper en associations 
pour protéger leur métier, défendre et protéger leurs dioits. Ils ont le 
droit à un salaire suffisant, à un salaire familial. En toute justice on ne 
peut exiger qu'en ce siècle de confort, ils soient obligés de se priver com­
plètement des avantages apportés par les inventions modernes. Vivre au 
jour le jour, serrer la ceinturo en cas de maladie ou de manque de tra­
vail, faire instruire les enfants par charité, renoncor aux avantages de 
I assurance-vie, manger le moins possible et le plus économiquement pos­
sible, s'entasser dans do petits logis souvent insalubres et payés plus cher 
qu'ils ne valent, étouffer dans le coeur de légitimes aspirations vers l'acces­
sion, à la propriété et vers l'ascension dans l'échelle sociale, tout cela 
no saurait être le sort inévitable de l'ouvrier dans un monde chrétien.

On dira : les ouvriers gaspillent, souvent ; ils manquent d'allure et 
‘•ont imprévoyants; ils dépensent tout ce qu'ils gagnent et parfois davgn- 
fage ; ils veulent mener leurs patrons ; ils sont arrogants et réclament sans 
cesse, etc. Autant do griefs qui courent les rues. Est-ce qu'on ne généra­
lise pas trop? Il y en a, et beaucoup, des ouvriers sobres, économes, 
consciencieux au travail et respectueux, satisfaits quand ils sont bien 
traités. Que les ouvriers dépensent plus qu'autrefois, c'est certaip, mais 
inévitable. On no peut pas leur demander de s'éclairer à la chandelle,
d'aller c * r \ -------- -----j:.
tractions 
ne croyons
des ouvriers en change rien à Ta valeur intrinsèque du syndicalisme ca­
tholique. De plus, il n'y a pas que des ouvriers qui gaspillent, qui boi­
vent, qui font dos erreurs, mais il s'agira toujours d'exceptions, d'excep­
tions regrettables. Organiser un concours de vertus, comparer les méri­
tes et les torts n'avancont à rien. Donner justice, traiter toutes les clas- 
sos avec charité, c'est mieux. Respectons le droit des ouvriers de s'unir 
on syndicats ; le monde ouvrier aura ainsi plus de chances de voir s'éta­
blir un régime d'ordre et de paix. Des ouvriers qui possèdent la vérité, 
a qui l'on enseigne leurs dovoirs comme leurs droits ont plus de chances 
quo d'autres d'être de bons ouvriers. N'allons pas, non plus, par obsti­
nation ou ambition démesurée les obliger à obtenir justice par contrainte.

Il y aurait beaucoup à dire encore sur le sujet ,mais il faut termi­
ner. En conclusion disons que c'est notre devoir, à tous, d'accepter volon­
tiers l'idée syndicale, même si elle choque nos idées personnelles, de fa­
voriser le syndicalisme catholique. Agir autrement, c'est travailler contre 
les intérêts do la société, contre nos propres intérêts, et c'est collaboror 
indirectement, mais sûrement avec les forces adverses qui sont on train 
do noyer lo monde dans une mer d'erreurs bruyantes dont la source, 
évidemment impure coule en abondance du haut du Kremlin.

De quel «côté allons-nous nous ranger? La réponse appartient à 
chacun de nous. Abbé Orner VALOIS.

Billet de semaine

itable. On no peut pas leur demander de s eclairer a la cnanaene, 
1er à la messe en salopettes et de se priver de toutes légitimes dis­
lions. Regrettons la conduite, ou plutôt l'inconduite de plusieurs, et 
royons pas pouvoir les corriger on les aigrissant. D'ailleurs la qualité

MALADE IMAGINAIRE
VU PAR UN SPECTATEUR

Je m'en fus à Joliette le 12 mai 
voir "le Malade Imaginaire" de 
Molière présenté par les élèves du 
Séminaire. C'était la 4ème représen­
tation en moins de 15 jours et on en 
annonçait une 5ème pour le samedi 
suivant. Je savais d'y rencontrer 
beaucoup de gens venus de partout, 
jusque des Etats-Unis attirés comme 
moi par la réputation du Séminaire. 
J'appris une fois rendu que la repré­
sentation coïncidait avec la fête du 
R. Père Supérieur à qui d'ailleurs 
elle était dédiée en hommage.

Je montai au balcon de la magni­
fique salle académique où déjà les 
groupes s'avançaient dans une bruy­
ante fraternité. Je fis la connaissan­
ce des quatre personnes formapt au­
tour de moi l'horizon immédiat une 
était de Gaspé, l'autre arrivait de 
l'Afrique, une troisième était de St- 
Barthélemy et la quatrième de St- 
Gabriel de Brandon. En allongeant 
le bras je rejoignais l'épaule d'une 
vieille connaissance de Central Falls, 
Rhode-lsland.

8 h. 30. Un remous dans l'assis­
tance, le silence et puis un tonnerre 
d'applaudissements. Leurs Excellen­
ces Nos Seigneurs Papineau, Jetté, 
Durand et Provost, font leur entrée 
avec le R. Père Supérieur, Son Hon. 
le Maire et une suite imposante 
d'Anciens, de représentants de com­
munautés et de maisons d'éducation 
et les trois coups de marteaux tradi­
tionnels annoncent le lever du ri­
deau Puis, apparaît: "le Malade" — 
J'y suis, mes souvenirs de Belles-Let­
tres me reviennent et je revois en un 
film rétrospectif le bonhomme Ar­
gon, c'est bien lui, qui veut à tout 
prix un médecin pour gendre sinon 
sa fille au couvent, les prescriptions, 
la seringue, les quiproquos, Antoinet­
te la servante habile et moqueuse, 
Madame Argan, hautaine, Thomas 
Diofoirus, Vive les collèges qui ont 
produit de tels spécimens, la mort 
simulée, les ballets, la réception 
grandiosement boufonne du Malade 
à la Faculté de Médecine, tout cela 
me revient à la mémoire et j'écoute 
avec plaisir, et je ris et tout le mon­
de rit. Une femme dans la salle est 
soudain prise du fou rire. Pour nous 
reposer de rire, nous applaudissons 
à tout rompre avec des exclamations 
inaccoutumées.

C'est que les élèves du Séminaire 
rendent la pièce avec un art peu 
commun, M. Argan, le malade ima­
ginaire et Antoinette la servante re­
présentés par Réal Aubin et Nor­
mand Beaudoin se montrant assez 
difficilement surpassables. La mise en 
scène, les décors, les ballets, la pré­
sentation des acteurs, tout concourt 
au succès de cette oeuvre origina­
le, d'un Molière non moins original 
de qui Boileau le poète satirique di­
sait

"Ta muse avec utilité
Dit plaisamment la vérité
Chacun profite à ton école
Tout en est beau, tout en est bon
Et ta plus burlesque parole
Est souvent un docte sermon".

Molière, c'est le relief soutenu des 
caractères, la haute originalité, l'en­
tente parfaite de la scène, la verve 
jaillissante, la force comique, le bon 
sens, le naturel, la verdeur gauloise 
du style. C'est la nature humaine 
dans ses types les plus originaux 
peinte par un esprit mordant et pes­
simiste à la fois.

Et le Malade Imaginaire contient 
un peu tout cela: de la comédie gaie, 
de la comédie cruelle, de l'esprit 
fin, de l'esprit bouffon. Certaines 
audaces, surprennent à prime abord 
qui ne laissent rien de blessant ni 
l'immoral; tels ces maux de ventre 
subits, précurseurs d'une absence 
momentanée du Malade avec retour 
annonçant que tout va mieux, ou 
que le petit voyage a été inutile. Ou 
encore le lavement prescrit, préparé, 
refusé puis enfin accepté avec tou­
te la mise en scène de l'affaire, 
moins l'opération in actu bien enten­
du.

Ne cherchons pas une morale vé­
ritable à cette pièce, c'est une pein- 
turo do moeurs et en l'occurrence, il 
s'agit d'un père de famille égoïste, 
maniaque ridicule, dupé par sa fem­
me, berné par sa servante, trompé 
par sa fille et roulé par son méde­
cin. L'amour en coup de vent d'An- 
gelique pour Cleante n'a rien do sé­
rieux, lo jeune Diafoirus ne fait pas 
la belle publicité au collège qui l'a 
formé. Il y a du choquant en tout 
cola, du révoltant pour la classe 
bourgeoise du temps. Mais en som­
me, rien de malhonnête, rien d'im­
moral, rien d'injuste.

De quoi rire c se tordre aux dé­
pens des pauvres humains qui de­
viennent à ce point fats et serviles. 
Au 17ème siècle une telle pièce avait 
l'heur de blesser crue'lement les gens 
visés. De nos jours, elle déride sans 
blesser outre mesure, car Dieu merci, 
le monde sur ce point a évolué pour 
le mieux.

En tous cas, même au 17e siècle 
"le Malade Imaginaire faisait rire 
beaucoup de gens. A preuve un 
Qompte-rendu du 18 février 1673 
et signé Robinet dans la Gazette ri- 
mée:

"Molière, cet incomparable
Et de plus en plus admirable
Attire aujourd'hui tout Paris
Par le dernier de ses écrits
Où d'un Malade Imaginaire
Il nous dépeint le caractère
Avec des traits si naturels
Qu'on ne peut voir de portraits tels.
La Faculté de Médecine
Tant soit peu ,dit-on, s'en chagrine."

TI-JOS.

Un autre éclatant succès pour
la journée des fondateurs

Au moins 125 religieux enseignants y 
prennent part — Où l'on voit que 
le R. P. Lamarche a produit un 
chef-d'oeuvre: Jonas le Prophète

HISTORIQUE DES FRERES DU S.-COEUR QUI CELEBRENT LE 75ième 
ANNIVERSAIRE DE LEUR ARRIVEE AU CANADA — ALLOCU­

TION DE SON EXCELLENCE MGR PAPINEAU A 
LA SOIREE DE CLOTURE

Les débutants
au travail

Un nouveau service de la J. O. C. 
pour les écoliers qui laissent

la classe

MONTREAL. (S J P. — La mise en 
marche du service des Debutants au 
Travail (DAT.) s'avère un succès 
dans le diocèse de St-Jean, le pre­
mier à expérimente' a série com­
plète des cours du C A T. Notre re­
présentant s"est rendu lundi soir 
dernier à St-Maxime, petite ville de 
400 familles environ pour assister 
au dernier des 9 cours donnés aux 
élèves des 8e et 9e années de l'éco­
le paroissiale.

Au programme des différents 
cours nous trouvons les sujets sui­
vants : loisirs, choix d'un métier,
épargne, moralité au travail, syndi­
cats, apprentissage, etc. ,

La direction de ces cours est con­
fiée à des jocistes, jeunes ouvriers du 
milieu. A St-Maxime, ce fut M. Jean 
Leclerc, secretaire fédéral de la J. 
O .C. de St-Jean, Que. 22 élèves sa­
crifièrent une heure de loisirs durant 
9 soirs. Nous avons pu constater l'in­
térêt de ces jeunes par leur façon 
intelligente de répondre, d'exprimer 
leur opinion, et leur persévérance < 
aller jusqu'au bout.

Cette initiative a pu être tentée a 
St-Maxime grâce à la collaboration 
du R. Fr. Vincent, directeur de l'éco­
le. Elle est de nafure à prouver la 
nécessité de relations plus étroif 
entre les éducateurs et le mouvement 
jociste qui s'occupe des jeunes sortis 
de l'école.

D'autres cours viendront complé­
ter ceux du DAT., ce sont les cours 
d'orientation à la vie, actuellement 
en préparation.

Examen d'entrée 
au Séminaire

LES 15, 22 ET 29 MAI PROCHAINS

Les élèves qui désirent commencer 
en septembre prochain leurs études 
classiques au Séminaire de Joliette, 
sont priés de se présenter à l'exa­
men d'entre organisé spécialement 
à cet effet depuis quelques années. 
Ces séances d'examen se tiennent 
au Séminaire tous les samedis du 
mois de mai, a 10 hres précises de 
l'avant-midi 13 m. 3 f.

Retraites fermées
A L'IMMACULEE CONCEPTION

Du 25 au 31 î élèves des SS. de 
Ste-Anne.

Du 28 au 31 î élèves des SS. des 
SS. CC. de J. et de M.

Du 31 au 3 juin: dames, de Joliet­
te, Mme E. Souva^eau, org.

Faites de votre foyer un sanctuai­
re qui ait ce caractère d'être à la 
fois auguste et joyeux.

Médecin de 
garde

A JOLIETTE
DIMANCHE LE 23 MAI

Dr J. Lafortune
422. Manseau, — Tel. 630

I Dr notre envoyé spécial)

"La formation religieuse de nos 
élèves" tel fut le thème général vers 
lequel ont convergé les diverses com­
missions d'études, forum, et réunions 
plénières du Congrès des Frères En­
seignants du diocèse tenu à Joliette 
sous le titre "3ième Journée des Fon­
dateurs" jeudi dernier le 13 mai. Aj 
moins 125 religieux y prirent par* 
représentant les communautés de 
Frères qui se partagent la majorité 
des maisons d'enseignement primaire 
et primaire supérieur pour garçons 
dans notre diocèse: les Clercs de St- 
Viateur, les Frères du Sacré-Coeur, 
les Frères de St-Gabriel et les Frères 
de l'Instruction chrétienne.

On aura un peu l'idée de l'am­
pleur et des bons effets d'un tel 
congrès quand on saura par exem­
ple que les commissions d'étude au 
cuurs primaire étaient présidées par 
le R Fr Germain, s.-c., directeur de 
l'Academie, de St-Gabriel de Bran­
don, et celles au cours primaire-su- 
périeur par le R Fr. A Brodeur, dir. 
de l'Ecole Supérieure St-Viateur de 
Joliette, que les sujets traités étaient 
aussi importants que: la piété chez 
les jeunes — L'enseignement du ca­
téchisme — les Sacrements (leur con­
naissance et leurs fréquentations) — 
l'Evangile dans la vie — l'Esprit 
chrétien pour la formation des fu­
turs chefs de la société.

On aura aussi l'idée de la sympa­
thie accordée par l'autorité religieu­
se et civile et le public en général 
a de telles assises quand on saura 
que Son Excellence Mgr Papineau 
a bien voulu présider la soirée de 
clôture et y prononcer une vibrante 
allocution et qu'il était entouré du 
T. R. P. Provincial des Clercs de St- 
Viateur, du R. Fr. Directeur du col­
lège de G'anby représentant le R. 
Fr. Gaétan, provincial des Frères du 
Sacré-Coeur, de Son Hon. le Maire 
Geo.-Etienne Laporte, de MM. les 
chan. I Gervais, principal de l'Eco­
le Normale de joliette, Ph Roch, 
curé de Berthierville, de MM. les 
Inspecteurs d'écoles urbaines €’t ru­
rales de la région, des membres de 
la Commission scolaire de la cité de 
Joliette, et de Joliette campagne, 
de nombreux religieux et visiteurs 
laies de Joliette et des environs, dont 
quelques échevins, M. le secrétaire 
de Joliette, le R. P. Gustave Lamar­
che, c.s.v., membre de la Société 
Canadienne Française des Ecrivains, 
auteur du drame biblique "Jonas, le 
Prophète", etc., etc.

On aura enfin l'idée du souci de 
bien faire et de faire du bien ap­
porté par les organisateurs de cette 
journée, quand on apprendra que 
la représentation par les élèves de 
l'Ecole Supérieure du drame du R. 
P. Lamarche a fourni à tous l'occa­
sion d'apprécier hautement le travail 
obscur, mais si efficace accompli par 
nos religieux tout en profitant im­
manquablement des riches leçons de 
foi, et d'amour de Dieu contenues 
dans ce drame qui tient du chef- 
d'oeuvre et dont on dit qu'il révèle 
une fois de plus et d'une façon ex­
traordinaire le talent de son auteur 
et les succès de ses jeunes acteurs.

LE T. R. P SYLVESTRE

Dans son allocution d'ouverture 
de la soirée, le T. P. P. Sylvestre 
Sylvestre, c. s. v., offre aux RR. 
Frères du Sacré-Coeur des félicita­
tions pour leur jubilé, des hommages 
à l'adresse de la communauté si 
méritante et des voeux de succès.

Les Frères du Sacré-Coeur sont 
proche parents, dit-il des Clercs do 
St-Viateur, leurs cadets de 10 ans. 
Ils poursuivent le même idéal et ont 
pour berceau, le même célèbre dio­
cèse de Lyon. Aujourd'hui, ils sont 
au Canada au nombre de près do 
1,500 répartis en 3 provinces, ils di­
rigent 125 écoles et dispensent les 
bienfaits do l'enseignement à 30,000 
élèves, entretenant aussi dos missions 
au Chili, au Brésil, à Madagascar 
et à Haiti. Et le . R. P. Sylvestre s'a­
dressant directement au public de­
mande si vraiment les Communautés

enseignantes sont appréciées à leur 
jus'e valeur et reçoivent du public 
catholique l'attention sympathique 
à laquelle elles ont droit pour réali­
ser leur idéal de formation religieu­
se, intellectuelle et sociale et recru­
ter des membres pour accroître leur 
expansion.

Depuis 2 siècles, la plupart des 
hommes de premier plan dans le 
monde industriel, professionnel et re­
ligieux doivent aux communautés re­
ligieuses enseignantes leur première 
formation, la plift importante, celle 
nui donne l'orientation définitive. 
N'y aurait-il que cela au crédit des 
Frères enseignants ce serait un titre 
suffisant à la reconnaissance de la 
nation. Car il est écrit : "Bienheureux 
ceux qui auront enseigné aux pau­
vres, aux ignorants; ils brilleront au 
ciel comme les étoiles au firmament". 
Le présent congrès organisé dans 
un but de contacts, d'échanges de 
vues et de méthodes sert admirable­
ment l'idéal des Frères enseignants.

HISTORIQUE DES FRERES DU 
SACRE-COEUR

Le R. Frère Joseph, s.g., dir. de l'E­
cole Christophe Colomb de Mont­
réal, lut ensuite le travail préparé 
par le R. Frère Noel, directeur du 
Scolasticat des Frères de St-Gabriel 
sur l'historique de la Communauté 
des Frères du Sacré-Coeur. Cette 
causerie nous permet d'entrer dans 
l'intimité d'une communauté dont les 
mérites sont grands devant Dieu et 
devant les hommes et de connaître 
le saint fondateur de !a communauté 
le Père André Coindre, un des plus 
illustres représentants de l'éloquen­
ce, sacrée au 19ème siècle, homme 
de Dieu s'il en fut, à la suite du 
grand bouleversement de la révolu­
tion française, apôtre de la jeunesse, 
mort à l'âge de 39 ans, mais ayant 
assez travaillé pour survivre pour 
toujours dans les deux vaillantes 
communautés Frères du S.-Coeur et 
religieuses du Sacré-Coeur devenues 
les Soeurs de Jésus et Marie) qui 
continuent son oeuvre d'admirable 
façon. Au vénéré Père Coindro, s'a­
joute le nom d'un frère mort en odeur 
de sainteté et dont on a écrit: "Tou­
tes les vertus s'épanouissent dans 
cette àme transcendante de reli­
gieux" et dont on espère voir un 
jour la cause de béatification réali­
sée à l'égal de celle du bon Frère 
Bérilde des Ecoles Chrétiennes. Sous 
l'impulsion des deux généraux C oin­
dre et Polycarpe, la communauté

sances matérielles et sensuelles. La 
formation religieuse est une lumiè­
re, une force, une protection.

Un officier de marine de la der­
nière guerre redevenu chrétien con­
signait dans son journal: Ne jamais 
lancer dans lo monde un jeune qui 
ne sait pas son catéchisme. Pour que 
nos jeunes soient en mesure d'af­
fronter l'avenir et de triompher de 
ses r^'ils, il ne suffit pas qu'ils vi­
brent à quelques sentiments géné­
reux, il faut que leur foi soit alimen­
tée de convictions solides et profon­
des puisées aux sources vivifiantes 
du dogme, de la morale, de la 
science religieuse, de l'Evangile. La 
formation religieuse n'est pas moins 
importante que l'instruction et la for­
mation patriotique. Des têtes bien 
faites rayonnent et influencent d'au­
tant plus qu'elles sont mues par des 
âmes convaincues, profondément 
croyantes. Le drapeau fleurdelisé, 
c'est magnifique pour symboliser la 
patrie, le Christ symbole de la Patrie 
céleste c'est encore plus important. 
C'est par le drapeau du Christ que 
nous devons ncjs glorifier du fleur­
delisé. Et Mgr décrit la vie du chré­
tien convaincu dont le plus grand 
ami, le conseiller de chaque jour, le 
frère inséparable est le Christ Jésus 
connu et aimé, par une bonne for­
mation religieuse.

Avant de terminer, il adresse de 
chaleureuses félicitations aux jeunes 
artistes qui viennent de rendre à la 
satisfaction de tous le drame bibli­
que en 6 tableaux: Jonas le Prophè­
te, oeuvre du R. P Gustave Lamar­
che, c.s.v , à qui il dit toute son ad­
miration. Il y a de l'audace dans 
cette pièce, poursuit Son Excellence, 
U y a beaucoup d'imagination créa­
trice et d'art poétique, mais il y a 
aussi une profondeur de pensée et 
une richesse de sentiments qu'on ne 
peut s'empêcher d'odmirer: foi, res­
pect. amour et dévouement pour 
Dieu, tout y est savomment ménagé. 
Les souvenirs du livre de Jonas y 
sont le fonds et toute la trame, 
preuve qu'on peut créer du beau 
avec l'Ecriture Sainte bien interpré­
tée.

Nous pouvons dire, à notre tour 
combien nous avons apprécié cette 
soirée, et en félicitant nous aussi les 
Clercs de St-Viateur, le R. P. Lamar­
che, nous laissons une part de nos 
louanges aux interprètes de la piè­
ce en accordant une mention spé­
ciale à l'acteur principal Maurice 
Boyer, qui s'est révélé dans le rôle 
de Jonas, un jeune acteur de grand 
talent. Léo FOREST.

Journée
d'étude pour 
les institutrices

Le samedi 22 mai prochain, se 
tiendra une journée d'étude pour les 
institutrices du diocèse de Joliette, 
sous la présidence d'honneur de M. 
l'abbé Henri Pichette, aumônier gé-

des Frères du Sacré-Coeur a pris un , de In C.T.C.C. La séance de 
essor qui n'a d'égal que le zèle Savant-midi commencera à 10 hres
apostolique de ses religieux que nous Prêcises. La séance de 1 après-midi

commencera à 2 hres précises. M. 
lôo Guindon, président de la Cor­
poration Générale des Instituteurs et 
des Institutrices de la Province, sera 
le conférencier. M. le chanoine Iré- 
née Gervais, principal de l'Ecole 
Normale et aumônier de l'Associa­
tion des Institutrices, portera la pa­
role ainsi que MM. les Inspecteurs. 
Cette journée se tiendra à l'Ecole 
Normale. Les institutrices sont non 
seulement invitées mais priées de se 
rendre en très grand nombre. Qu'on 
se le dise et qu'on s'organise pour 
toute la journée qui se terminera à 
4 heures.

Communiqué de la Présidente.
13 m. 2 fs.

saluons avec admiration en cette 
année du 75e anniversaire de leur 
arrivée au Canada.

SON EXC MGR PAPINEAU

Son Excellence félicité les Clercs 
de St-Viateur de cette heureuse ini­
tiative de réunir annuellement les 
communautés religieuses enseignan­
tes dans lo diocèse dans une journée 
de fraternité, de réconfort agréable 
et de mise en commuun des fruits 
d'études et d'expériences sur un pro­
blème de la plus haute importance: 
la formation de la jeunesse. Et Son 
Excellence souligne particulièrement 
le sujet d'étude du congrès de 1948: 
la formation religieuse des enfants à 
l'école. Sujet d'importance vitale pour 
la survivance de notre foi catholi­
que. Chaque année Mgr l'Evêque 
appuie fortement sur ce point auprès 
de MM. les curés, vicaires, instituteurs 
et institutrices, religieux et laïques, 
exigeant la visite des prêtres aux 
écoles, les catéchismes à l'Eglise 
l'automne et le printemps et confiant 
à un prêtre déterminé l'organisa­
tion de l'enseignement du catéchis­
me avec concours annuel, etc. Car 
dit Son Excellence, la formation re­
ligieuse est absolument nécessaire. 
— On gémit à la pensée que la foi 
de nos jeunes n'est pas assez agis­
sante, qu'ils mènent une vie stérile, 
parfois condamnable. Heureux, s'ils 
ne cèdent pas au courant qui les en­
traîne vers les bas-fonds des jouis-

INVITATION
AUX ANCIENNES DU COUVENT DE 

ST-PAUL DE JOLIETTE

Cordiale bienvenue à toutes les 
anciennes élèves du couvent à l'oc­
casion de la restauration de la cha­
pelle do leur Alma Mater, le 13 juin 
prochain, à 2 hres p.m. Réception 
par les élèves actuelles et visite de 
la maison. Cette annonce doit être 
considérée comme invitation officiel­
le. Prière de se le communiquer et 
de répondre.

La Supérieure.

Ce n'est pas la tête qu'il 
porter haut, c'est le coeur.

faut
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DU NOIR AU BLANC
MARSEILLE---- LE VIEUX PORT------ LA CENEBIERE------ UNE PARTIE

DE "PETANQUE"

Dès les premiers jours, je n'eus 
rien de plus pressé que d'aller pren­
dre un contact plus intime avec cet­
te ville dont le sympathique accueil 
m'avait si vite gagné. Pour l'admirer 
d'un seul coup d'oeil, il faut aller 
la contempler des terrasses qui en­
tourent la vertigineuse Notre-Dame 
de la Garde, patronne des mate­
lots. Son grand corps de pierre est 
couché dans une lente dépression 
de te'rrain, où presque aucune ver­
dure n'est visible. Le paysage sur 
lequel Marseille règne ne semble 
fait que d'éléments dans leur état 
pur : terre, mer et ciel.

Une promenade sur la corniche, 
bordée de villas, restaurants, guin­
guettes, établissements de bains de 
mer, et contournant les sinuosités de 
la côte, d'où l'on domine la mer, 
avec au premier plan les îles du 
golfe, Pomègue, Ratonneau et If, me 
ramenait au Vieux-Port, qui consti­
tue le centre le plus authentique­
ment marseillais. S'il n'abrite plus 
aujourd'hui que des navires désar­
més, des yachts et de petites em­
barcations de pêche ou de plaisan­
ce, il offre, tout le long des quais, 
le fouillis le plus pittoresque. C'est 
là qu'on peut er*endre dans toute 
sa "pureté" l'accent sonore et telle­
ment drôle des Marseillais. Il faut 
écouter le boniment de ces corpu­
lentes marchandes de poisson qui 
vous vantent les produits de la mer 
avec un enthousiasme qui constitue 
la plus éloquente publicité. Les lou­
eurs de barques vous offrent d'in­
téressantes promenades, mais à tout 
à l'heure...

Duran4 l'occupation, une partie 
du vieux Marseille a hélas disparu. 
Les Allemands ont fait sauter tout 
le quartier qui donnait sur le Vieux- 
Port, où les étroites vues perpendi­
culaires au quai, encore rétrécies 
par les étalages bariolés comme 
ceux qui subsistent dans le quartie- 
limitrophe, formaient un véritable 
ghetto où s'agitait un grouillement 
populaire inoui.

Du Vieux-Port, après avoir goûté 
au fameux "pastice". la boisson 
préférée des Marseillais, avec la­
quelle on se défend contre le brû­
lant soleil et l'air asséché par le 
mistral, je me dirige vers l'avenue 
dont les Marseillais sont si fiers, la

Canebière, rue large bordee de 
grands hôtels, de magasins élégants 
et de cafés luxueux aux terrasses 
toujours animées. Si les Parisiens sont 
bien aises de nous vanter les 
Champs-Eîysés, écoutez les Marseil­
lais : "Si Paris avait une Canebière 
ce serait un petit Marseille!" (A 
prononcer avec l'accent méridional, 
et même spécifiquement marseillais!)

En retournant chez mon hôte, à 
la rue du Soleil, dans un quartier 
plutôt excentrique, j'assiste à un 
spectacle qu'on dit typiquement mar­
seillais. En pleine rue, où circulent 
"trolley-bus" (c'est ainsi qu'on les 
appelle ici) et automobiles, les gens 
sont groupés et jouent à trois ou à 
quatre une partie de boules, de 
"pétanque", avec une attention et 
une application que rien ne peut 
distraire, serait-ce la cacophonie la 
plus endiablee de tous les klaxons 
du monde. On discute d'abord avec 
vehemence, mais il arrive le plus 
souvent que ceux même qui récla­
maient le plus impérieusement le 
droit de passage entrent dans le jeu 
et deviennent curieux de connaître 
le résultat final. Capricieux effets 
de la logique méridionale, qui vaut 
peut-être mieux que logique tout 
court...

(à suivre)
-----------------------------------------------------------------

L'Ecole St-Louis 
de Rawdon 

fête les mères
Pour la sixième année consécuti- 

.e les élèves de l'Ecole St-Louis fê­
tent les mères. Dimanche soir, le 9 
mai, la salle de l'hôtel de ville se 
remplissait à capacité. Présidait cet­
te soirée M. le curé Vincent Piette. 
Parmi les principaux assistants ci­
tons M Léon B'eault, président de 
la Commission scolaire, et sa dame,- 
MM. les commissaires et leurs épou­
ses, MM. les abbés J. Gamache et 
R. Guilbault, vicaires; le R. Fr. Orner 
Beausoleil, c.s.v., directeur du col­
lège St-Anseîme; le Fr. G. Villemai- 
re, c.s.v., pianiste et quelques au­
tres religieux.

A 8 h. 30 le rideau s'ouvre sur la 
scène; tous'les écoliers tiennent en 
main une rose naturelle et un bou­

quet spirituel. Au nom de tous, un 
^lève de 7e année rend un vibrant 
hommage aux mamans canadiennes 
et, en particulier, aux mères de Raw­
don. Chaque enfant retrouve ensuite 
sa mère dans l'assistance et la fleu­
rit. Les coeurs battent fort dans la 
poitrine des mamans; des yeux se 
mouillent de larmes délicieuses; 
comme elles sont heureuses, ce soir, 
les mères de chez nous!...

Pendant plus d'une heure se suc­
cèdent sur la scène des sketches vi­
vants et intéressants. Ces petits bon­
hommes de 3e année jouent avec en­
train, naturel et une naïveté char­
mante....  L'auditoire écouté, s'amu­
se, s'emeut et applaudit chaudement 
ces jeunes acteurs si bien préparés 
par leur professeur le Fr. R. Sî-Ger- 
main.

La chorale nous réjouit par deux 
chants de circonstance; puis, le Fr. 
M. Poirier nous chante Dieu créateur 
puissant et, en rappel, Le Recuei e-
ment. .

Cette inoubliable soirée devait se
clore en beauté. Un élève de 7e, un 
de 6e et un de 5e année, préparés 
par le Fr. G. Coulombe, interprètent 
à merveille le très joli sketch l'Incon­
nu Les acteurs incarnent bien leur 
personnage. Ils ont une diction en­
viable et un naturel presque parfait.

Le directeur, le Fr. G. Coulombe 
et les autres religieux de l'Ecole St- 
Louis méritent, une fois de plus, fé­
licitations et remerciements pour ces 
intéressantes et formatrices soirées 
qu'ils offrent chaque année aux mè­
res et.... aux papas de Rawdon.

M. le Curé se dit enchanté de la 
soirée. Il remercie cordialement les 
professeurs, félicité les acteurs et 
émet le voeu de voir s'ajouter aux 

1 classes actuelles les 8e et 9e années. 
I Espérons que ce beau projet se réa­
lisera dans un avenir prochain pour 
l'avantage des jeunes qui ne dési­
rent rien moins que de grandir et 
de monter.

____ ._________________________ __________________________________ _

TOURNOI
DE BRIDGE

Charles - Emile RobitaiIle, (Rita 
Manthah Parrain:' M. Gérard Man- 
tha,- marraine: son épouse Margue­
rite Laporte, oncle et tante de l'en­
fant. *

— Le 9, par l'abbé R. Bôrubé, J.- 
Eugène - Jean - Pierre, fils de M. et 
Mme Eugène Gravel (Thérèse Des­
ormeaux). Parrain: M. Joseph Gra­
vel; marraine: son épouse Alice Re­
née De Cotret, grands-parents de 
l'enfant. *

DECES LAPIERRE - La semaine 
dernière est décédé subitement à 
Montréal, M. Georges Lapierre, 
époux de Jeannette Ricard. L'inhu­
mation eut lieu à Ste-Julienne. Le 
défunt é tait le frère de M. Oscar 
Lapierre, de notre paroisse.

DECES CORBEIL - Ces jours der­
niers eurent lieu, à Notre-Dame des 
Sept Douleurs à Montréal, les funé­
railles de M. Léopold Corbeil, com­
merçant de St-Lin, -poux de Thérè­
se Tremblay, décédé à 41 ans. Il 
laisse dans le deuil son épouse et 
ses enfants: Lionel, Maurice, Made­
leine, Monique et Marcel. — Nos 
sympathies.

PREDICATION - Dimanche le 9 
mai, M. l'abbé Louis Richard, nous 
a donné le sermon f t l'Oeuvre de 
St-Pierre-Apôtre. Les fidèles ont été 
particulièrement gén ux dans leurs 
aumônes. .

LA FETE DES MEPP 5 - Les^ élèves j 
du couvent ont célébré la fête des 
mères par une séa^c* publique de 
chants, musique et sL‘ tches en l'hon­
neur des mamans. U grand nombre 
de parents assistais *

SECOUSSE SISMIQUE - D'après 
les rapports d'Ottav : t de Boston, 
l'épicentre de la s* russe sismique 
sc trouvait à St-Lin. ' us avons res­
senti un fort coup, c ont l'impres­
sion d'un dynami* y- souterrain1 
sous nos pas. On r gnale aucun 
dommage. Vendredi 7 mai 1948.

ST-ESPRIT
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ST-JACQUES VS JOLIETTE
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Créez un patrimoine...
Lorsque vous payez la première prime d'une 
police d'assurance-vie de $5,000, vous créez 
immédiatement un patrimoine de $5,000. Si 
vous mourez, ce plein montant est à la dis­
position de votre famille. Si vous vivez, vous 
avez jusqu'à trente ans pour le payer. 
Pourquoi ne pas créer votre patrimoine au­
jourd'hui même?

P.-E. Perreault

SUN LIFE OF CANADA
Tél. : PL. 3131 

Suce. Cartier
Ch. 62, Edifice Sun Life, 

MONTREAL

Le soir de l'Ascension, un grou­
pe de joueurs de bridge de St-Jac- 
ques était invité de M. et Mme Louis 
Desrochers de Jcliette, pour un tour­
noi duplicata organisé entre huit 
joueurs de Joliette et autant ce St- 
Jacques.

Assistaient à cette réunion, et for­
maient équipe: pour Joliette: l'ab­
bé F. Gadoury, curé, et P.-D. Sans- 
chagrin, M. et Mme P. Beauchamp, 
Ls Desrochers et M. Dupuis, A. Sans- 
chagrin et J. Desrochers; pour St- 
Jccques: M. le chan. Bonin et M. A. 
Contant, M. et Mme R. Lesage, En­
gelbert Forest et Alice Goulet, Ar­
mand Melançon et Léonard Forest.

Le tournoi s'est joué en 16 don­
nes, dont 4 parties de 4 donnes, le 
même jeu étant joué également ! 
aux 4 tables.

Dos 4 parties jouées, deux furent 
gagnées par Joliette, soient les 1ère 
et 4ème, St-Jacques gagnant les 2e 
et 3e.

Le total des points pour chaque 
partie fut le suivant:

St-Jacques
1èr partie ................................. 1,870
2èrne partie.............................. 2,560
3ème partie ............................ 1,290
4ème partie............................. 1,090

Total........................................... 8,570
Joliette

1ère partie................................ 2,210
2eme partie............................... 1,660
3ème partie............................. 1,209
4ème partie...............................2,550

Total........................................... 7,710
donnant la victoire c St-Jacques par 
860 points sur le total des 16 don­
nes.

Si le jeu se fut prêté à des ex­
ploits, il y en aurait certes eu plu­
sieurs car chacun y mettait beaucoup 
d'ardeur. Malheureusement, aucune 
donne n'a apporté des chelem, et 

! chacun s'appliqua à ne pas aller 
plus de deux dedans. Une seule dis- 

| cussion et assez vive eut lieu sur un 
principe de Rolim. Nous consulte­
rons ce grand maître pour savoir qui 

j avait raison.
La deuxième joute de ce tournoi 

aura lieu à St-Jacques prochaine- 
I ment.

Tous les participants remercient 
sincèrement M. et Mme Desrochers 
de leur cordiale réception si goûtée, 
et ceux qui ont obtenu "top" ou 

1 "trou".
Un participant.

eus la prési- 
Chant jaciste.
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ROLL BRICK, IMITATION DE BRIQUES EN ROULEAUX - ROUGE, 

DRAB. - IMITATION DE BRIQUES EN PLANCHES
Toutes sortes de papier isolant — Couverture

F. RATELLE
575, RUE ST-VIATEUR, TELFPHONE : 475 JOLIETTE

ST-LIN
(D.N.C.) - MARIAGE - Le 8 mai 

l'abbé R. Bérubé a béni le mariage 
de M. Oscar Morin, fils de M. et 
Mme Wilfrid Morin (feu Rose She- 
vlin), à Mlle Yvette Lortie, fille de 
M. et Mme Léopold Lortie (Ubaldie 
Fournier). Mlle Jocelyne Lortie était 
la petite bouquetière. Les pères 
étaient témoins. Avant le mariage 
Mlle Lortie reçut les honneurs do la 
Congrégation des Enfant de Marie. 
Un grand concours do parents et 
d'amis assistaient. M. le curé Fafard 
était à sa stalle. — Nos meilleurs 
voeux.

ONT ETE BAPTISES - Le 5, par 
l'abbé L. Lusignan, Mario - France- 
Claude-Liette, file de M. et Mme 
Gaétan Lamarche (Jacqueline Prè- 
ville). Parrain: M. Thomas Préville; 
marraine: son épouse Blanche-Irène 
Perreault, grands-parents de l'en­
fant.

— Le 6, par l'abbé R. Bôrubé M.- 
Lise-Pierrette, file de M. et Mme

(D.N.C) - REUNION JACISTE - 
Vendredi soir le 7 • les jacistes
et leurs parents ass s‘ nt à une 
très instructive soiré 
dence de M. le Curt*, 
deux petites saynète * notre invité
d'honneur M. Coutur :gronome de
la Colonisation nous ; 
blissement rural. M. 
brève allocution. L'a 
J.A.C. remercia M. Co *ure. La soi­
rée se clôtura par d* . * films. Un sur 
le caoutchouc, l'autr*, sur la tuber­
culose. ,

BAPTEME — Le 9 r J.-Germain- 
Paul-André, enfant de M. et Mme 
Charlemagne Chapt* Françoise Fi- 
sette). Parrain: M. Germain Fisette 
de Lavaltrie. Marre ^e: Louisiana
Forest, son épouse.

DECES — Le 1er mai est décédé 
M. Joseph Turcotte a 81 ans et 11 
mois. Epoux de Edv. dge Rocheleau. 
Les funérailles eurent lieu le 3 mai.

— Le 8 mai evait lieu le Libera de 
Mme Clovis Daniel (Parmélia Ber­
trand). Mme 3 aniel était l'épouse 
de M. Clovi: Daniel de St-Jean, au­
trefois de St-Esprit.

MARIAGE — Le 5 mai, M. Léo 
Wolfe, fils de V. et Mme Origène 
Wolfe, de Sî-Alexis, unissait sa des­
tinée a Mlle G r.erîe Pichette, fille 
de M. et Mme Leon-Jean Pichette 
M. Origène V.'clfe accompagnait 
son fils et M. Jécn-Jean Pichette, sa 
fille.

VISITE — Os jours derniers Mme 
Antonio Grego re de Montréal, vi­
sitait ses enfants.

« ». U

MANGEZ
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MACARONI

CAT E LU

LE MEME PROOUIT EST AUSSI 
VENDU EN BOÎTES DE 5 LIVRES
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ne brisez pas tes in tapes de rue!

fl peut vous paraître auiusaut de briser une lampe 

de rue, mais cela peut avoir des conséquences graves*
i -

Dans une rue obscure, toutes sortes d'accidents

surviennent. .. une auto, un passant est

susceptible de vous heurter. . . vous pouvez mettre le

pied dans un trou ou trébucher.
^ * s

Casser une lampe de rue, cela ne donne rien à
* ' T> , * 4 *•- A
personne. I arlez-en a vos parents, et vous verrez.

S.V.R..
^

Vj&*

The Shawinigan Water & îbwer Company
Électricité Produits Chimiques

OINII CIVll TM ANSfORT CONSTRUCTION

FORUM SUR L'EDUCATION
FAMILIALE AU CHRIST-ROI

Le mercredi, 28 avril, avait lieu 
dans la salle des retraitants de la 
Maison Querbes, un forum des mem­
bres de l'A.C.F. du Christ-Roi. Le P. 
Curé salua les assistantes et les in­
vita à étudier le sujet important de 
la -réunion : Tempérance dans l'é­
conomie, pour les petits enfants, les 
jeunes gens et les personnes ma­
riées, ne perdant jamais de vue le 
point de vue chrétien qui doit carac­
tériser la vie familiale.

Sous l'habile direction de Mme 
Hildège Pelletier, présidente, et de 
Mmes Aimé Lareau et Gérard Ven- 
ne, assistantes, les membres firent 
leur réunion régulière et s'appliquè­
rent ensuite à l'étude des questions 
du forum. Le débat se poursuivit avec 
un si bel entrain qu'il aurait fallu 
plus de temps pour approfondir la 
dernière partie du programme com­
me l'avaient été les deux premiers 
points.

Le P. Curé vint tirer les conclu­
sions de cette réunion d'étude. Il

rappela aux membres de PA.C.F. 
qu'avec la formation religieuse, il 
fallait développer toutes les aptitu­
des des enfants pour les préparer à 
réussir dans la vie. La pratique de 
l'économie domestique aide à cul­
tiver les vertus morales des enfants 
et à ne pas favoriser tous leurs pe­
tits caprices, leur fait entrevoir de 
bonne heure les devoirs sérieux de 
îa vue et leur inspire le dés;r de se 
préparer un avenir prospère.

Au prochain fori/hi il y aura des 
cahiers de comptabilité pour tout !o 
monde. Des explications seront don­
nées et toutes comprendront corn1 icn 
ce travail devient facile quand c 
veut y apporter une attention régu­
lière.

Des parents qui suivent ainsi leurs 
affaires domestiques ne sont jamais 
pris au dépourvu; ils apprennent à 
faire des économies et ils inspirent 
l'idée de l'épargne à leurs enfants. 
Venez en grand nombre au prochain 
forum et vous apprendrez à mieux 
équilibrer les affaires de votre foyer.

de chaque année. L'emprunt —rè­
glements Nos 97 et 98— a été con­
tracté pour des travaux de trottoirs 
et d'égouts. Il avait été approuvé 
par une forte majorité, en nombre et 
en valeur, des électeurs propriétai­
res lors d'un referendum tenu le 24 
février 1948. Un solde de $63,500 
est renouvelable sur cet emprunt en 
1963 pour une autre période de 
quinze ans.

L'évaluation imposable à l'Epi­
phanie s'élève a $555,650. La dette 
consolidée nette du village au 31 
décembre 1946 était d* $70.000 
ce montant étant encouru pour l'a­
queduc. La population de la muni­
cipalité était de 2,650 âmes en 
1948.

L'EPIPHANIE

L'Epiphanie 
a vendu une

émission
Ce village a vendu $82,000 d'obli­

gations à 3, Va, 3}/i%, à un 
coût net de 3.514%.

Le village de l'Epiphanie, comté 
de l'Assomption, a vendu lundi soir 
$82,000. d'obligations. L'émission, 
comprenant $28,500 à 3% 1949­
58, $8,000. à 374% 1959-62 et
$45,000 à 37?% 1963, a été adju­
gée au prix de 98.76 à Savnrd, 
Hodgson et Cie, Inc. Le coût net de 
l'argent emprunté est de 3.514%

La finance précédente do l'Epi­
phanie avait été faite en décembre 
1946 lors de la vente de $70,000 
d'obligations à 3% séries trente 
ans, au prix de 99.90, le loyer de 
l'argent ayant alors été de 3.008 %

Quatre soumissions avaient été 
envoyées comme suit pour les nou­
velles obligations:

Savard, Hodgson et Cie, Inc.: 
$28,500 à 3% 1949-58; $8.000. à 
374% 1959-62; $45,000. à 372% 
1963; prix: 98.76.

Geoffrion, Robert et Géliricis Inc.: 
$28,500. à 3% 1949-58 et $53,500 
à 372% 1959-63; prix: 98.42.

The Dominion Securities Corp., 
Ltd.: $12,500 à 3r/< 1949-53; $16,­
000 à 374% 1954-58 et $53,500 à 
372% 1959-63; prix: 98.40.

L.-G. Boaubion et Cie, Ltée et 
Banque Provinciale du Canada: 
$7,500 à 3% 1949-51, $5,000 à 
374% 1952-53 et $69,500 à 3V4% 
1954-63; prix: 98.09.

Les nouvelles obligations qui peu­

vent être rachetées par anticipation, 
portent la date du 1er juin 1948 et 
elles échoient du 1er juin 1949 au 
1er juin 1963, les intérêts étant pay­
ables les 1er juin et 1er décembre

MARIAGr — le 5 mai, Georg 
Bélang r, t.’s de feu Emile Bélang 
et de Mari -lo'.no Desormiers et A 
nette Payette, fie de Joseph Payi 
te et feu Céline Archambault. 1 
moins de l'époux: Charles Dé'
miers; de l'épouse: Joseph Pav* t 
son père. — Max. Piette, ptie vie.

BAPEME — Le 6 mai, Maie 
Claire-Murielle, née le 4 mai, fi 
de Napoléon Meunier et de Jo: 
phine Complaisance. Parrain: Die 
donné Meunier, marraine: Ori
Therrien, son épouse, de Ste-Gerti 
de de Montréal-Nord. — J.-A. Tre 
blay, ptre, vicaire. -

Qu’est-ce que 
j’ai depuis 

quelque temps?

Souvent In panique «’emparé 
d’une femme; elle «’effraie et 
devient nerveuse—nlor« que les 
changements qui «o produisent 
dans son organisme «ont par­
faitement naturels. Or, ce qu’il 
y n de malheureux, c’e«t que ces 
«ombres pressentiments et ces 
craintes peuvent causer une dé­
pression nerveuse... inutilement!

Beaucoup de sommeil, lo grand 
air, une nourriture saine et la 
Nourriture Dr. Chase pour les 
Nerfs aideront a augmenter votre 
vitalité et h tonifier votre orga­
nisme—de sorte que votro ner­
vosité disparaîtra. Oui. quand 
vous êtes en forme, physique­
ment et mentnlcmont—et quo

vos “nerfs” no vous font pas 
attribuer une importance exa­
gérée nu moindre changement— 
vous pouvez être cnlmc et joyeuse 
même aux époques les plus dif­
ficiles.

Rappelez-vous donc au pre­
mier signe d’agitation, de crise 
nerveuse, do prendre do la Nour­
riture Dr. Chase pour les Nerfs. 
Vous dormirez mieux, vous aurez 
meilleure mine. vous vous sen­
tirez mieux, [testez en forme 
avec ce remède éprouvé qui a 
aidé des milliers do Canadien­
nes. Lo nom “Dr. Chase” est 
votre guide.

Nourriture Dr. Chase
pour les NERFS

Redonne ENTRAIN et ÉNERGIE



Journées d'étude de secteurs

IMPORTANT - Pour l'avant-midi, sont invités d'une façon touto 
iciale |cs aumôniers, les officiers, les secrétaires et les propagandistes. 

* les' membres sont invités tout particulièrement pour l'après-midi.

PROGRAMME A L'HEURE AVANCEE

,0 hrcs a.m.: Rapports des syndi­
cs et projets pour les officiers, se- 
^ aetanv et propagandistes.

12 hier; Dîner. - Le Président lo- 
£u| serait bien aimable de voir à

organiser le repas.
| h 30 p m.: La convention collec- 

tivl. ai Ce qu'elle est; b) Ce qu'elle 
donnerait aux cultivateurs. • .

2 h. 30 p.nt.s L'U C. C. et Comité 
de Coopération. Travail accompli et

projets.
3 h 30 p.m.: 1 —La question des

gra|n5 2 Le chantier coopératif: a) 
Lï ,. . r fait ailleurs; b) Ce qui
,L. (e,a dans le diocèse si les bûche­
rons le veulent.

DAÏ [ ■ ET ENDROITS DE CES 
ASSEMBLEES

<'que5
Le

leurs

Le 26 mai : à ST-ESPRIT. Directeur 
Léo Desrochers. Parois* 

Ste-Julienne, St-Jac- 
^t-Alexis, St-Esprit.
7 mai : à ST-LIGUORI. Direc- 

ains: Maurice Granger et 
Gérai i Giégoire. Paroisses invitées: 
St-Pj'. , Crabtree, Ste-Marie Salo- 
„St-Pierre, St-Liguori et St-Am-
broise.

L 31 mai: à ST-BARTHELEMY. 
3- * diocésain: Gilles Désy.

invitées : St-Norbert, St-

Cuthbert, Berthier, Ile dupas, Ile St- 
Ignace, St-Viateur et St-Barthélemy.

Le 1er juin: à STE-ELISABETH. 
Directeur diocésain : Chs-Auguste
Asselin. Paroisses invitées : Lanoraie, 
Lavaltrie, St-Thomas, Ste-Elisabeth, 
Notre-Dame de Lourdes.

Le 2 juin : à ST-FELIX. Directeur 
diocésain, Alphonse Benoît. Paroisses 
invitées : St-Cléophas, St-Félix, Ste- 
Mélanie, St-Jean de Matha, Ste- 
Béatrix.

le 7 juin : à ST-ROCH. Directeur 
diocésain : Antonio R. Forest. Parois­
ses invitées : La Plaine, Mascouche, 
St-Lin, L'Epiphanie, St-Roch, St-Ca- 
lixte.

Le 8 juin : à ST-GABRIEL. Direc­
teur diocésain : Damien Dénommé. 
Paroisses invitées : St-Michel, St-Zé- 
non, Ste-Err.mélie de l'Energie, St- 
Darnien, St-Côme, St-Gabriel.

M. le Président, auriez-vous la 
bonté de demander à M. votre Curé 
de bien vouloir annoncer la date et 
l'endroit de l'assemblée de votre 
secteur.

Etre membre de l'U. C. C., c'est 
tout simplement agir honnêtement 
envers soi-même et avec justice en­
vers ses enfants et les membres de 
sa profession.

C. BROUSSEAU, agronome,
Propagandiste

202,533 livres de fromage fabri­
quées au cours du dernier mois se 
comparent à 858,806 livres. La di­
minution est de 76.4% pour le mois 
d'avril et de 79.5% pour le premier 
trimestre 1948, comparé à celui de 
'année dernière.

Statistiques
laitières

.fteindre les sommets de 
P47 production du beurre, dans 

.ince de Québec, au cours 
î en progrès. La quantité 
a été de 5,514,644 livres, 

puL ’ 'a division agricole du Bureau 
C de la Statistique, dans son 
bulletin. L'avance sur le 

mars s'exprime par plus

d'un million de livres bien que la 
quantité produite soit encore infé­
rieure à la fabrication d'avril 1947 
qui s'élevait à 6,412,751 livres.

Pour l'ensemble du trimestre jan­
vier-avril 1948 le volume de beurre 
fabriqué à 8,365,351 livres, accuse 
une baisse de 17.3 9' sur le trimestre 
correspondant de 1947, tandis que 
durant la même période de 1946, la 
fabrication du beurre avait été de 
9,253, 674 livres.

Au chapitre de l'industrie froma­
gère, la regression se maintient. Les

Les ventes
de poussins

EGALENT CELLES DE 1946, MAIS
ACCUSENT UNE DIMINUTION 

SUR 1947

La production commerciale de 
poussins en 1948 a été à peu près 
égale à celle de 1946, mais pour 
chaque trois poussins éclos à la fin 
de mars de l'année dernière, on en 
a produit seulement deux cette an­
née.

Dans lu plupart des provinces, 
cependant, chaque mois qui s'écoule 
apporte de plus grosses ventes et 
tout indique qu'une grande quantité 
de poussins sera produite cette an­
née, malgré le début plus lent par 
comparaison à la période sans pré­
cédent de 1947.

La période de calme dans les ven­
tes de poussins notée dans les Pro­
vinces des Prairies aurait probable­
ment eu lieu plus fôf n'eussent été 
les fortes chutes de neige tardives 
qui rendirent les chemins impassa­
bles. On a livré des poussins par 
avion dans certaines parties de la 
campagne en Alberta.

L'ACTION POPULAIRE, JEUDI ?o MAI 1948

A tous los producteurs de 
pommes de terre de semence

Des formules de demande pour l'inspection des champs de pom­
mes de terre consacre, a j culture des tubercules de semence, ont été 
envoyées par la division de la Protection des Plantes, ministère fédéral 
de l'Agriculture.

Les directeurs i.j Division recommandent aux intéressés de lire 
attentivement la formule en question puis de la renvoyer sans retard 
ainsi qu'il est indique dans le coin inférieur droit dudit document. Bien 
que les demandes d if pection des champs de pommes de terre de se­
mence soient acceptées |usqu'au 15 juin, on facilitera le travail de la di­
vision de la Protection dos Plantes si l'on renvoie la formule de demande 
régulièrement remplie aussitôt que possible après sa réception.

Les producteurs qui ont acheté de la nouvelle semence devront 
joindre une étiquette de certification u la formule de demande, et con­
server les autres étiquettes pour les remettre a l'inspecteur de la division 
iorsqu'il fera sa premiere inspection du champ.

Lorsqu on enlèv- les etiquettes des sacs de semence que l'on achè­
te, il faut les mettre e lieu sûr. Il est trop souvent impossible de retrou­
ver les étiquettes lorsque les inspecteurs arrivent et bon perd du temps à 
les chercher. On cortseï e de faire connaître aux plus jeunes membres 
de la famille I endroit q , se trouvent les étiquettes et de leur indiquer 
également la partie du ;nip où les pommes de terre inscrites pour l'ins­
pection sont plantées, aim que si le propriétaire était absent à l'arrivée 
de l'inspecteur, on pu lui indiquer ou se trouvent les champs destinés 
à l'inspection. Les m» r brus de la famille du planteur devraient égale­
ment savoir quelle serre ,ce a été plantée duns chaque champ et si cette 
semence est plantée p jj u te de tubercules ou non. Il est facile de "join­
dre aux étiquettes que gt net en lieu sûr une note contenant ces rensei­
gnements.

Les formules de J* ? jnde sont expédiées à tous les producteurs 
dont les récoltes ont é*e pectées en î947 ainsi qu'à ceux qui ont adres­
sé une demande spec Je d'inspection a l'inspecteur local. Advenant 
qu'un producteur ne re.o ,l- pus sa formule de demande pour le 10 juin, 
il devrait voir immédiat ont l'inspecteur local, qui lui fournira la formu­
le en question.

La date ultime ;,our la demande est le 15 juin.

Embellissement 
de la propriété

L'embellissement est un excellent 
moyen d'enrichir la propriété, d'em­
bellir une paroisse, de rendre la vie 
plus agréable au foyer familial. Le 
prélude à tout travail d'embellisse­
ment est le nettoyage des abords 
de la ferme. La propreté sur la pro­
priété est le vestibule qui conduit à 
l'embellissement. C'est un travail 
préliminaire, mais nécessaire,'dit M. 
Chs-Eug. Ouellet, agronome, assis­
tant en horticulture, à la Station ex-

périrnentale de Normandin, Lac Sf- 
Jean, qui, dans une cc nunication 
sur ce sujet d'actuailte, souligne 
2 défauts qui se gliss t fréquem­
ment dans le travail d'embellisse­
ment : un agencemen* défectueux 
des arbustes, ainsi que tassement 
excessif des plants. Bic auvent, si 
l'on prévenait ces deu> erreurs, l'on 
pourrait réaliser que'c . chose de 
bien plus parfait avec un travail 
égal ou moindre.

Le gazon est la p o de base 
de l'embellissement, l'e «er ent pre­
mier de la propriété. G soit bien
entretenu, sans mauve s herbes, 
non divisé par des trou ni brisé 
par un excès d'arbuste de ronds 
de fleurs. Arbres, arbeu . et fleurs 
sent des ornements plut condai- 
res. Aussi faut-il que leu' ploi soit 
modéré.

Il faut également é\ ter es excès

LA CHIMIE A U SERVICE DES CANADIENS

DES PRODUITS

JE NE M'EN SERS PAS!"
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Le cultivateur, comme bien d’autres, 

pourrait avoir cette première impression.

Mais, si on y pense bien : ; ;

Les engrais chimiques enrichissent la 

terre. Les insecticides, les substances 

employées à la destruction des mauvaises 

herbes ou à la protection des arbres fruitiers, 

voilà encore quelques-uns seulement des 

services de ls chimie à l'agriculture.

Bon an, mal an, l'industrie chimique 

innove et perfectionne sans cesse afin de 

créer de meilleurs produits pour la ferme, 

l'industrie et le foyer. La chimie travaille 

sans cesse à améliorer l’avenir ... et l’ovale 

C-I-L est le symbole d’une organisation 

consacrée au service des Canadiens.
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d'urbres devant la maison. Un ou 
deux, s'ils sont de qualité, suffisent 
ordinairement. Cependant on peut 
fort bien en planter d'autres en guise 
de fonds a la propriété ou sur les 
côtés.

La généralisation de l'embellisse­
ment de la propriété rurale aurait 
d'heureux résultats sur le dévelop­
pement de l'industrie du tourisme et 
sur le progrès économique qui en ré­
sulte.

*

Des volailles
pour l'Europe

Depuis l'automne 1947, plus d'un 
quart de million de livres de volail­
les habillées canadiennes ont été 
achetées par des importateurs de 
Belgique et de Suisse. Au cours des 
trois premiers mois seulement de 
1948, deux wagons ont été dirigés 
sur la Suisse et un sur la Belgique, 
soit, au total, environ cent mille li­
vres.

Cela ne représente qu'une petite 
fraction des sept millions de livres 
de volailles habillées et des cinq 
millions de livres de volailles vivan­
tes expédiées aux Etats-Unis au 
cours du même trimestre de 1947, 
mais cela contribue à maintenir la 
fermeté du marché. Et maintenant, 
le ministère fédéral de l'Agriculture 
signale qu'un établissement d'ex­
portation, qui avait expédié ces vo­
lailles à la Suisse, a de nouvelles 
commandes pour des quantités plus 
fortes qu'il n'en peut fournir.

Une bonne partie de ces volailles 
expédiées à l'Europe continentale 
sont éviscérees et enveloppées indi­
viduellement, certaines dans de la 
cellophane. Les volailles sont arri­
vées en excellent état, comme le
prouvent les nouvelles commandes.

--------------------»-------------------

St-Joachim-
!a-Plaine

(D.N.C.) - MARIAGES - Le 8 
mai, M. Rosaire Dupras, Fils de M. 
et Mme Dosithé Dupras de St-Lin, 
unissait sa destinée à Mlle Béatrice 
Therrien, Fille de Mme Joseph Thér­
rien. La bénédiction nuptiale leur fut 
donnée en l'église paroissiale. La 
mariée reçut les honneurs des En­
fants de Marie. Il y eut réception 
chez les parents de la mariée.

— Le même jour, M. Rosaire Le­
clerc, Fils de M. et Mme Mathias Le­
clerc, unissait sa destinée à Mlle A­
line Hogue, Fille de M. et Mme 
Charlemagne Hogue, de Ste-Anne 
des Plaines. Ces mariés faisaient 
partie du triple mariage dans la fa­
mille. Les parents organisèrent une 
belle noce à cette occasion.

Dernièrement avait lieu le mariage 
de Mlle Georgette Leclerc, Fille de 
M. et Mme Mathias Leclerc, à M. 
Jean Marleau, de Montréal. Après 
la réception, chez les parents de la 
mariée, l'heureux couple partit pour 
voyage. — Nos meilleurs voeux à 
ces heureux époux.

ST-NORBERT
DECES ET FUNERAILLES DE H. 

DAUPHIN. — Le 26 avril, eurent lieu 
au milieu d'une multitude de pa­
rents et d'amis les funérailles de M 
Hormisdas Dauphin, époux de feu 
Georgiana Marcoux, décédé à l'â­
ge de 85 ans, après une maladie 
soufferte avec calme et résignation.

La levée du corps fut faite par 
M. le curé C. Chaussé et le service 
fut chanté par M. le vicaire Wilfrid 
Bércird, assisté des abbés Marsolais 
et Houle. Aux autels latéraux: M. lo 
Curé, M. Dominique Laporte, curé 
de St-Edmond et M. le vicaire Azel- 
lus Poirier.

Lçs porteurs furent MM. Jomm-RoI- 
land, Gaston et Marcel DeGrandpré, 
Yvan, Georges et Maurice Tessier, 
tous petits-fils du défunt.

La collecte fut faite par MM. 
Claude Dauphin de Lacolle, et Bo- 
ncît DoGrandpré, petits-fils du dis­
paru.

TROISIÈME 
CONCOURS NATIONAL

aimueC

L’ORGE

V I

\

IL Y A UN 
CONCOURS RÉGIONAL 
DANS VOTRE DISTRICT

Pour tous renseignements et formules, 
adressez-vous à votre agronome.

il fa ni s’inscrire a ru ni le
er

* KECIIKItClIKS

Auspices des Industries canadiennes lie la bière c t du malt

AVIS AUX CULTIVATEURS
THOMAS PREVILLE VOUS INFORME QU'IL A UN DES MEILLEURS

Percherons noirs au Canada
CLASSE A POUR 5 PROVINCES 

IL FERA LA SAISON A ST-LIN, COIN DU RANG DOUBLE 
Sa conformation est parfaite, ne laisse rien à désirer.

CONDITIONS : $8.00 POUR POULAIN GARANTI 
Gratuit pour jument en hivernement.

Toute jument vendue ou échangée est considérée payable, 
propriétaire ne se rend pas responsable des accidents.

TELEPHONE : 63 - 4

Le

La chorale de Berthier exécuta la 
messe de Yon, dirigée par M. Fran­
çois Desrosiers; le frère Carbonneau 
touchait l'orgue. Le cantique d'adieu 
fut chanté par M. Jean-Jacques 
Blais, de Berthier.

Le défunt était Tertiaire et mem­
bre de l'Union de Prières.

Il laisse dans le deuil, ses garçons: 
Charles-Edouard, de Lacolle, et Al­
phonse, des Trois-Rivières; ses Filles: 
Mme veuve Pierre Tessier (Marie- 
Anne), de Berthierville; Mme Philip­
pe De Grandpré )Julietîe, de St- 
Cuthbert et Mlle Blanche Dauphin, 
organiste de Sî-Norbert et un grand 
nombre de neveux et de nièces, de 
petits-enfants et d'arrière-petits-en­
fants.

A la famille éprouvée nos sympa­
thies les plus sincères.

Va et vient
Mlle Irène Dulong, inst., en fin de 

semaine chez sa soeur Mme Daoust. 
M. et Mme Noel Dulong et leur Fils 
Gilles de passage à Montréal. En 
compagnie de M. et Mme Jean 
Daoust ils visitèrent leurs soeurs re­
ligieuses, R. Sr Marie-Elisée et Sr 
Marie-Rose-Juliette, s.s.a. Ils rendi­
rent aussi visite à M. et Mme B. 
Beauregard et à M. et Mme J.-Louis 
Daoust.

Dernièrement M. et Mme J. Daoust 
de passage à Alfred, Ont., chez 
Mme Louis Trinque et chez M. et Mme 
Victor Marleau et M. et Mme Henri 
Dugas, professeur à Alfred.

SAINT-LIGUORI

seph-Edmond Paré (Emma Beausé- 
jour). Parrain et marraine: M. et
Mme Pierre Paré (Irène Robert) de 
St-Ambroise, oncle et tante de l'en­
fant. — Abbé A. Audy.

REUNION — Samedi le 8 mai, il 
y eut réunion des anciennes du cou­
vent Plusieurs dames et demoiselles 
participèrent à la fête.

La semaine dernière, dans tous 
les rangs de la paroisse, il y eut de 
belles réunions d'équipes organisées 
par la J.A.C.

-------------------- ♦--------------------
Notre patrie est le sol qui nous a 

vus naître, le sang et la maison de 
nos pères, l'amour de nos parents, 
les souvenirs de notre enfance, nos 
traditions, nos lois, nos moeurs, nos 
libertés, notre histoire et notre reli­
gion. Elle est tout ce que nous croy­
ons et tout ce que nous aimons sous 
la garde de ceux qui naquirent 
avec nous au même point du temps 
et de l'espace, de la terre et du 
ciel.

(D.N.C.) — Le 25 avril, M. Ber­
nard Lépine, Fils de M. et Mme An­
dréas Lépine, et MM. Jean-Mane et 
Gérald Desrosiers, Fis de M. et Mme 
Joseph Alphonse Desrosiers rece­
vaient leur diplôme de l'Ecole ré­
gionale de St-Barthélemy avec la 
note très grande distinction. — Nos 
félicitations.

BAPTEMES - Le 28 avril, Jos.- 
Pierre-Gilles, enfant de M. et Mme 
Léo Rivest (Fleurette Chevratto). 
Parrain et marraine: M. et Mme 
Hector Beauséjour (Marie-Ange Ri­
vest), oncle et tante de l'enfant. — 
Abbé A. Audy

— Lo 6 mai, M. - Irène - Eveline - 
Florence, enfant de M. et Mme Jo-

w
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Hon. ANTONIO BARRETTE. 
M. A. L.

CHAMPLAIN LEPINE 
Courtier

BARRETTE & LEPINE
COURTIERS - ASSURANCES ET FINANCES

Assurances: Feu — Nie — Accidents — Maladies Patronales
Contre la grêle — Etc.

Représentants de la Caisse Nationale d'Assurance-Vie
Téléphone : 365 Bureau s 64, sud Place Bourget,

r JOLIETTE

RESTAURANT LION D'OR
J.-A.-RENE ROY, PROP.

Reconnu pour ses délicieux sandwiches

COIN STE-ANNE ET RICHARD, TEL.: 1187-R JOLIETTE

Maison à démolir
LA CORPORATION DE LA VILLE DE ST-LIN

Vendra à l'enchère, lundi 24 mai 1948, à midi, devant la propriété 
sus-dite une maison en briques. En vue de préparer les ap­
proches d'un nouveau pont, le terrain devra être libéré dans un 
délai de 60 jours après la vente, et cela complètement. Aussi un 
lot de briques et de terracotta à vendre.

ROLLAND HOGUE, Secrétaire-trésorier.

Vous trouverez chez

L. GAUDET
LOCAL ST-CHARLES 

148 sud, St-Chs-Borr. Tél. 1167w
(près île Lanaudicrc)

SPECIALITE s 
MEUBLES NEUFS 

Rug tapis, lampes sur pieds, ameu­
blements de salle à dîner, de cham­
bre coucher, de cuisine Chester­
field, “Davenport", Studio, divan- 
studio. couchettes à panneaux 
pleins, (toutes grandeurs), bassi­
nettes d’enfants, tables assorties 
pour salon, cuisine finies arborite 
et chromées avec chaises. Matelas 
à reports marque “Dreamer" toutes 
grandeurs aussi matelas ordinaires.

• FILLE DEMANDEE
On demande une fille d’expérience 

pour ouvrage général dans petite famille 
de 3 enfants. Pas de gros lavage. S’a­
dresser à 747 ST-LOl IS. Joliette, Que.

20 m. 1 f. c.

« FLEURS COUPEES 
Tùlipes, jonquilles, narcisses, bou­

quets de mariées, tributs floraux. 
Prix spécial: Fleurs fraîchement cou­
pées, cultivées à Joliette, chez le 
fleuriste

LOUIS VAN MULDERS 
1138, DeLanaudière Tél. 314

Cédule de la
Balle-Molle

LIGUE INTERMEDIAIRE

EN MAI:
** 24: Christ-Roi \* Joliette-Journal.
“ 26: W. Loi se lit* vs S. Ye$sot.
** 31: Joliette-Journal v* W. Loiselle 

EN JUIN:
Lt- 2: S. Vessel v» Christ-Roi.

** 7: Joliette-Journal vs S. Vessot.
“ 9: Christ-Roi \- W. Loiselle.
“ 14: W. Loi*«*lle \$ J»»liett»-Journal.
“ 16: >. Vessot Chri-t-Roi.
“ 21: Christ-Roi \- Joliette-Journal.
“ 23: W. Loiselle v- S. Vessot.
“ 28: Joliette-Journal vs S. Vessot.
“ 30: Christ-Roi \$ W. Loiselle.

EN JUILLET: •
Le 3: Joliette-Journal \s W. L“i*elle. 
“ 7: S. X* " it v- ( Ihrist-RoL 
“ 12: W. Loiselle vs Christ-Roi.
" 14: Joliette-Journal >. Wssot.
“ 19: S. Vessot vs W. Loiselle.
“ 21: Christ-Roi v- Joliette-Journal.

ST-CLEOPHAS

pionniers du téléphoné sont ou nom­
bre de 120,000, hommes et femnns, j 
au Canada et aux Etats-Unis. On 
compte 58 chapitres et 250 groupes 
affilies. Le chapitre Charles Fleet - 
ford Sise, qui embrasse les provinces 
de Québec et d'Ontario, se compo­
se a lui seul de plus de 6,200 mem­
bres.

Le comité d'organisation du xn- 
grès s'attend à une inscription d'er - 
viron 3,000 personnes. Pour le dé- 
leuner principal, on a réservé Vois 
salles de banquet à l'hôtel Ro>c.l 
York. M. J.-E Harrell, de Boston, 
president des Pionniers du Télépho­
ne d'Amerique et président de :a 
New England Telephone and Tele­
graph Company, apportera les sa­
lutations de l'exécutif des pionniers. 
M. Frederick Johnson, président de 
la Compagnie de Téléphone Bell du 
Canada, sera le principal orateur.

Une fanfare escortera la déléga­
tion de la province de Québec et de 
l'est de l'Ontario à partir de la gare 
a Toronto jusqu'à l'hôtel.

SAINT-UGUORI
tDN.C.) — En la belle tête de 

l'Ascension où plusieurs de nos en­
fants recelaient Jésus pour la pre-

iD.N.C) - BAPTEME - A M. et 
Mme Emile Ducharme (Yvonne 
Mainville) un fils, le 2 mai, baptisé l ^ière,fois* Le JPfr,î Dpsenis ^chapel­
le 6, J.-Roma-Jocques-Emile. Parrain,,e et ,a Petite Ceci,e Rivest ,urent ,es

actes de consécration au S.-Coeur et
à la Très Ste Vierge. — Félicitations 
et merci aux bonnes religieuses qui

et marraine: M. et Mme Roma Gre­
nier, de Montréal; porteuse: Mlle
Denise Ducharme, soeur de l'enfant.

FETE DES MERES — Dimanche le 
9 mai à l'occasion de la fête des mè­
res, quelques mamans sous la direc­
tion de Mme J.-L. Brizard, exécutè­
rent de beaux cantiques appropriés 
à la circonstance. A la messe, M. le 
Curé parla de la dignité et la gran­
deur de la maternité.

Dans l'apres-midi les élèves ac­
compagnés de leurs chères mamans 
se dirigeaient vers le couvent où eut 
lieu une réception. Les jeunes ac­
teurs et actrices remplirent si bien 
leur rôle qu'ils tinrent attentif durant 
deux heures leur auditoire.

Nous devons nos remerciements à 
nos dévouées religieuses Srs SS. CC. 
Jésus Marie.

M. le Curé encouragea de ses 
touchantes paroles ceux et celles qui 
se dévouèrent pour la réussite de la 
petite séance.

surent si bien préparer nos chers en­
fants.

DEPART — Ces jours derniers M. 
et Mme Willey Lapointe nous quit­
taient pour aller demeurer à Ste- 
Julienne. — Nous leur souhaitons 
bonne chance et succès dans leur 
nouveau commerce.

TRANSACTIONS - Mme Onési- 
me Auger a vendu sa terre à son 
neveu M. Wilfrid Auger.

BIENVENUE - A M. et Mme Al­
bert Plouffe de Crabtree qui réside­
ront dans notre paroisse à l'avenir.

— M. Jacques Gaudet a vendu sa 
terre à M. Léo Forget.

ST-CUTHBERT

CONGRES DU

» D.N.C) - DECES - Le 13 mai, 
M. Henri Clément est décédé subite­
ment. Le défunt âgé de 79 ans, était 
l'époux de Emma Lebeau qui lui 
survit. Il était un ancien élève du

TCI CDUAklCi^^e de l/AssomPtion avait occu‘I tLtinvNt pe divers postes de confiance dans
la paroisse; à sa mort il était prési­
dent de la Caisse populaire. Les fu­
nérailles ont eu lieu le 15 mai au 
milieu d'une nombreuse assistance 
de parents et d'amis. Le service fut

Les pionniers du téléphone conver­
geront de tous les secteurs du Qué­
bec et de l'Ontario vers la Ville Rei­
ne, où le chapitre Charles Fleetford 
Sise des Pionniers du Téléphone chanté par le R. P. Antonin de l'As- 
d'Amérique tiendra son 17ème con- somption, des Pères de la Ste-Trini-

SOUMISSION POUR CHARBON 
ET COKE

« Edifier* fédéraux l’rovincc 
île Québec)

] )L> M.»iinii>-iuns cachetée*, ailre>»ée& 
au souligné et portant >ur leur en­

veloppe, en ?us il-* 1 adresse, les mots: 
**S>umissiun pour du charbon, Province 
de Québec seront reçues jusqu’à 3 heu­
res p.m. (heure avancée «le l’Est), le 
mardi 1er juin 1948, pour la fourniture 
de charbon et de coke pour les éditices 
du Dominion dans la province de Qué­
bec. excepté Montréal, P.Q.

Un peut obtenir les devis et formules 
•le -oumission en - adressant à l’aeheteur 
en chef du ministère de- Travaux publics, 
Ottawa: à monsieur Roland Simard, Ar­
chitecte -urintendant, 150 rue Suint-Paul 
our-t. Montréal; et à monsieur J.-A. 
Drolet, \rchitecte de- Travaux publics, 
édifice de la Douane. Québec, P.Q.

la - -otim.--ion- devront être faites sur 
le- formule- fournies par b* ministère et 
en conformité de- conditions et devis 
ministériel- «pii > sont incorporés. La 
•otiinb'ioii devra porter le numéro du 
permis îles marchand- de charbon.

Le ministère -r ré*ervr b* droit, au 
moment de donner 1j commande, d’exi­
ger de tout -oiimi—ionnaire à qui un 
contrat aura été adjugé un dépiât de ga­
rantie -.»u- forme d’un chèque vi*é par 
une banque à charte canadienne, paya­
ble à l’ordre «b* Phnnorahle ministre d*-. 
Travaux publics, et égal à 10 pour cent 
du montant de leur *«»iimi*-ion; ou des 
lion- au porteur du Dominion du Canada 
on de la compagnie des ( hemin- de fer 
National Canadien rt de -e- compagnies 
con-t it liantes, garanti- -an* condition* 
par b* Dominion du Canada quant au 
capital »t à l’intérêt; ou le* bon* -usdits 
et. s’il v a lieu, un chèque vi-é pour com­
pléter le montant.

Par ordre.
J.-M. SOME R VII LE.

Secrétaire.
Ministère des Travaux public *.
Ottawa, le 12 mai 1918.

20 m. 2 f. c.

et Mme A. DeGrandpré était à l'or­
gue. — Nos sympathies.

NAISSANCES - Le 10 mai, à M. 
et Mme Paul-Emery Turcotte, une fil­
le baptisée M.-Huguette-Céline. Par­
rain et marraine: M. et Mme Jean- 
Paul Lambert Rose-Aimée TurcotteL 

— Le 13 mai a été baptisée Ma- 
rielle-Michelle, fille de Michel Rous­
seau et de Jeanne-Berthe Clément. 
Parrain et marraine: M. et Mme Ca­
mille Fafard (Régina Rousseau).

MARIAGE A L'HORIZON - 
manche dernier on annonçait 
prône le prochain mariage de 
Aldeo Nadeau, de St-Pierre de Jo­
liette, fils de M. et Mme Edmond 
Nadeau, de St-Liguori, avec Mlle 
Yvonne Bellehumeur, fille de M. et 
Mme Wilfrid Bellehumeur, de notre 
paroisse. — Nos meilleurs voeux de 
bonheur.

Di-
au
M.

grès annuel les 21 et 22 mai pro­
chain. C'est le premier événement 
du genre depuis le début de la fé­
conde guerre mondiale.

En service dans l'industrie du té­
léphone depuis 21 ans ou plus, les

té, un proche parent; il était assisté 
de diacre et de sous-diacre. Le R. 
P. Jean Livernoche, c.s.v., a dit une 
messe à un autel latéral. Le choeur 
de chant sous la direction de M. R 
Fafard, a exécuté la messe de Yon

POUR ONDULATION PERMANENTE
avec ou sans machine

Ondulation à l'eau et au papier,
Traite aent des cheveux au Kira Lac, 

Shampoings, Permanente spéciale 
pour enfants

Prenez un rendez-vous par téléphone 
APPELEZ 470

SALON GABRIELLE
473 RUE NOTRE-DAME,

FOREST
JOLIETTE

Mesdames,
POUR L'ACHAT OU LA REPARATION DE VOTRE MANTEAU

DE FOURRURES, CONSULTEZ

HECTOR BLOUIN
Marchand

ST-LIN, (L'ASSOMPTION), P. Oué. TELEPHONE 67
Noua avons aussi rn magasin: capot île chat pour homme; manteaux de 
fourrures pour rnfnntg, collets de toutes sortes, etc. — Faites réparer vos 
fourrures durant l’été.

La Scandinavie, 
prochaine proie 

de Kremlin!
OSLO — L'opinion publique est 

fort alarmée par la nouvelle que la 
camarade Hertha Kuusinen, femme 
du Ministre communiste fnlandais 
Leino )ministre de l'Intérieur), a visi­
té Oslo. Il paraît cependant que des 
événements beaucoup plus graves 
ont eu lieu tout dernièrement dans 
la capitale norvégienne. En effet, 
une conférence entre les représen­
tants des partis communistes des 
Etats Nordiques s'est tenue à Oslo, à 
laquelle étaient présents les délégués 
des partis communistes de la Suède, 
de la Norvège, du Danemark et de 
l'Islande. Cette conférence était à 
tel point secrète que même le secré­
taire du groupe des députés com­
munistes ne fut pas admis. L'entre­
tien confidentiel dura plusieurs heu­
res... Dès son retour en Suède, la 
camarade Linderoth déclara à la 
presse que cette conférence avait été 
convoquée aux fins de mettro au 
point l'organisation d'une offensive 
idéologique à l'occasion du cente­
naire du Manifeste communiste.

— ■■■ »------------------ -
Ce n'est point un bâton fragile 

qu'il nous faut pour traverser la vio, 
ce sont des ailoî, ces deux ailes qui 
portent les anges: la foi et la cha­
rité.

Petites annonces
• ON DEMANDE .

Fille ou femme sachant faire la cuisi­
ne. Bon salaire. S'adresser à 110ILL SI- 
ESPRIT, St-Esprit, (Montcalm). P. Q-

v 13 ni. 3 f. c.

• CAMION A VENDRE
Camion Fargo. Pannell, 1937 en par­

fait ordre. S’adn^r à RAYMOND 
PERREAULT, garage Desrosiers, St-Li- 

i, ( Montcalm L 13 m* 2 f* P-guort,

A VENDRE

Magasin d»* lingerie, coupons, 
chapeaux pour dames. Beau centre. 
S’adresser à 410, - 4èine AVENUE 
Kuwdon, Que.

• TERRE A VENDRE
Terre à vendre de 85 argents cultiva­

bles et de 30 arpent- en bois, bonnes bâ­
tisses et le tout en bon ordre et a de 
bonnes condition-. S’adresser à M. AK* 
tltur SCOTT, K. No I. St-Koch de PA* 
chigan, U’Assoin ii iD, P. Q.

A LOUER A L'EPIPHANIE
Logement N Kl K de 6 pièces, 

chauffé. En fa. de l’église, appar­
tement Beau- iour. Services de 
Concierge, pué le électrique, réfri­
gérateur. $50.0<l par mois. Casier 
158, L’Epiphanie, (L’Assomption).

• PERDUS
Jeudi le 13 mai, entre St-Jean-de Mu 

tltu et Sl-Zénon, 2 prélarts d’une valeur 
de $35.00 ont été perdus. Prière à ceux 
qui les ont trouvés île les rapporter à 
ARTHUR SI ROI S, St-Zcnon, (Berthier) 
p, Q. 20 m. 2 f. p.

• A VENDRE
Centrifuge “Renfrew’’ capacité 800 

Ibs. Aussi terrain à vendre 100 100,
route 18 en face de chez M. ALFRED 
AUMON, Ste-Julienne, (Montcalm)* 
p. Q. 13 ni. 3 f. c.

• BOIS DE CONSTRUCTION A 
VENDRE

Bois d’épi net te sec, 12 et 14 pieds de 
longueur, par 12 pces carrés, 6 pces 
carrés. 4\6; 3x5; 2x3. S’adresser à 
LIONEL ROBERT, St-Jacques, (Mont­
calm), Qué. 20 m. 2 f. p.

• CHAPELET OUBLIE 
Dans l’église -attiédi soir le 15 mai. 

après le Mois de Marie, ou à la salle du 
Séminaire. Récou ; ns** promise à qui le 
rapportera le soit 100 rue M \NSEAlT. 
Joliette. 20 ni. 1 f. p.

ABANDON DES AFFAIRES

En vente: > k: lingerie, chaus 
sures, bibelots Montres (Show­
Cases) comptoii- modernes vitrés, 
cabines à restaux nts. etc.

J.-Marcel Cadrin
LANORAIE, (Berthier)

Tél.: ?’3 w 5

AVIS LEGAL
__ __ ______

Conformémen* a a loi, avis public 
est par le prése * donné que le sous­
signé a accepte sous bénéfice d'in­
ventaire la suce- s on de Alfred alias 
Freddy Massicor* décédé en la pa­
roisse de Ste-Me onie, comté de Jo­
liette, le sept févriel mil neuf cent 
quarante huit, n son vivant, culti­
vateur, du même lieu.
'Signe):

Robert Massicotte, ès-qualité 
de curateur de Marie-Anna 
Trudeau, veuve de Alfred 
Massicotte.

• BLOCS DE CIMENT A VENDRE
Manufacture de blocs de ciment à 

l’Epiphanie. — S’adresser à LUCIEN 
CH AVER, l’Epiphanie, (L’Assomption), 
Tél. 137 w.

• AUTOMOBILE A VENDRE
Pontiac Sedan, 1929 bien propre, bons 

pneus, marche bien à bon marché. S'a­
dresser à ROSARIO LEPINE, ferblan­
tier, St-Liguori, (Montcalm).

• A VENDRE
Grande voiture automobile pour la fa­

brication et la vente des patates-frites, 
hot-dog* et hamburgers avec éplucheuse 
à patates. Le tout pour $1.200.00. Termes 
facile*, -i désiré-. Moteur neuf. S’adres­
ser à CHARLEMAGNE LEFEBVRE, 
Cordon de Ste-Julienne, (Montcalm), P. 
Qué. 13 m. 3 f. p.

• MOULIN A SCIE A VENDRE
l’n moulin à scie portatif avec un en­

gin de 45 force* appartenant à M. X \- 
POLKON ST-\NDRE du Petit-(:ôteau 
de M accouche est à vendre à bonne* 
condition*. Profitez Me cette bonne occa­
sion.

• CHEVAL A VENDRE
< heval canadien, noir, reproducteur, 

âgé de \ an-. S’adre-ser à EUGENE 
COI Tl , St-Thoma* de Joliette, Qué.

13 m. 1 f. c.

• CAMION A VENDRE
Dodge. 2»A tonne*, 1938, avec moteur 

neuf, donipeti-e, boîte neuve, bons pneus, 
chaufferette. Vendrait à prix raisonna­
ble. S’adresser à JEAN FOURNIER, St- 
Lin. (L’Assomption), P. Q.

• ENGIN ET POELE A VENDRE
Une bonne engin à gazoline Interna­

tionale 10 forces, en parfait ordre et ans- 
*i un poêle de cuisine de marque Find­
lay, chauffant trè* bien. S’adresser à 
ALFRED BLEAU, St-Alexis, (Mont­
calm), P. Q.

MAGASIN DE CHAPEAUX

A vendre : Chapeaux "Grand 
Chic" faits à la main sur com­
mande. aussi chapeaux de tous 
genres.

A louer : beaux voiles longs 
ou courts avec diadème, mode­
lé au qoût, sur appointeront.

Mlle F. Pelletier
ST-LIN, Tél. 59 w

Nouveau 
commerce 

à Rawdon

La population de la ville et des 
environs est cordialement invitée 

à s'assurer les services de

M. Lucien Varin
ENTREPRENEUR PLOMBIER

Pour réparations générales, ou 
installation de système 

de plomberie
1074, RUE QUEEN, RAWDON 

Tél.: 155

MAGASIN DE CHAUSSURES A

St-Lin

Spécialité • chaussures pour 
hommes, femmes et enfants

AUSSI LINGERIES

J.-Paul Brien
ST-LIN DES LAURENTIDES, P. Q.

R. BEAUCHAMP,
Sault St-Lin, (près Rang Double) 

EXPERT EN RADIO

Réparations de toutes sortes. 
Prix raisonnables.

Soumissions
demandées

Des sour ssions sous enveloppes 
cachetées arquées.* SOUMISSION, 
et adressé- au soussigné, seront re­
çues à son bureau ,1e ou avant mar­
di 25 ma: 1 r'48, à 8 hres p.m. pour 
le déplacement de l'école No 10 de 
la municipalité scolaire de St-Am- 
broise de r dare, de son emplace­
ment actue au coin nord du chemin 
de front du Rang X et de la nouvelle 
Route No 42.

Toute soumission devra être ac­
compagnée d'un chèque accepté 
couvrant 10'< de la soumission si­
non elle sera considérée comme
nulle.

Les descriptions relativement à ce 
déplaceme ? peuvent être examinées 
au bureau du soussigné durant les 
heures ordiraires de bureau.

La Cornu ssion scolaire ne s'enga­
ge pas a accepter la plus basse ni 
la plus haute ni aucune des soumis­
sions.

Emile BRUNEAU,
Secrétaire-trésorier, ... 
Commission scolaire de 
St-Ambroise de Kildare.

Tél.: 202 s. 32

CULTIVATEURS
Avant d’acheter votre trayeuse, voyez

J.-L. BARRETTE
distributeur pour les comtés de Jo­
liette et Berthier des fameuses tray­
euses Shore-Boy, garanties les meil­
leures. Représentants et sous-agents 
demandés. — 505, rue ST-LOLLS, 
Joliette. — Tel. 1127-J.

• ABEILLES A VENDRE
20 colonies d’aheille* italiennes, reines 

de choix, née** en août 1947, garanties 
saines. Ruches 10 eadre- neuves. Li­
vraison semaine du 2» mai. Prix $20.00 
chacune. S’adresser à F.-J. SYLV ES- 
TRE, ease po-tale loi lel.: 15, St- 
Barthélemy, (Beithier), P. Q.

e MAISON A VENDRE
Maison de 2 logements, dans le village 

de l'Epiphanie, moderne, chambre de 
bain, etc. S’adresser à AI MF! ARCHAM­
BAULT, 14 rue du Couvent, l’Epipha­
nie, (L’Assomption), Qué. 5 m. 3 f. c.

Permanentes
AVEC OU SANS ELECTRICITE

JM

Coiffures de tous genres au

Salon du Nord
Mlle DESNEIGES AUBIN, prop.

43, rue Principale, Tél. 55 
ST-FELIX-DE-VALOIS, Qué.

Ste-Julienne
BAPTEME — Le 7 mai à M. et 

Mme Cyprien Lavallée (Marie-Blan­
che Beauchamp), une fdle, Marie - 
Régina - Liette. Parrain et marrai­
ne: M. et Mme Joseph Desroches ; 
porteuse Marie-Rose Desroches.

ACTIVEZ 
VOTRE FOIE

Surveillez votre foie ot Q voua 
gardera on santé. Aprèa votro 
coeur, c’ost votro folo qui est lo 
plua important car il régit la 
digestion do votro nourrituro ot 
l’élimination des déchets, poisons 
et acides. Lorsque lo foio no fonc­
tionne pas, vous aouflfroz do con­
stipation, vous pordoz votro énergie, 
vous vous sentez malado. Plusieurs 
genres d’indigestion, do gnzo, d’af­
fection bilietiso ot do norvosité ont 
A leur origine un désordre du foio.
Fruit-a-tives—uno formulo do fou 
lo Dr. A mon Kogore, font l’objot 
do grandes éloges, à titre do 
remède pour lo foio. Ils suscitent la 
circulation naturello do la bile, 
chassent les acides et les poisons 
do votre système, renforcent les 
muscles do l’intestin. Les Fruit-a- 
tives voua apporteront lo bien-être. 
Des milliers do personnes vantent 
lours mérites. Vous forez do mémo. 
Procurez-vous los véritables Fruit- 
a-tivos qui ho vendont, avoc uno 
garantio <l’argent remis.

FRUIT-A-TIVES

* CHIENS A VENDRE
Chu n- Epagneuls de race, 6 de 10 

mois rt 3 de 6 mois, couleur brun et noir.
S’adr......r i ROI WD FROMENT, St-
Jacques, Tél. 18. 5 m. 3 f.

• AUTOMOBILE A VENDRE
Sedan, marque Durand, modèle 1932, 

rn parfait ordre. S’adresser à LEO FO­
REST, Pied de la Montagne, Ste-Méla- 
nie, (Joliette), P. Q. 5 n». 3 f. p.

• NASH A VENDRE
Nash Sedan, modèle 38. très propre, 

avec licence de l’année courante, quatre 
pneu* neuf-, moteur en hon ordre. A ven­
dre à bonnes conditions. Prière de vous 
adrc.**er à FLORIAN BRISSETTE, à 
St-t uthhert en fin de semaine rt sur se­
maine à 193 BIvd Str-Rose de I^ival.

13 m. 3 f. p.

• AUTOMOBILE A VENDRE
Automobile, modèle 1937 en très bon­

ne condition $125.00. S’adresser à AR­
MAND BELLEMARE, épicier, Ste-Eli- 
sabetli, (Joliette). 13 m. 3 f. p.

• POUSSINS BRAY
N .ésitez pas à acheter des poussins 

éclos en mai si ce sont des poussins 
Bray. II- peuvent rapporter de gros pro­
fits sur les marchés d’automne et d'hi­
ver. Spécialement -i vous achetez des 
poussins en croissance. Nous en avons 
de plusieurs variétés, ainsi que des pou­
lette-» et des cochet». Demandez nos prix 
spéciaux. GEO.-1L READ et Cio, St-Fé- 
lix de Valois; DAMIEN BOUCHER, St- 
Ambroise de Kildare; J.-A.-R. CASAU- 
BON, Str-EIisabcth.

• CAMION A VENDRE
Camion “Pannell” Chevrolet 1936, mo­

teur neuf, 5 pneus neufs, très propres et 
en bonne condition. S’adresser à J.-BTE 
FORGET, StoElisabeth, (Joliette).

5 m. 3 f. p.

• CAMION A VENDRE
Camion de marque Dodge, modèle 1916 

avec dompeuse et en très bonne condi­
tion. S’adresser à GERARD DURAND, 
St-Félix de Valois. 5 m. 3 f. p.

MEUNERIE COOPERATIVE 
DE JOLIETTE ’

Ruo Dollard, Tél.: 1542

Joliefte

GRAIN, MOULEE, ENGRAIS

• AVIS AUX CULTIVATEURS
Cheval reproducteur de race Canadien­

ne 1,600 lbs. No 2111 (Flandin), Classe 
A à votre service. Pas responsable des 
accidents. S’adresser à ALPHONSE DU- 
PI IS, St-Jacques, (Montcalm), P. Q.

13 m. 3 f. p.

• TRACTEUR A VENDRE
T racteur ' Fordson”, moteur 2 ans 

d’usure. Aussi bicycle C.C.M. pour hom­
me. S’adresser LOUIS LAVALLEE, 
St-Lin des Lnurentidcs, (L’Assomption).

13 m. 3 f. p.

• VENDEURS DEMANDES
Bon territoire dans la moitié de la 

ville de Joliette et les environs. Vendez 
à domicile 200 nécessités JITO garanties. 
Réalisez facilement entre $10.00*et 50.00 
pur semaine. Trente jours d’essai sans 
risque. Détails et catalogue gratis. JITO, 
5130 St-Hiibcrt, Montréal.

• PLANTS A VENDRE
Plants de tomates à vendre à la FER­

ME ST-GEORGES, Rang Visitation, Jo­
liette. Tél.: 128. Prière de ne pas se pré­
senter le dimanche. 13 m. 2 f. c.

• RESTAURANT A VENDRE
Occasion d’affaire*. Restaurant en fa­

ce de la gare du C.P.R. A St-Gnhriel. 
Logement libre. Bon chiffre d’affaires. 
Belle occasion pour jeune homme ambi­
tieux. Conditions facile*. S’adresser A 
TONY Y AN AK LS, Tél.: 134, St-Gabriel 
de Brandon. 26 fév. c.

• PRODUITS EN CIMENT A VEN­
DRE

Tuyau de toutes grandeurs, blocs de 
construction et blocs pour cheminée, 
etc. S’adresser A A. GEOFFRÏON Enrg. 
Ste-Julienne, (Montcalm), Qué. Tél.; 
100 *. 23.

i 861

Maurice Breton
AVOCAT

507, RUE NOTRE-DAME, 

JOLIETTE, Qué.

René et Gérard CHARBONNEaU

Architectes
83 rue Ste-Anne, Tél. 1120 J 

JOLIETTE, Qué.

Dr J.-A. Coupai
Médecin - Chirurgien

RAYONS X 
Traitements électriques

Hôpital privé
463, RUE QUEEN,

Rawdon, P. Q.

AUGUSTE MARTINEAU 
Architecte

■
ô4, Place Bourget sud, Joliette 

Tél.: 365

Etabli à Joliette depuis 1928

Antoine Fortin
CHIROPRATICIEN

Diplômé de /’Institut Palmer
TEI 61 - 60 SUD PL. BOURGET 

JOLIETTE
“La chi'upratique ajoute de Li vie 

au r année» et des années i
i • JMIn vie .

Salon de Beauté
Mme HELENE CHAMPAGNE

Ondula­
tions

; Permanente*
1 avec ou -ins 

machine

A vendre :
MAKE UP

PRODUITS "REVELON'
Mlle Lucienne Nadeau, cuiffun*» 

d'expérience

469, NOTRE-DAME,
en haut de la Banque Royale

Tél.: 811 Joliette

\n

Spécial

Tôle à couverture galvanisée, 
en aluminium 

Tôle économique 
Tuyau de fer neuf ou usagé

F. Râtelle
575, rue St-Viateur, Tél. 475 

JOLIETTE

REPARATIONS ,GENERALES

Machines à coudre
“Singor” - “New-William” - “White” 

“Raymond” et autres marqm - 
Tonte* pièce* de reeltange, aigu Tes, 

huile, etc.
Aussi vente de machine* usagées 

reconditionnées

Delisle & Fils
MECANICIENS

25 Nord PI. Bourget, Tél. 226, Joliette

Permanentes

" h.

A froid, "Cold Ware"
Avec ou sans 

machine 
Ondulation* 
Shampoings 

Coupe de cheveu* 
f Traitement «

\^| l’huile

SALON DE COIFFURE

Claire Perreault,
prop.

Mlle Allard, coiffeuse
• 60, sud PLACE BOURGET,

Tél. 61 — Le soir 679

CA-RA-CO
EN VOGUE

Excellente préparation au choco­
lat SUCRE pour breuvage chaud mi 
froid. — Délicieux, nutritif. — Goû­
ter CA-RA-CO, c’eat l'adopter ««'r- 
ment. Mode d'emploi rapide, com­
mode. Boite d’une livre: $0c. 
Manufacturé par J.-PAUl FF8
NET, Berthlerville P. Q

Ceux qui pieusement sont morts pour 
ia patrie,

Ont droit qu'à leurs cercueils la fou’ 
le vienno et prie.



L'ACTION POPULAIRE, JEUDI 20 MAI 1948

i-o.r*.

Comme la foudre, la maladie et la mort 
peuvent frapper soudainement. Il faut se 
protéger. N'attendes pas. L'A.N.* vous 
offre sa NOUVELLE POLICE-GROUPE 
''FAMILLE ENTIERE", idéale pour la 
famille canadiennc-françaiso.

Pour quelques sous par somaine, elle 
assure le père ot la mère pour $1,000, et

chaque enfant pour $250. ET ELLE PRO* 
TÈGE IMMEDIATEMENT, car l'asiuranc. 
est en cours dès l'émission de la police.

Consultes votre agent local aujourd'hui 
ou écrives:

AGENTS
DEMANDÉS.

ÉCRIVEZ-NOUS

dissociation d/àtionale
de Bénéfices Mutuels

(•ttvrancs-vls)
'Edifice Drummond — Montréal — *BE/1064^

JIi/mj; Québec, Trois Rivière*/ 5herbrooke^ÇhicolyÜxn|

Montréal - Succursale est Paul Léonard, gérant
4510, RUE DELAROCHE, Ch. 0912

ËLfc *•*'* *• * ^ s. • 9 • • ^ ^ w t '
Ü Tous l«* jour* de TA.N.* *ori» consacrés à votre protection V'

Joliette: GEORGES NEVEU,
217, Ste-Anne

RAOUL RICHARD,
284, Salaberry

ALBERT LAFORTUNE,
745, Blvd Manseau

MASCOUCHE

ci

N.C. MARIAGE - En Téglî- 
• Rose de Laval, le lundi, 17 
j.-jrnier fut célébré le mariaae 

Ml! Jacqueline Beauchamp, fil­
... de M. et Mme Pascal Beauchamp 
de Stc Rose de Laval, avec M. Jean- 
p:iu! Lebeau, fils de M. et Mme H. 

de notre paroisse. A Tissue 
cérémonie religieuse, une ré- 

fut offerte au Butternut 
et les nouveaux mariés oarti-

• • voyage à Québec. — Fôlici- 
• ‘ s et voeux de bonheur.

CINEMA — Mercredi, le 26 mai 
min à la salle paroissiale, à 8 

on vous présentera: Sérénade 
: nuages avec Tino Rossi. Le co-

♦ des Loisirs vous invite tous cor- 
• •ment à assister à ce beau film

Pour p/us c/e
satisfaction

et à encourager par votre présence 
les loisirs chrétiens.

VISITEURS — Le R. Père Hervé 
Gouger, c.s.v., était de passage 
dans sa famille la semaine dernière 
et le R. Frère Collerette en visite chez 
M Alexandre Desjardins.

"LE MALADE IMAGINAIRE" - 
Chef-d'oeuvre de Molière, interpré­
té par les élèves du Séminaire de 
Joliette — un spectacle splendide et 
une soirée inoubliable. Félicitations 
sincères. Cette séance a remporté un 
arand succès et l'Auteur aurait sou-w
ri s'il eut été présent à Interpréta­
tion de sa pièce.

MALADE — Nous souhaitons 'un 
prompt rétablissement à Mme Lio­
nel Therrien présentement hospitali­
sée à THôtel-Dieu de Montréal.

FERMIERES — La réunion de mai 
groupait une vingtaine de membres. 
Le programme comprenait un con­
cours de poignées — les plus jolies 
jugées par l'auditoire appartenaient 
à Mlle Fernande Quevillon à qui fut 
décerné un joli cadre offert par Mme 
P. Beauchamp. Mrr\p G. Lapointe fut 
l'heureuse gagnante du prix de pré­
sence "Un Jésus Adolescent" donné 
par M. le Curé.

On discuta des "Croix du chemin" 
Tous nos rangs comptent des repré­
sentantes au cercle, ces membres 
sont chargées d'entretenir leur croix, 
d'orner le Christ bénissant leur fa­
mille et d'organiser des neuvaines.

Notre pique-nique est fxé au dé­
but de juin, toutes sont heureuses de 
faire excursion vers les Montagnes 
de Rigaud, il est aussi convenu que 
la caisse fera sa part pour ce voya­
ge. Mme P. Beauchamp offre à M. 
l'aumônier une tarte méringuée, 
morceau de sa confection. M. le 
chanoine exprima ses remerciements

pour cette délicatesse. Puis on étu­
dia la partie sociale de mai, écrit 
de Mlle Marie Dupuis, sec. gén. sur 
la femme, sa mission, sa collabora­
tion.

"Les politesses sont une monnaie 
qui ne coûte rien à donner et fait 
plaisir à recevoir". A l'occasion de la 
fête de saint Isidore, patron des la­
boureurs, les fermières ont exécuté 
le chant dimanche 16 mai dernier.

CAISSE POPULAIRE - Lundi soir 
dernier, M. W.-A. Bohémier, secré­
taire-gerant, assisté du comité nous 
a donné le rapport annuel de la 
Caisse populaire devant un bel au­
ditoire composé de très nombreuses 
présences. Organisateur d'une soi­
rée intéressante et récréative. On 
nous présenta un programme varié 
de chant et musique interprété par 
plusieurs talents de chez-nous et 
quelques autres qui furent bien ap­
plaudis par l'assistance. M. le cha­
noine W. Caillé, curé, présida la 
soirée et adressa quelques mots pour 
féliciter les nouveaux officiers, re­
mercier les membres qui ont terminé 
leur terme et encourager nos parois­
siens à l'économie. Cette belle veil­
lée se termina par notre hymne na­
tional "O Canada".

A Tissue de cette assemblée, M. 
et Mme W. A. Bohémier ont reçu les 
membres des comités anciens et 
nouveaux et tous les artistes. Leur 
franche hospitalité et la réception 
offerte furent hautement appréciées 
par leurs invités. Félicitations à M. 
et Mme W. A. Bohémier, aux nou- 
veax officiers, aux artistes, à tous 
ceux et celles qui ont collaboré au 
succès de cette réunion.

Voici les noms du Bureau de di­
rection: Président: M. J.-B. Lapointe; 
vice-prés.: M. Chs-Ed. Allard; direc­

teurs: MM. Lucien Cadleux, Joseph 
Guilbault, fils; sec -gérant: M. W. A. 
Bohémier.

Commission de Crédit: Président: 
M. Alexandre Lamoureux, MM. Al­
bert Beaudoin et Rosario Cadieux.

Comité de surveillance: MM. l'ab­
bé Marcel Roy, ptre, Dionis Chaput 
et Adalbert Leblanc.

JOURNEE MARIALE - La Pente­
côte marque la journée mariale dio­
césaine, plusieurs portaient la rose 
bleue de Marie à la boutonnière aux 
deux messes et les communions fu­
rent nombreuses Dans l'après-midi, 
malgré la mauvaise température, un 
beau groupe s'est rendu à Joliette 
pour participer aux démonstrations 
en l'honneur de Marie. Aimer la T. 
Ste Vierge davantage, réciter son 
Rosaire, faire pénitence pour la con­
version de la Russie et les pauvres 
pécheurs, voilà les résolutions prises 
au retour de ce beau pèlerinage.

DECES — Le 14 mai est décédée 
Mrne Albert Deslo^gchamps. Les fu­
nérailles ont eu lieu lundi matin à 
l'église paroissial au milieu d'un 
grand concours de parents et d'a­
mis. M. le chanoine Caillé a fait la 
levée du corps e* a chanté le servi­
ce funèbre accorr t.agné de MM. les 
abbés Fafard et Roy, vicaires. Des 
messes furent dit**. aux autels laté­
raux.

Mme Deslongchamp laisse pour 
pleurer sa perte son mari, ses en­
fants: Mmes Hormisdas Payette,
Georges Duval, MM. Maurice, Mar­
cel, Henri, Renaud Jean-Marc.

St-Pierre. — Félicitations. — C. Beau­
dry, c.s.v,, vie.

TERRAIN DF. JEUX - "Petit à pe­
tit l'oiseau fait son nid". — Tranquil­
lement nous parviendrons à réaliser 
les améliorations projetées au début 
de cette saison. Grâce à MM. Adrien 
Ducharme, J.-Marie Savoie et Adé­
lard Moreau, pionniers dans le dé­
vouement, le service utile et gratuit, 
nous pourrons avant longtemps re­
cevoir convenablement les amateurs 
locaux et visiteurs et garder ainsi à 
la ville de Joliette sa bonne réputa­
tion d'hospitalité qu'on lui connaît.

Le peu de travail à l'usine a per­
mis au P. Beaudry de s'associer un 
compagnon de travail pour faire la 
propreté sur le terrain autour de la 
salle. Ce compagnon, Roger Venno, 
fils de la gérante du Restaurant, 
était au poste à 8 heures samedi et 
a quitté à 6 heures. Pas mal pour 
un travail bénévole. Même salaire 
que le vicaire. Merci multiplié par 
mercis.

BALLON-VOLANT - Bien qu'étant 
novices dans ce sport, nos jeunes fil­
les ont tout droit d'espérer qu'elles 
seront victorieuses en face des clubs 
étrangers. Qui vivra, verra1

ST-J E AN-
DE-MATHA

(D.N.C.) — DECES — Le 8 mai der­
nier décédait Mme Vve Siméon Ron­
deau Emilia Bonin) à la demeure 

A la famille nous offrons nos plus ce son fils, M. Lionel Rondeau, héri- 
sincères condolécices. tier de la propriété paternelle. La

MONUMENT DU SACRE-COEUR défunte était âgée de 75 ans et 8
— L'aménagemerî autour du Monu­
ment du S. C. est en bonne voie. Ar­
bustes et arbres nuisibles ont été en-

mois.
Les funérailles eurent lieu le 11 

courant en présence d'une foule de
levés, les souche arrachées et déjà parents et d'amis. Un groupe des 
Ton songe à rec: :er d'après un membres du Tiers-Ordre franciscain
plan artistique.

En chaire, dimanche dernier; M. 
le curé a remercié les nombreuses 
personnes qui ont fourni tracteurs, 
camions, travail, personnel. Des do­
nateurs ont même ouvert la liste des 
souscripteurs pour la restauration du 
parc et du monu* er.t. Ce sont: M. 
Joseph Dugas, $10 30 M. le Dr J.- 
Gérard Mathieu, $ 15.00; M. Geor­
ges Gauvreau, $5 00, Mme Onésime 
Carrier, $5.00. Et le Sacré-Coeur 
peut en recevoir encore!

NOUVELLES

De nouveau Admirai présente 
la plus belle aubaine 
au Canada

5 lampes
Concentration électronique 
Rrgljgc automatique du tolumc 
Puissant haut-parleur Alnico 5 
Courant direct ou alternatif

$29.95

dont elle faisait partie depuis au- 
delà de 40 ans et les dames de Ste- 
Anne formaient escorte au convoi 
funèbre.

La défunte laisse dans le deuil ses 
fils et ses filles, ses gendres et ses 
brus.* M et Mme Joseph Rondeau, 
M. et Mme Jean Rondeau, M. et 
Mme Albani Rondeau, M. et Mme 
Lionel Rondeau, M. et Mme Joseph | 
Durand (Irène), M. Henri Généreux, 
M. Rosario Baril, de St-Félix-de-Va- 
lois, M. Eddy Ducharme, de Joliette, 
une soeur: Mme Louis Bourque, des 
Etats-Unis.

A tous ces membres de la famille
^IJ CHRIST—ROI en ^eui* nos vives cond°léances.V W ^ 1 CATECHISME - La semaine der­

nière les élèves de 5e, 6e et 7e an-
RUE PAPINEAU - C'en est fait 

Narasse la rue rapmeou va etre éciol de catéchisme au vN, 
asphaltée! — 13 ans d attente, 6e ^-- m . . r.
soupirs, de requêtes et de... pous-

• BEAUTE*— Le cabinet, fini ivoire ou acajou, est de 
lignes vraiment modernes et distinguées.

* MUSICALITE— Sensibilité extrême; sélectivité pous­
sée .i la perfection.

• TONALITE — Rendement parfaitement fidèle . , • 
minimum de distortion.

# PRIX — Plus d avantage* exclusifs .,. pour moins 
uargeut.

Maurice Ouellette
78 nord Place Bourget,

Tél.: 1757 w Joliette

Spécial du 22 avril au 22 mai

GARDEZ LES COUPONS 

POUR DE BELLES PRIMES

Peinture — Email — Vernis : Mt-Royal, Gliddon 
Fameux vernis Tremco, Penetrem

F. RATELLE
575, RUE ST-VIATEUR, TELEPHONE : 475 JOLIETTE

MONTRÉAL-VANCOUVER PAR “NORTH STAR”
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Le 1er juin prochain, le Canada aura pratiquement 
line nouvelle ligne aérienne. M. G. K. McGregor, 

président d’Air-Canada, annonce que sa compagnie 
mettra eu service ce jour-l.\, sur sa route transconti­
nentale, une nouvelle Ilot to d’avions “North Mar 
à 40 passagers. #

Des envolées plus courtes et la plus grande capacité 
de ces avions permettront de réaliser un programme 
d'après-guerre commencé il y a deux ans. A gauche, 
on voit la partie avant de la cabine des passagers et 
au-dessous, un "North Star" avec scs quatre moteurs 
KolU-Koycc d’une capacité totale de 7,000 c.v.

Les avions "North Star" sont climatisés de sorte 
qu’i\ l'intérieur régnent des conditions atmosphériques 
égales i\ celles qui existent au sol même quand 1 avion 
vole plus de 20,000 pieds. Ces avions ont une vitesse 
de croisière de 300 milles l heure.
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sière! Oui, y en ont-y mangé de la 
poussière Tété, les gens de la rue 
Papineau? Quand le gros Autobus 
Desmarais démarrait à toutes les 

| demi-heures, quand les camions et 
I les machines soulevaient ce sable fin 
qui entrait par toutes les fissures 
dans les maisons, ont-elles assez 
tempété ces pauvres ménagères qui 
passaient leur temps à nettoyer leur 
maison jamais propre et à étendre 
leur linge dans des nuages de pous­
sière?

C'en est fait Narcisse... les tra­
vaux préliminaires sont commencés. 
On creuse actuellement pour enfouir 
les tuyaux de la rue, puis bientôt se 
sera le nivellement, les bordures des 
trottoirs et enfin l'asphalte. Quel bien 
immense pour tout le monde! Quel­
le belle rue nous allons avoir dans 
notre paroisse! Les résidents vont en­
joliver leur parterre, les arbres déjà 
plantés vont s'efforcer de profiter. 
On ne sortira plus sur la rue qu'avec 
des gants blancs et les étrangers 
viendront se ballader avec leur li­
mousine ou leur bicycle sur une des 
belles avenues de Joliette. — Hour- 
rah ! Bravo !

TEMPERATURE ET MOISSON - 
La belle temp ature de la semaine 
dernière a permis à nos cultivateurs 
de prendre de l'avance dans leurs 
travaux des champs. Il faisait si beau 
et les conditi : s sont tellement dif­
férentes de Tonnée passée. Tant 

| mieux! la réco'te sera meilleure, 
j CONSTRUCT OR - MM. Moris- 
| sette et Graham y sont allés chacun 
d'une petite c longe à leur habita­
tion. M Morissette pour servir aux 
passagers sur le trottoir, patates fri­
tes, hamburgers et chiens-chauds; 
M Graham pour louer un nouveau 
local à un magasin de lingerie.

M G. Choumard a transporté ses 
penates dans a nouvelle maison de 
l'Avenue Barrette et les enfants en 
sont quittes pour voyager sur la rou­
te de St-Félix pour venir à l'école 
ou a l'usine. Home, sweet home !

M. Maxime Pucharme passe assez 
régulièrement I soir pour aller plan­
ter quelques clous à sa maison en 
construction Rester en campagne, 
tout près de la ville? — Quel beau 
rêve pour les jeunes qui voient déjà 
le petit jardin potager, les poules à 
soigner, les p tits gorets à engraisser, 
la queue en tire-bouchon !

Le chroniqueur ne voit pas tout, 
mais il entend dire que d'autres se 
construisent dans la paroisse. Il s'en 
réjouit avec tout l'monde et souhaite 
que la paroisse se développe on 
nombre et en beauté.

MEMENTO PAROISSIAL

BAPTEMES Le 13 mai, Joseph - 
Michel • Roger, fils de Donation Rain­
ville et de Fleurette Comtois. Par­
rain: son onde, Paul-Emile Rainvil­
le, marraine sa grand'mère Mme 
Joseph Pauzé.

Le 16 niai, Joseph - Marcel - 
Florian - Jacques, fils do Alexandre 
Lanctôt et de Mariette Beaudry. 
Parrain et marraine: ses grands-pa­
rents, M. ot Mme Willle Lanctôt de

Cette semaine les élèves de 6e 
année se préparent à la communion 
solennelle d'une manière immédiate 
par quelques jours de récollection 
catéchistique, examen et retraite.

RETRAITE — La semaine dernière, 
les élèves de 9e année du Pensionnat 
participaient à une retraite d'orien­
tation à Immaculée Conception de 
Joliette. Toutes sont revenues très 
heureuses de ces jours bénis.

BALLE AU CAMP — Notre équipe 
de balle au camp sous l'active direc­
tion de son président, le docteur H.- ; 
P. Lessard, se prépare aux grandes 
joutes.

On a procédé a l'amélioration du 
du terrain de jeu et à l'acquisition 
du materiel nécessaire aux joutes.

Les equipiers s'exercent à bonne 
allure. Tout annonce que l'équipe de 
St-Jean de Matha saura remporter 
de belles victoires dans la ligue 
Laurentienne, cette année.

FETE DES MERES - A l'occasion 
de la fête des mères, il y eut com­
munion générale et magnifiques 
pièces de chant exécutées à la mes­
se par la chorale des élèves du 
Pensionnat. Il va sans dire qu'il y 
eut aussi plusieurs gâteaux d'hon­
neur au dîner de famille préparés 
par les soins des enfants reconnais- ( 
sants.

SEANCE — Jeudi soir dernier, la 
troupe féminine de Ste-Mélanie jou­
ait devant une salle comble de spec­
tateurs réjouis, la tragédie "Jeanne 
TOrpheline" et la comédie "Lui, elle 
et la belle mère".

La séance fut des mieux réussies 
et les spectateurs sans exception se 
déclarèrent très heureux d'avoir as­
sisté à pareil spectacle. — Nos fé­
licitations les plus chaleureuses t* 
notre reconnaissance à tous les mem­
bres de cette troupe et spécialement 
à M le curé pour leur très agréable 
soirée.

ST-FELIX-
DE-VALOIS

NOUVEAU CORDONNIER - M. 
Roch Albert Fréchette, qui a sept 
ans d'expérience dans la cordonne­
rie, est installé depuis peu dans la 
maison voisine de M. Asselin, bar­
bier. Il garantit à tous un très bon 
travail.

INCENDIE — Vendredi, le 7 mai, 
vers 11 heures du soir, le tocsin an­
nonçait un feu chez M. Walter Scott, 
demeurant au Portage, à l'endroit 
occupé autrefois par M. Warthold. 
Le poulailler de M. Scott et un grand

nombre de poules et poulettes ont 
brûlé.

M. Scott remercie sincèrement les 
gens du village qui se sont rendus 
sur le lieu de l'incendie et ont prêté 
leur concours pour essayer de maî­
triser le feu.

Le front du jeune homme est le 
resplendissement du front de Dieu: 
et îl est impossible de voir une âme 
vierge sur un visage pur sans être 
ému d'une sympathie qui contient de 

j la tendresse et du respect.

PRELARTS !
Nous avons une très belle variété de 

CONGOLEUM, - LINOLEUM, - BATTLESHIP et CARPETTES
de toutes grandeurs

Consultez-nous avant d'acheter
Nous prenons les mesures à domicile et installons les prélarts

Venez faire votre choix
NOUS VOUS GARANTISSONS SATISFACTION

J.-A. Massicotte
BICYCLES ET ACCESSOIRES

Ventes et service sur toutes marques.

67, PI. Bourget Nord
Joliette

Tél. 1229

POUR VOYAGES DE VACANCES

iDN.C.) - BAPTEMES - Le 12 
mai était baptisé Joseph • Jean - 
Yves - Roch, enfant de M. et Mme 
Yvon Sarrazin (Jeannette Poirier). 
Les parrain et marraine étaient M 
et Mme Rodolphe Poirier.

Le 14 niai, Marie - Marguerite- 
Monique-Annette, enfant do M. et 
Mme Armand Asselin (Laurette Ro­
se). Parrain et marraine: M. et Mme 
Robert Joly, de Joliette.

JEANNE L'ORPHELINE - Le 25 
niai, nous aurons à la salle parpls- 
siale une soirée dramatique et musl- j 
cale au profit de l'érection d'un cal* 
vairo dans notre cimetière. Un dra- i 
me en trois actes: Jeanne TOrpheli­
ne, y sera représenté. L'on nous pro­
met que ce sera très Intéressant.

Les billets sont en vente chez Mme 
J.*L. Hétu. Les prix sont de 60 sous 
pour les sièges réservés et de 4$ 
sous pour les sièges non réservés. 
La soirée commencera à 8 h. 30. — 
Bienvenue à tous!

SCENIQUE 
COMMODE 
CONFORTABLE. • « ET ECONOMIQUE

Un voyage en autobus vous conduira plus loin pour votre 
argent... vous fera voir plus de pays ... et vous apportera 
plus d’agrément. . . tout en vous permettant d'EPAKGNER 
pour vos distractions de vacances.
Les autobus modernes de luxe de la Cic. de Transport 
Provincial desservent les principales grandes routes, avec 
correspondances partout au Canada et aux Etats-Unis.

Pour tous renseignements veuillez consulter
votre agent local.

J.-E. Champagne, Château Windsor
JOLIETTE, P. Q. TELEPHONE 54

^ ^Compagnus;\L^II*
JransÎ>ort^>

Provinciai
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CHEVROLET

MARIAGE JACISTE — Lundi der­
nier, avait lieu le mariage de Mlle 
Reine-Estelle Corriveau, fille de Ré­
mi Corriveau, cultivateur, et de Ro- 
béa Blais, avec M. Origène Goyette, 
fils de M. Joseph Goyette, cultiva­
teur, et de Régina Brouillette. Ces 
deux familles sont toutes deux de la 
Grande Chaloupe. Les nouveaux 
époux étaient tous deux jacistes. 
Pour la circonstance, un immense 
écusson jaciste, décoré de fanions, 
avait été placé devant la statue de 
celle que tout bon jaciste appelle 
"Notre-Dame de la Jeunesse Agrico­
le". Sur les prie-Dieu des mariés, on 
pouvait voir le fanion jaciste. D'au- 

1 très fanions avaient été déposés sur 
la Table sainte. Le drapeau jaciste 
était déployé sur l'autel de saint Jo­
seph. L'aumônier jaciste local avait, 
été invité à bénir le mariage. Avant 
de remettre l'anneau d'or, il adressa 
la parole aux futurs époux. Il les re­
mercia au nom de la J.A.C., leur fit 
voir la grandeur et les obligations 
du mariage.

A l'orgue, la J.A.C.F. et les En­
fants de Marie exécutèrent de très 
beaux cantiques. Les solistes furent 
Mlles Rita Robitaille, Agnès Lefeb-

lu m m y

Billet simple plus un tiers 
pour l’aller et le retour

Aller: billet vnlnble à partirjdc 
midi, vendredi le 21 mai, jusqu’à 
2 h. p.m., lundi, le 24 mai.
Au Retour: billet valable pour 
départ jusqu’à minuit, mardi 
le 25 mai.

Consultez les agents des 
chemins de fer.

ho/oiri bâté vjr rhmvtm no,mol*.

CANADIEN NATIONAL

économie 
sûreté !

PRODUIT DE IA 
GENERAI MOTORS

Voici pourquoi it soupapes on tôt# 
#»t b»#n #n tôt#' en efficacité 

générale

IDans ce champion mondial qu est le 
mot«ur Chevrolet, les soupapes s# 
trouvent dons lo té»e du cylindre, 
directement ou dessus du piston . . . 
d où le nom de soupapes en tête.

2 Le dessin de soupapes en tête permet 
une admission plus rapide du mé 
lange combustible . . . ainsi qu un 
échappement plus rapide et plus 
complet des gaz brûles ... ce qui 
contribue a améliorer le rendement 
et l'économie

3 Le principe de soupapes en tête per* 
met aussi I usage d'une chambre de 
combustion plus compacte, avec lo 
combustion Flamme Bleue de Che­
vrolet, ce qui réalisé une plut Forte 
mpuition des pistons — moins de 
haleur — et un maximum d éco-

A Les moteurs a en tè*e sont
^ naturellement plus foci}#» à refroidit, 

et le refroidissement individuel des 
cylindres de Chevrolet prévient la 
perte d energie — favorise I • ffîcQOté 
de fonctionnement — prolonge lo 
duree du moteur.

D'outre port, comme tout le méconisme 
des soupapes se trouve sur le dessus 
du moteur — et par conséquent très 
accessible — l'entretien, bien que rare 
ment requis, est e*troordinaireme"t 
facile et économique

techniciens de l'auto et des millions d'automobilistes recon­
naissent «••• I? moteur à soupapes en fête l'emporte de be- :oup 

sur les autres parce qu'il donne une remarquable combinaison de performance, 
d enduronce, de sûrete de fonctionnement et d'economie . . . Chevrolet — principal 

fabricant de ce moteur supérieur — en a donne la preuve en fabriquant p j» de 
20 millions de moteurs a soupapes en tête depuis trente sept ans — des moteurs qui 
ont la distinction d'avoir donne plus de milliards de milles satisfaisants, à un plut 

grand nombre de proprietaires, pendant une plus longue période, que fou* autre 
moteur courant! Le moteur à soupapes en tête Chevrolet, un champion mond ai est 

une outre gronde raison pour laquelle CHEVROLET ET SEUL CHEVROLET EST 
PREMIER . . . une autre preuve convaincante du fait que Chevrolet dome la 
QUALITÉ DE GROSSE VOITURE AU PLUS BAS COUT!

L'élégance et la beauté 
de grosse voiture de la 

carrosserie Fisher

Le confort de grosse la sûreté de grosse voiture 
voiture des genoux de la construction monacier 
mécaniques unifiés Fisher et de l’effet positif

des freins hydrauliques

CONFIRMATION - Au delà d'une 
centaine d'enfants seront confirmés 
le .4 mai prochain ,à 3 hres p.m. par 
S. Exc. Mgr Ed. Jette. Ils se sont réu­
nis pour leur 1ère journée de prépa­
ration vendredi dernier. De nouveau 

vre, Rita Harnois et Marguerite Har- ! vendredi le 21 et samedi le 22. Tous 
nois. Mlle Rita Harnois dirigeait le : devraient être à l'église lundi le 24 
choeur de chant et Mlle Lucille La-1 p0ur 2 h. 30 p. m. 
salle touchait I orgue. Le lendemain: communion géné-

M. Remi Corriveau accompagnait raie à 7 h. 30 a.m. Son Exc. Mgr 
sa fille, et M. Joseph Goyette ac- Jette dira la messe; à 9 h. 30 la pas* 
compagnait son fils. Les filles d'hon- .’orale. Tous les fidèles se feront un 
neur étaient Mlles Rose-Aimée Cor-i devoir d'y assister, 
riveau et Estelle Goyette. Deux En- COMMUNION SOLENNELLE - 
fonts de Marie, Mlles Yvette Harnois E!|e aura |ieu dimanche le 23. Déjà 
et Jeanne-Mance Teflier accompa- |es élèves de 6e année sous la direc- 
gnaient la mariée pour la lecture de tjon de M le vicaire ont fait la re- 
l'acte de consécration et pour la passe de leur catéchisme, au début
remise des insignes de la Confrérie.

Après le mariage, il y avait, chez 
les parents du marié, grande récep­
tion. Plus de 75 convives y assistè­
rent. La salle du banquet avait été 
décorée avec goût.

Le soir, chez les parents de la ma­
riée, il y avait aussi grande récep­
tion. — Aux nouveaux époux, nos 
meilleurs voeux de bonheur.

M. SAUL FAFARD A L'HOPITAL— 
Meilleurs voeux de prompt rétablis­
sement à M. Saul Fafard, dont nous 
apprenons l'entrée à l'hôpital . St- 
Eusèbe.

CHEVROLET EST PREMIER! CS468C

PIQUETTE AUTOMOBILE
375, RUE NOTRE-DAME, — JOUETTE — TELEPHONE 340

St-Thomas-
de-Joliette

D.N.C.) - RETRAITE - Notre re­
traite, préchée par les Pères Marcel­
lin et Mathieu, rédemptoristes, s'est 
terminée dimanche à la grand'mes- 
se. La clôture devait en être fai*e 
par le Père Marcellin; mais il a du

«

nous quitter précipitemment, diman­
che matin, pour se rendre auprès de 
sa vieille mère mourante. C'est le 
Père Mathieu qui a donné le sermon 
de circonstance. Aux Pères Mathieu 
et Marcellin, nos plus sincères re­
merciements.

CONSEILLERS — Mercredi dernier 
à la salle paroissiale, nominarions 
de conseillers. Nos gens crurent bon

! ATTENTION ! — Grand Spécial !

de ne pas présenter d'opposants et 
trois candidats furent élus par accla­
mation. Ce sont: M. Narcisse Pelland 
au siège no 3, en remplacement de 
M. Léon Bonin sortant de charge; M. 
Lionel De Grandpré, au siege no 5, 
en remplacement de M. Rémi Masse,

quelle sera bientôt à sec. Aidons nos
jeunes.

CEREMONIE TOUCHANTE - Sa­
medi soir, à l'eg se, se déroulait une 
ceremonie dont tous les assistants 
garderont un souvenir ému. Elle 
avait été organisée par les Pères

fils, sortant de charge,- M. Charle- Marcellin et Mothieu, les prédica- 
magne Masse, sortant de charge, fut i teurs de la retra te. Ce soir-là, le P.

RADIOS, BALAYEUSES,
D'ALARME,

COFFRE-FORT, 
MOULINS A LAVER

F.
I 575, RUE ST-VIATEUR,

RATELLE
TELEPHONE : 475

!
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réélu au siège no 6. M. Albert Gé­
néreux, secrétaire de la municipali­
té, présidait à la mise en nomina­
tion. Aux élus, nos plus sincères fé­
licitations.

OUBLI — Dans le compte-rendu 
de la Visite Pastorale, involontaire­
ment quelques oublis se sont glissés. 
Pour qu'il soit complet, rappelons 
que lors de la visite aux malades. 
Son Excellence était accompagnée 
de M. le Curé ainsi que de M. Mar­
tial Garceau, marguillier en charge. 
M. et Mme Martial Garceau avaient 
été choisis pour représenter les par­
rains et marraines des confirmands.

EN VISITE — Dimanche dernier, 
le Père Armand Asselin, ptre des 
Missions Etrangères, était de passa­
ge dans sa famille et n'a pas man­
qué de venir saluer M. le Curé et 
M. le Vicaire.

EN ONTARIO — Dernièrement, 
M Paul-Emile Lemyre, fils de M. et 
Mme Alcide Lemyre, nous quittait 
pour aller passer l'été en Ontario. 
Il s'en va prêter main forte à un de 
nos anciens planteurs de tabac jau­
ne, M Alphonse Deleemans. Bon 

! voyage.
EN RETRAITE FERMEE - Nos finis­

santes du couvent nous quittaient, 
lundi soir dernier, pour suivre les 
pieux exercices d'une retraite fer­
mée. Touies nos élèves de 9e année 
y prirent part au couvent de Ste-Eli- 
sabeth. Elles nous revenaient, jeudi 
soir, enchantées de ces quelques 
heures passées dans la solitude et 
la prière.

GRANDE SOIREE PROCHAINE - 
Il y aura, au couvent, au début de 
juin, une grande soirée de cinéma. 
On y représentera un beau film so­
nore, en français. Cette soirée sera 
au profit de notre J.E.C. Qu'on se le 
dise et qu'on se prépare, car la soi­
rée en vpudra la peine. Il ne fau­
dra pas manquer d'encourager ce 
mouvement d'Action catholique qui 
tend la main afin de mettre un peu 
d'argent dans sa modeste caisse, la-

Mathieu nous parla de la sainte 
Vierge, avec l'e cquence qu'on lui 
connaît.

A la fin de l'instruction, nos jeunes 
filles du couvent entrèrent dans l'é­
glise chantant des cantiques à la 
Vierge. Pendant qu'à l'orgue, un 
groupe d'élèves chantaient "Vers 
l'autel de Marie", un groupe de 
jeunes filles portant le voile blanc 
se dirigèrent vers la statue de la 
sainte Vierge En chantant le canti­
que: "Prends ma couronne..." elles 
prirent les couror nés qu'elles por­
taient sur leur tète et les présentè­
rent a la Vierge.

Puis la petite Micheline Bergeron, 
élève du couver* d'une voix forte 
et émue, lut l'acte de consécration. 
Dans bien des yeux alors, on pou­
vait voir des larmes. La cérémonie 
se termina par le Salut du S. Sacre­
ment, présidé par M. le Vicaire. 
Nos remerciements aux Pères Mar­
cellin et Mathieu ainsi qu'à nos élè­
ves du couvent.

ST-AMBROISE- 
' DE-KILDARE

D.N.C. - SOIREES DU 1er ET 
8 MAI — Au dire de tous ceux qui y 
ont assisté, jamais à St-Ambroise, 
aussi beau spectacle ne fut présenté.

M. l'honorable A. Barrette, qui 
devait assister à la 2ème soirée, a 
été empêché. Il a tenu à adresser 
une lettre personnelle à M. le vicaire 
tout en l'accompaçnant d'un joli ca­
deau. Nous l'en remercions. Aussi 
toute notre reconnaissance à tous 
ceux qui nous ont aidés à faire de la 
souscription en faveur de notre salle 
paroissiale un véritable succès.

25e anniversaire de mariage.
BAPTEME — Le 10 mai, M.' - Ber­

the - Jeanne d'Arc - Gilberte, enfant 
de Ulric Beauséjour et de Rose-AI- 
ma Chouinard. Parrain et marraine: 
M. et Mme Henri Prud'homme.

SEPULTURE - Le 13 mai, Gisèle, 
enfant de M. et Mme Raoul Laurin, 
décédée 6 l'âge de 1 an et 8 mois.

L Wmmlc
Am s-

de la semaine et jeudi, le 27 ont 
passé l'examen.

TRIDUUM — Le R Père Honorius 
Fortier, o.f.m., a prêché le triduum 
des Tertiaires. Il a su par sa parole 
chaude et éloquente toucher les 
coeurs.

A L'HOPITAL — La Supérieure de 
notre couvent a été opérée la semai­
ne dernière. Elle est en bonne voie 
de guérison. Elle passera probable­
ment le reste de l'année à l'hôpital 
des Soeurs Ste-Anne de Lachine.

MARIAGE — Le 17 mai, Gaspard 
Parent à Agathe Desrosiers. Témoins: 
M. Emery Parent et Firmin Desro­
siers.

PROCHAINS MARIAGES - Le 29 
mai, Philippe Fréchette à Fernande 
Beauséjour et Robert Simard à So-1 
lange Laurin.

ANNIVERSAIRE — A l'occasion 
du mariage de leur fils Robert, M et 
Mme Arsène Simard fêtaient elur

‘Vieux a 40,50^60?’
- Pas DuTout, Monsieur
oublies rotre !«•! Des millier* eonl plUofl de 
vtfueur à 70. Kiuitrea de voua **remonter'* aveo 
Outrez. Contient le tonique oontre cette (albleaee. 
cette aermtion (l êpuiaement çaueée eeulemeul per 
le manque de fer (fana le ayatêroe. et que nlualeure 
homme* et femmes qualifient de" viellleaae. * Taquet 
d ouai. 60e tndm/fM. Keeayea aujourd'hui mfmel*- 
Tablettes Touiquse œtrez pour nouvelle vlxueur et 
rette eeiMMion d’avoir rajeuni de pluaieure anrtfr- 
l«o vente dan» toutes les pbarmac.ee, partout.

700, rue ST-VIATEUR, JOUETTE, P. Q. Tél.s 1055 r

St-Georges Cr Lalonde, A.P.A.
COMPTABLES PUBLICS LICENCIES

Experts en impôt sur le revenu — Vérification et installation

Bruno St-Georgcs, 
B.A. A.P.A. CCS

Laurent-L. Lalonde,
B.A. A.P.A. L.S.C

Téléphone! : I BUREAU 42 

RESIDENCE 175

Boîte postale 100

J.-A. BOISVERT
ASSURANCES GENERALES 

Feu — Vie — Accidents — Maladies — Responsabilité

SPECIALITE :
Grêle — Entreposage — Séchoir à tabac jaune — Etc.

501, RUE NOTRE-DAME, JOLIETTE, Qué.

Mlle Couin f»nit comme 
c'est facile <l\>iil>iirr que 
Ton »c sert d'une “ligne 
commune*' ... et que, 
peut-être, l'autre abon­
ne ronge son frein. Cha­
ritablement, elle a l'œil 
sur rhorlogc — et abrégé 
la durée de ses appels.

ABONNÉS À 
“LIGNE DOUBLE” 
PRATIQUEZ 
L’ALTRUISME!

Le bon exemple est con­
tagieux — on vous trai­
tera comme vous traitez 
autrui.

1. Soyez bref.

2. Espacez vos appels.

3. Donnez priorité aux 
appels d’urgence.

LA COMPAGNIE DE TÉLÉPKO.JE 
BELL DU CANADA

Voici l'intelligente publicité à laquelle une grande brasserie se 
livre en ce moment. La Canadian Breweries Ltd iBrading) en vue d'en­
courager les touristes à visiter les lieux historiques de la province de 
Québec vient de publier deux cartes de vacances en 4 couleurs. Ces 
cartes très artistiques représentent un apport vraiment intéressant dans 
la série déjà commencée. Elles ont trait à Montréal, les Laurentides, les 
Cantons de l'Est, le Bas St-Lauront, lo Saguenay. Les cartes Brading se­
ront gratuitement distribuées dans les hôtels, bureaux de tourisme, agen­
ces de voyage. Un grand nombre de ces cartes seront en outre distribuées 
dans les états limitrophes américains.

C POUSSÉES
de CHALEUR

’} ** vom^z-vou# In nérindo 
fonctionnelle de

ut ***** f,,,t',l "»»jn>ir de immjh* 
yn du chaleur, voua aenU-z-Voua ilSl 
M rvr,n»u. Krinchf’iifw», fatigu/*?'* DélinlH

VEGETAL LYDIA E. PINKHAM’S

i Les libéraux donnent aux étrangers, 
DUPLESSIS donne à sa province.

DUPLESSIS a donné aux 
associations de jeunesse

$224,800.00
en 1947-48

se, l'honorable M. Sauvé, 01^ve^sTdo^énéÎeux octr^is.' So^lSo^ n^Ho^ale21 S °* ^ ministrc de ,a Jcune2'

.• la jeunesse du Québec est a

• les loisirs des jeunes sont organisés.

Les libéraux font des cadeau* de mSards auxêbaîgjrs! C°ntr'bue larscment à préparer l’avenir de la jeunesse.
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;, Congrès Marial d'Ottawa constitue la plus grande manifesta­
is de M religieuse depuis la déclaration de la guerre en 1939 ; on n'a- 
T* peut-être jamais vu tant de cardinaux réunis dans un même lieu en 

VcJs de Rame! andis que sur la première rangée le cardinal-légat 
Mo M-Gt Jan cause avec Son Eminence le Cardinal Emmanuel Artea- 
iV Bc • icourt de la Havane, le gouverneur-général du Canada, pour 

ya u,p Lord Alexander de Tunis, est en grande conversation avec le 
pfi(rjî :j. Gaulles, Son Eminence le Cardinal Gerlier de Lyon, France, 
y la deuxième rangée de ces princes de l'Eglise apparoissent Leurs Emi- 

iiences |t.s cardinaux Samuel Alplionsus Stritch, de Chicago, Joseph 
► -la- de Cologne en Allemagne, Zaltano Ludovicus Mindszenty, de Bu- 
jopest pr mat en Hondrie, Sur la troisième rangée se trouvent le délégué 
jonque représentant du Saint Siège à Ottawa, Mgr lldebando An- 

So Excellence Mgr Vachon, archevêque de la capitale du Ca* 
. • • ; !? ;ur du Congrès marial, Son Excellence Mgr John Dalton,

;rJÎ d'ir!cmde, successeur en ligne directe de St. Patrice et enfin Mgr 
Frank Allen de Toronto.

SEANCE A NOTRE-DAME 
DE LOURDES

Samedi le 22 mai, à S h. 30
Ouverture de la saison des soirées récréatives)

" DEUX COMEDIES #/

"60 MINUTES AMBASSADEUR AU JAPON 
et une autre COMEDIE-SURPRISE

n

| par des artistes de St-Jean-Bapîiste de Joliette.

| BIENVENUE Tous les sièges réservés à $0.50
%

%

;

;

NOUVELLES 
DE BERTHIER

LA CONGREGATION DES HOM- 
V.ES A I Heure Sainte du premier 
àmand du mois de mai, la Con­
grégation des hommes célébrait le 
15èrre anniversaire de sa fondation. 
Er, eFe* comme le rappelait ce soir- 

abbé Ducharme, c'était le 
e' d ■ t :he du mois de mai 1933 

que paf uiîe d'une grande retraite 
prêch e par les Pères Dominicains, 
2 Congr- 'jation prenait naissance. 
Toujours depuis lors, elle s'est main­
te et prouvé sa vitalité sous la 
c'ectior au même aumônier-fonda- 
*e.'. l'abné Ducharme. Chaque mois, 

s :cr* * .jours nombreux les hom­
mes et jeunes gens qui viennent le 

ir, purifier leur conscience, 
b* d rru :he matin, communier en 
groupe *1* dimanche soir, assister 
à l'heure sainte.

LA FETE DES MERES - Cette ins­

titution d'origine encore bien récen­
te tend à prendre place d'une ma­
nière définitive dans notre vie; l'E­
glise — dans ce cas comme dans 
bien d'autres — fait sienne cette fête 
pour la relever d'un cran et lui don­
ner valeur céleste. Ce dimanche-là, 
la chorale des Enfants de Marie a 
associé la fête des Mères à celle de 
la Mère du ciel, en chantant des can­
tiques appropriés. Des fleurs natu­
relles offertes par les Filles d'Isabel­
le ornaient l'autel de Marie, et en­
fin à l'autel central, le célébrant 
avait revêtu les ornements aux cou­
leurs mariales. La fête des Mères est 
donc entrée à l'église.

LA CROISADE A L'OEUVRE - Nos 
croisés, les deux sections, garçons 
et filles ont travaillé ferme pendant 
tout le cours de l'année qui s'achè­
ve. Les apôtres ont d'abord donné 
l'exemple en parcourant les étapes 
de leur "Rude Montée" de l'Apôtre. 
Une réception intime a marqué cet­
te ascension: le bouton-insigne de

... aujourd'hui et tout le* joursl 
Il constitue un véritable régal 
en tout temps. Quand vou* avez 
soif, ou pour rendre encore plus 
agréable un moment de détente, 
bu* tz un Pepsi. Dans la bou­
teille de 12 onces, vous obtenez 
plus pour votre argent.

l 't »'•* ' rt "l’fpfi** m>ni Ut mnnjurt 
ny'Kitt'-', nu CjwntUi de l,ep»t-(UJa 
ContfMmy ,j (jlflumUeo.

POMPES ELECTRIQUES
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NOUS REPARONS TOUTES 
SORTES DE POMPES.

F. RATELLE
575' RUE ST-VIATEUR, TEL. 475 JOLIETTE

'apôtre leur fut décerné. C'est alors 
qu'ils se sont attaqués plus directe­
ment à leurs équipiers pour leur 
gravir la montée du cioisé. Entre 
temps, ils ont pris part activement à 
des campagnes: celle du carême 
particulièrement. Le Trésor du Pape 
qu'ils viennent de terminer fait mon­
tre de beaucoup de générosité de 
leur part. D'ici peu, Croisillons et 
Croisées seront reçus officiellement 
dans la Croisade pour continuer leur 
beau travail au cours des vacances.

LE CENTENAIRE DU COLLEGE - 
On est présentement à mettre la der­
nière main aux fêtes grandioses qui 
marqueront le centenaire de l'arrivée 
des Clercs à Berthier. Les estrades 
sont presque terminées, les ballets 
s'exécutent avec un fini de plus en 
plus marqué, les décors s'achèvent, 
le tirage de l'auto s'annonce parti­
culièrement réussi. La toilette tant 
extérieure qu'intérieure se poursuit. 
Tout annonce que les fêtes du Cen­
tenaire seront splendides et rivalise­
ront avantageusement avec ce que 
l'on a pu voir ailleurs!

NOUVELLES MUNICIPALES - La 
ville de Berthier vient de se porter 
acquéreur d'un superbe compres­
seur qui permettra à ses employés 
de faire de l'excellent travail avec 
les "foreuses mécaniques".

Décidément la ville de Berthier va 
de l'avant: Depuis un an, elle a d'a­
bord fait l'achat d'un camion qui lui 
rend d'immenses services, puis à 
l'automne ce fut une charrue et qu'il 
soit permis de la féliciter pour l'en­
tretien des rues au cours de l'hiver. 
Favorisée déjà par la petite quan­
tité de neige qui est tombée, les ci­
toyens le furent encore quand ils pu­
rent constater que "leur" charrue 
placée devant leur camion faisait 
du si beau travail! Félicitons M. le 
Maire et son conseil pour tant d'es­
prit d'initiative. Secondons-les de 
notre appui et de notre encourage­
ment!

D'ici dix ans, Berthier sera mé­
connaissable! dans le bon sens du 
mot. Vous constaterez par vous-mê- 
mêmes! de belles rues d'asphalte 
partout! et auparavant un bon systè­
me d'aqueduc! de la belle et bonne 
eau en quantité! des usines nouvel­
les qui seront implantées grâce pré­
cisément à ce service d'eau, les limi­
tes de la ville s'étendront de la Fer- 
Jandière à la Bayonne et jusqu'à la 
voie ferrée du côté nord.

De nouvelles rues sillonneront le 
terrain vacant entre le chemin de 
Joliette et la Distillerie, de nom­
breux ouvriers seront déjà installés 
sur ces rues nouvelles dans leur mai­
sonnette. Des arbres en abondance, 
des fleurs, des parterres! une belle 
grande piscine quelque part, à l'ex­
trémité du Terrain de Jeu, où plu­
sieurs centaines d'enfants iront se 
délasser et se laver!

Tout cela se fera! soyez-en assu­
rés! pourvu que l'on cesse un peu, 
oui un peu, de parler, oui de parler 
toujours, de politique bleue ou rou­
ge et que l'on s'occupe de nos af­
faires, de nos propres affaires, l'a­
mélioration de notre ville; car soit- 
dit en passant: Bertrier actuellement 
un pauvre "trait d'union", pauvre 
trait d'union entre Montréal et Trois- 
Rivières, pauvre trait d'union entre 
Joliette et Sorel. Pas ou peu de trot­
toirs, beaucoup de poussière, pas 
de salles ni municipales ni parois­
siales! Mais cessons! Paris ne s'est 
pas fait en un jour! Berthier non plus! 
On est dans la bonne voie: restons- 
y! Qu'on marche de l'avant, et l'on 
verra tout ce que l'on peut faire 
avec des bonnes volontés, plus d'ac­
tion et moins de paroles!

TRANSACTIONS — Plusieurs trans­
actions importantes ont été faites 
depuis un mois environ: en tout pre­
mier lieu, l'Hôtel Manoir est devenu 
la propriété de M. Tousignant et ses 
fils, de Montréal. M. Tousignant a 
aussi acheté la maison de M. Benoît 
Paquette, voisine de la nouvelle de­
meure de M, Biron. M. Chs-Ed. Ma­
gnan est maintenant propriétaire de 
l'immeuble occupé au-paravant par 
la Pharmacie Dugas. La Pharmacie 
occupe une partie du local et M. 
Magnan et son épouse Mme B. Men 
zie ont occupé l'autre; un magasin 
de vêtement pour hommes et fem­
mes.

M. J.-A. Laforest aurait vendu sa 
propriété située sur le ooulevard La­
fayette et occupé par MM, Aubin et 
Hébert, à M. Turcotte de Montréal.

La semaine dernière, M. Panfîli se 
portait acquéreur de la maison de 
M Lucien Raymond.

L'ancien immeuble de la Coopé­
rative de Beurre est maintenant oc­
cupé par les Frères Lacoursières qui 
l'ont transformée en boutique à bois.

SEPULTURES - Lunri, le 3 mai fut 
chanté par M. l'abbé G. Marsolals, 
le service de Mlle Marie-Louise Des­
rosiers décédée à l'hospice du Sa­
cré-Coeur. Mlle Desrosiers était une 
vieille citoyenne âgée de 87 ans. 
Pas grande, même toute petite, on 
peut dire que sa vie toute entière 
s'est passée dans son jardin et sa 
maison puis à l'église. Mlle Desro­
siers était la tante de M. Léo-Paul 
Desrosiers, Montréal. Ses six neveux 
dont M. Léo-Paul étaient les por­
teurs.

— Lundi, le 10 mai, M. l'abbé Ls- 
Jos. Gervais chantait le service de 
M. Octavien Lavallée, du St-Esprit. 
Il était assisté des abbés Roch ot 
Marsolais pendant que MM. les ab­
bés Ducharme et Marchand dirent 
des messes aux autels latéraux. M. 
le chanoine Roch fit la levée du 
corps.

Nos sympathies aux familles 
éprouvées.

Marie compte sur votre présence 
ot attend do vous la prière qu'elle 
veut exaucer.

i

7e JOURNEE SYNDICALE
A JOLIETTE

LES 22 ET 23 MAI 1948

Samedi soir : Soirée récréative
A 8 H. 30 P. M.

"Conflits" "Déclaration"
DRAME EN TROIS ACTES COMEDIE EN UN ACTE

Par une troupe des Trois-Rivières Entrée : $0.35

Bernard Massicotte,
B. A., L. Sc. O.

SPECIALISTE DE LA VUE
Heures de bureau: 9 h. à midi - 2 h à 6 h. p. m.

Le soir, sur rendez-vous

93, ST-PAUL, ---- JOLIETTE, TELEPHONE t 98

Dimanche : Grand forum public
A l'Ecole Supérieure Sl*Viateur, à ? h. p.m. — Entrée gratuite

Grand banquet
Au Château Windsc. , a 6 h. 30 p.m. Billet : $1.75

Billets en vent-, ou CONSEIL CENTRAL DES SYNDICATS,
2 nerci, Place Bourget — Tél. 19

TELEPHONE 471 CASIER POSTAL : 7

ST-ESPRIT
(D.N.C.) — Samedi le 8 mai, mal­

gré la mauvaise tempé *jre, la sal­
le fut remplie de spe.îateurs pour 
assister à la grande r : ésentation: 
La Fille du Sultan, de Gnéon, inter­
prétée par les élèves du couvent. 
Nos jeunes actrices rendirent cha­
cune admirablement b n lour rôle. 
Le Sultan qui croyait a la mytholo­
gie esayaif de raisonner :a fille. La 
princesse Perle d'Amb voulut tout 
savoir, tout connaître. En ce moment 
une rose attirait toute sc • attention 
Le jardinier de son pere, sans ins­
truction essayait de son eux d'ex­
pliquer d'où provenais la première 
rose, re venait toujours au point 
d'où il était parti. Le c t Jardinier, 
Notre-Seigneur, apparaît brisant la 
nuit à la princesse, lui e xpliquant le 
mystère de la rose. E e accomplit 
la promesse faite au Su’tc son père 
d'épouser l'homme qui explique­
rait d'où venait la p iere rose. 
Jésus conduit Perie d'A ; e au cloî­
tre. La religieuse, port ■ lui expli­
que ce qu'est Jésus, sa r* gion. Rê­
ve de la future épouse d Christ, des 
habits religieux. Notre ? gneur ap­
paraît de nouveau pour emmener la 
fille du Sultan, sa fiance*' dans son 
palais le cloître.

Nous félicitons nos jeunes actrices 
et toutes les élèves qu ous ont 
amusés par leurs déc’a ations.

MARIAGES - Le 13 mai M. AI- 
felmy Leblanc, fils de V et Mme

Adrien Leblanc, de Rawdon, (Lydia 
Leblanc), unissait sa destinée à Mlle 
Cécile Lachapelle, fille de M. et 
Mme Firmin Lachapelle (Yvonne La­
pointe), de St-Esprit.

— Le 15 mai, mariage de M. Paul 
Riopel fils de Télesphore Riopel et 
de Maria Courtemanche, à Mlle Li­
liane Lafortune, fille de feu M. Al­
bert Lafortune, de St-Esprit, et de 
Maria Lapierre. — Voeux de bon­
heur à ces nouveaux mariés.

LUCIEN DUGAS, C. R.
Licencié en Droit et en Philosophie 

AVOCAT

363, RUE NOTRE-DAME, JOLIETTE

A Montréal le mardi, 10 est, rue St-Jacques, Ch. 44 - Tél. HA. 9535

ST-ZENON
(D.N.C.) - DECES ET FUNERAIL­

LES DE MME HECTOR LAPORTE - 
Le 17 mai eurent lieu ou milieu d'un 
grand nombre de parents et d'amis 
les funérailles de Mme Hector La­
porte (Léo Loplante). décédée à l'â­
ge de 45 ans après une maladie 
soufferte avec résignation. Mme La­
porte était mariée en premières no­
ces à M. Philippe Rondeau; en se­
condes noces a M. Hector Laporte. 
La lovée du corps fut faite par M. 
le Curé V. Bérard qui chanta le ser­
vice assisté de MM. les abbés Malo 
et Beourgeois

Les porteurs furent MM. Henri 
Gouin, Emile, Fernand Laporte, Gé­
rard Champagne, Albert Champa­
gne et Alcibiade Rondeau, ses 
beaux-frères.

L'entrepreneur Coutu, de St-Félix 
de Valois, conduisait le deuil.

La défunte était dame de Ste-An- 
ne et membre de l'Union de Prières.

B.-P. LINCOURT, A.P.A.,
COMPTABLE PUBLIC LICENCIE 

Spécialité : Impôt sur le Revenu

MONTREAL ST-GABRIEL DE BRANDON JOLIETTE

1594, blvd St-Joseph Est — Dr Lionel Brissette — 449, Notre-Dame
Tél.: FR. 9583 Tél.: 66 Tél.: 132

Elle laisse pour pleurer sa perte 
outre son epoux, trois enfants: Thé­
rèse, Jeannette et Marie-Paule Ron­
deau; sa mère: Mme Vve Joseph La-
plante, de St-Louis de Bonsecours;
quatre soeurs: Mme Charles Rouleau 
(Médorai, Mme Alfred Lefrançois1 
(Eva), Mme Albert Vincent iValidal 
des Etats-Unis; Mlle Germaine La- 
plante, de St-Louis de Bonsecours;
trois frères: MM. Arthur, Ovila La- 
plante, des Etats-Unis,- M. Oscar La- 
plante, de St-Louis de Bonsecours;
plusieurs beaux-frères et belles- 
soeurs, neveux et nièces. — Nous ré­
itérons nos sincères sympathies à la 
famille éprouvée.

VA ET VIENT — Mme Vve Joseph 
Luplante de St-Louis de Bonsecours, 
Mme Charles Rouleau et Mme Albert 
Vincent, des Etats-Unis, Mme Vve 
Odilon Frappier, de Joliette, ren­

daient visite à la famille Hector La­
porte de St-Zénon à l'occasion de 
la mort de Mme Laporte.

Le microphone de

Le microphone de Dieu. C'est ain­
si que les Italiens appellent un grand 
prédicateur jésuite, le P. Lombardi, 
dont la voix assemble des foules. Le 
P. Lombardi est allé prêcher derniè­
rement dans la forteresse rouge de 
l'Italie. On redoutait des incidents. 
Aucun ne s'est produit. Des milliers 
d'auditeurs ont écouté le P. Lombardi 
et ont prié à son invitation.

Je n'ai qu'un drapeau: celui de la 
vérité catholique. Au milieu des fac 

I îions de route espèce, je ne veux 
; appartenir qu'à l'Eglise et à la paI trie.

rvry-ipuwj* ...

prépare de jeunes Canadiens 
à |ouor des rôles Importants dans une 
de nos principales Industries •• •

Directeur de l'École de Papeterie des Trois-Rivières 
(qui est, en Amérique, le seul établissement de ce 

genre), Gaston Francoeur est reconnu aujourd’hui 
comme faisant autorité dans la science difficile de la 

fabrication du papier. Il a mis son expérience et ses vastes 
connaissances au service «le nus jeunes compatriotes, et cette haute forma­

tion les fera bientôt bénéficier des riches occasions de succès qu ofîre 
l’industrie canadienne des pâtes et papiers. On enseigne à cette école, «léjà 

connue partout, toutes les sciences qui se rapportent ïi la fabrication des 
papiers; et l’enseignement est complété par «les visites périodiques 

dans les grandes papeteries Je notre belle province.

\ h j\t À Saint-Roch-dks-Aulnaw, hl* du 
propriétaire d’un moulin banal et 

d’une petite scierie, Gaston Francoeur 
fit ses études h Sainte-Annc.de» 

la Pocatière, à F université Laval et à 
l’École technique des Trois-Rivières. 
Même avant la collation de son titre 

universitaire, il travailla dans 
diverses usines papetièrea.

La fonda H»* de l’École de Papeterie 
démontra de quel zèle, de quelle énergie 
il /.fait capable, L’Ecole dispose d’un 
moulin expérimental de pûtes et papiers, 
ft «h* laboratoires modernes et admira­
blement outillés. Lu plupart «les 
étudiants sont canadiens, tnuis nombre 
d’entre eux viennent de France, 
et même du Mexique.

\

«
S
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■ - •• - BPP

LE tAXAIIA.
PAYS IKAVliXIII...

Par ses qualités de chef,
Gaston FRANCOEUR est un exem­
ple et une inspiration. Grâce 
h sa judicieuse influence, nom­
bre de scs jeunes compatriotes 
occuperont bientôt «les situa- 
lions fructueuses dans la 
puissante industrie canadienne 
des pâtes et papiers, industrie 
«pii est en constante progres­
sion. Les occasions de réussite qu’ofîre cette industrie sont 
plus avantageuses que jamais—et il en est de même dans 
les divers champs d’activité de notre magnifique pays.

Tout son temps, toute son habileté, 
M. Francoeur les a consacrés au plus 

grand bien des Trois-Rivières . . . 
l’ancienne et hère cité «le Lavlolette, 
d’oii partirent LaVérendrye, Nicolct, 

Rudisson, «les Groscillcr* et tant 
d'autres illustres voyageurs. Premier 

président «le la fameuse Société du 
Flambeau, il fut uus*i prévient «le lu 

Société Suint-Jean-Baptiste et «lu 
Syndicat d’initiative. Il est un 

membre très actif de la 
Commission scolaire.

PUBLIE PAR
/0

(ifin* tTune strie d'articles biographiques illustrant 
lu carrière de Canadien s •français bien connus dans 
le domaine du sciences, des arts ou de l industrie.)
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PNEUS B. F. Goodrich
"LES MEILLEURS A LA LONGUE" •*nP

GRANDES FETES LES 22, 29 ET 30 MAI

Programme religieux, sportif et pa­
geant historique — Grand'messe 
pontificale en plein air le 30 mai

Grâce à la bienveillance des RR. Frères Stanislas Lavoie, c.s.v., 
directeur, Paul Lefebvre, c.s.v., secrétaire du Comité du Centenaire, et à 
la collaboration de notre correspondant à Berthierville, nous pouvons, et 
ce nous est agréable de le faire, publier dans cette page quelques notes 
historiques et le programme des célébrations qui souligneront de façon 
grandiose le centenaire du Collège St-Joseph de Berthierville, dirigé par 
les Clercs de St-Viateur, dont nous avons célébré avec tant d éclat l'an 
dernier le centenaire de l'arrivée à Joliette au Canada.

Dans une entrevue avec le R. Frère Directeur de cette importante 
institution qu'est le Collège St-Joseph, nous avons appris bien des choses 
qui nous aideront à rédiger cette page en hommage aux Clercs de St- 
Viateur et au Collège St-Joseph. Nous le faisons avec plaisir conscients 
d'accomplir un devoir de reconnaissance envers une communauté dont 
les mérites sont au-dessus de tout eloge. Leurs oeuvres, à mesure que 
les années se passent apparaissent dans un éclat grandissant et attirent 
l'attention des esprits observateurs non seulement dans notre province, 
mais aussi à l'étranger. Ainsi, au moins 300 Franco-Américains — an­
ciens élèves du Collège St-Joseph — ne sont-ils pas attendus aux fêtes 
du Centenaire. Les hautes personnalités de notre monde ecclésiastique 
et laïque qui ont promis d'assister disent amplement d ailleurs la haute 
estime dont jouissent et le Collège centenaire et les Clercs de St-Viateur.

Un fait saillant ressort des prochaines fêtes. C'est que c'est I Ami­
cale des Anciens qui s'est chargée d organiser ces solennités, en signe de 
reconnaissance non équivoque envers l'Alma Mater. Un autre fait non 
moins important, c'est que ce sont les élèves du Collège qui ont construit 
le théâtre du pageant pendant leurs jours de congé et qui ont préparé 
toutes les décorations que les milliers de visiteurs pourront admirer sous 
peu. Ainsi la maison nous dit-on, est toute ornée de fleurs fabriquées 
par les elèves, autre preuve de l'attachement profond des élèves à la 
Maison qui les instruit avec tant de soin et de succès.

L'AMICALE DU COLLEGE 
ST-JOSEPH DE BERTHIERVILLE 

DEPASSE SON OBJECTIF 116%
ENCORE QUELQUES RAPPORTS A VENIR — SOUSCRIPTION TOU­

JOURS OUVERTE JUSQU'A LA CONSTRUCTION DU GYMNASE

L'Amicale des anciens du collège 
St-Joseph de Berthierville vient 
de terminer, en toute beauté, sa 
campagne de souscriptions en fa­
veur de la construction d'un gymna­
se. Après un mois de campagne ac­
tive, le Comité de souscriptions est 
heureux et fier d'annoncer le résu1- 
tat qui n'est pas final cependant, 
puisque nous avons encore quelques 
rapports qui ne nous sont pas encore 
parvenus. A date la souscripjtion

rapporte la jolie somme de $5,811.25 
et nous avons bonne espérance de 
recevoir encore un millier de dol­
lars d'ici quelques jours.

Ce splendide succès vous mérite 
des fé!icitations et des remercie­
ments. Vous avez répondu généreu- 

: semer* à l'appel de l'Amicale et vo­
tre bel esprit de coopération a été 

! la principale cause de ce beau ré* 
sultat.

Nous terminons cette campagne

Ça ravigote "toute la
a _ _ _ m

Programme des fêtes
• SAMEDI, LE 22 MAI 1948: JOURNEE DES ECOLIERS
10 h.30 a.m. GRAND'MESSE SOLENNELLE par le 'rès Révérend Père

Lucien Page, c.s.v., supérieur générai de la communauté. 
Chorale : Le Juvénat des Sts-Anges de Berthierville. Di­
recteur : le R. Frère P.-E. Bruneau, c.s.v 

' Prédicateur: Monsieur l'abbé Wilfrid Gc'vais, ancien élè­
ve, et cure de la paroisse St-Jean-Ba^;* te a Joliette.

• DINER CHAMPETRE . . .
2 h. 00 p.m. PARADE DES JEUNES à travers les ries de la ville.
3 h. 30 p.m. FESTIVAL SPORTIF : élimination entre es champions de

nos divers collèges.

• SOUPER CHAMPETRE . . .
8 h. 30 p.m. PAGEANT : theatre en plein air — Sketch — Musique —

350 figurants — Ballets — etc.

• SAMEDI, LE 29 MAI 1948: FETE DES ANCIENS
Arrivée des Anciens — Inscription.

h. 30 p.m. FESTIVAL SPORTIF, organisé par les Anciens, 
h. 00 p.m. PAGEANT. Les Anciens et le public sont invites .

DIMANCHE, LE 30 MAI 1948
h. 30 a.m. MESSE PONTIFICALE EN PLEIN AIR, Sen Excellence Mgr 

J.-A. Papineau, evèque de Joliette.
Chorale : Scolasticat St-Charles de J: iette et la Mané- 
canterie de l'Ecole St-Pierre de Jolieîîj.
Prédicateur : Monsieur le chanoine Ire ee Gervais, ancien 
eleve, et Principal de l'Ecole Normait de Joliette.

1 h. 00 p.m. BANQUET DES ANCIENS, à la salle c'etude.
5 h. 00 p.m. TIRAGE DE L'AUTOMOBILE. — Prix de présence.
6 h. 00 p.m. SOUPER INTIME dans le Cafétéria.

» LUNDI, LE 31 MAI, 1948: JOURNEE DU SOUVENIR.
9 h 00 a.m. SERVICE SOLENNEL dans la chapel e du Collège, pour

le repos de l ame des Anciens Supe eurs. Aumôniers, 
Professeurs, Bienfaiteurs et Elèves.

9 h. 00 p.m. PAGEANT — dernière représentation. — Tout le monde
est invité.
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Bon pour fous... 
bon pour Vous!

tr* %9 Mi

avec lu publication de tous les sous­
cripteurs, mais cela ne veut pas dire 
que la souscription est terminée. 
Vous pourrez toujours continuer à 
adresser vos dons a la Direction du 
Collège St-Joseph a Berthierville, 
qui les acceptera avec plaisir et 
reconnaissance. Cet appel est fait 
d ceux qui n'ont pas encore fait leur 
part ou bien a ceux qui voudraient 
augmenter leur don.

Que la population continue sa gé­
nérosité d l'endroit du collège, et 
tous, nous bénéficierons et serons 
fiers du beau gymnase que les Clercs 
de St-Viateur érigeront dans quel­
que temps.

Donc, UN GRAND MERCI à tous 
ceux qui ont contribué au grand suc­
cès de cette campagne.

Roland DOUCET.
* * *

$1,000.00: Ville de Berthier, Eddy 
Match Company Limited.

$500.00: Conseil de la Paroisse 
de Berthier, Fabrique de Berthier.

$200.00: G. Alphonse Daviault, 
Berthier Box & Lumber Ltd.

$100.00: M. le chanoine Philippe 
Roch, curé; Bureau Orientation Col­

lège Berthierville, Hôtel du Canada, 
Aldéric Lavallée, prop.; Le Manoir 
de Berthier, Albéric Tousignant, 
prop.; Alfred Mousseau; Imprimerie 
Bernard Enrg., Bernard Bourgeois, 
gérant; V.-N. Knitting Mills Ltd, Léo 
et Albert Viens, prop.; Biron Knitting 
Mills Ltd, Alfred R. Biron, président.

$50.00: J.-René Tessier; Dr Wilfrid 
Gendron,- Berthierville Automobile 
Ltée; Lucien Caron; Dr Lucien Hé- 
nault; les Chevaliers de Colomb; 
Hôtel Laroche Foucault; Willie Trot- 
tier, prop , J. Antonio Champoux; 
Mme Oscar Daviault; Me Armand 
Sylvestre, M.P.P,

$30.00: Elèves de l'Ecole St-Fran-
çois d'Assise.

$25.00: J.-Paul Fernet; Dr Emile 
Poitras; Hermas Massicotte,- Dr Gé- 
rald Gerva s; R. Adrien Gervais; 
Edouard Lafortune; Adrien Duchar- 
me,- Albert Bayeur,- les Filles d'Isa­
belle; Dr Paul Gervais; Lafontaine 
& Frère; Pr ope Ste-Marie; Camil­
le Ducharrr Gabriel Beausoleil; J.- 
Avila Boiv n Azellus Lavallée.

Un grand nombre d'autres sous­
criptions s'ajoutent à celles que nous 
venons de mentionner.

En 1848, l'année qui suivit l'ar­
rivée des Clercs de St-Viatcur au 
Canada, à la demande de M. le 
curé Régis Gagnon, trois Clercs de 
St-Viateur: les Frères Augustin Fay­
ard, Louis Vadeboncoeur et Ls Lan­
glois, arrivaient à Berthier en Haut 
(par opposition à Berthier en-Bas 
dans le comté de Bellechasse) pour 
assumer la direction de la petite 
académie des garçons, qui comptait 
déjà plus d'un demi-siècle d'existen­
ce puisqu'en 1790 elle était fréquen­
tée par 40 élèves et dirigée par M. 
Labadie. Les débuts furent pénibles, 
chargés d'épreuves, les religieux du­
rent quitter la place en 1851 pour 
n'y revenir qu'en 1862. Cette fois 
c'était pour y rester. Aujourd'hui, le 
grain de sénevé est devenu un grand 
arbre, le collège St-Joseph est une I 
des écoles supérieures les plus flo­
rissantes de la province de Québec,. 
un High School dont la renommée 
s'étend aux deux Amériques, avec 
ses quelques 330 élèves dont 110 
sont Franco-Américains.

Au cours de ces 100 années d'é­
ducation florissante et de progrès 
matériels, intellectuels et religieux, 
des noms flottent tels des étendards: 
l'immortel Frère Fayard, le Frère 
Ovide Marsolais, le Frère A. Levas­
seur ,1e Frère A. Charbonneau, le 
Frère Laperle, pour ne mentionner 
que ceux-là. Leur esprit religieux, 
leur amour du sacrifice, leur compé­
tence reconnue, leur pédagogie 
éprouvée en firent des éclaireurs, 
des iniateurs, des modèles vivants 
d'idéal et d'énergie pour les généra­
tions montantes. Le pageant histori­
que qui sera joué par les élèves 
dans un déploiement grandiose de 
350 figurants chantera la recon­
naissance des jeunes d'aujourd'hui 
à la mémoire de ces héros de l'édu-€ 
cation.

Ce siècle de progrès fut aussi mar­
qué par des améliorations matériel­
les, des agrandissements dont nous 
voulons bien signaler les principaux.

En 1882 l'école confiée aux C.S.V. 
s'avérant trop petite, la Fabrique de 
Berthier concéda un emplacement 
sur son terrain, la construction du 
collège fut décidée, elle se termina 
en 1884, et le nouvel établissement 
pouvait recevoir plus de 150 élèves. 
En 1907, une aile fut ajoutée au 
nord-ouest de la bâtisse. En 1912, 
une autre addition en symétrie avec 
l'aile de 1907. Et au cours des 25 
dernières années, pas de construc­
tions nouvelles essentielles mais que 
d'améliorations: couverture de la 
maison centrale, pose du mât et de 
la fameuse plume d'Anjou, un étage 
ajouté au couvent des soeurs, agran­
dissement de la cuisine et de la 
buanderie, construction d'une gale­
rie extérieure, transformation de la 
vieille glacière en chambre frigorifi­
que, construction d'un escalier de la 
porte d'entrée et donnant directe­
ment sur les chambres des profes­
seurs et sur les locaux des classes du 
troisième étage, aménagement de la 
spacieuse cour de récréation, de la 
tabagie-papeterie, pavillon du co­
mité des jeux, drainage de la cour 
et son agrandissement, éclairage 
électrique amélioré, pose d'un sys­
tème de gicleurs automatiques con­
tre les incendies, réfection des toi-

\ r.m

. >

Vérifiez si votre nom, dans 
l’annuaire ‘ \ pré­
sentement utilisé, est inscrit 
exactement de la façon voulue. 
Pour tous changements ou 
inscriptions additionnelles, 
veuillez téléphoner ou écrire a 
nos bureaux, aujourd'hui même.

le gérant, P.-E. BEAUCHAMP.

IA COMPAGNIE DE TÉLÉPHONE BELL DU CANADA

lein ce que j'ai toujours voulu !"

L’ÉVITEMENT CREVAISONS
... vous est maintenant offert par B. F. Goodrich
Enfin, vous pou Vf*/, vous proinriirr miii- asoir ù redoute*!* 1rs éclatements ni les crevaisons! 
Une nouvelle combinaison -riiMilininirlb.* de pneu et de chambre à air H. F. Goodrich 
vou* apporte un roulement plu* doux . . . un plus ^rand millage • • . plus fie protection 
contre les éclatements ... et avec cria, 1/E\ 1TEMENT DE CREVAISONS.

Le nouveau pneu B. F. Goodrich 
Silvertown est PLUS DURABLE QUE 

LES PNEUS D'AVANT-GUERRE!
17 il s tire normale df* la -rinrllr est r-é-p-a-r-l-i-e 
slir line semelle plus lurjp*, plus pluie, qui met 
plus de euoiilrhoiir sur la route. Vous obtenez, 
mie traction plus ferme sur la route ,.. donc un 
roulement et un freinage plus sflrs. Kl puis la 
eareasse et les flancs, plus forts de 35%, fournis­
sent une proteetion supplémentaire rentre les 
éclatements et permettent lin plu- gruml millage.

La nouvelle chambre à air B. F. 
Goodrich Seal-o-matic SCELLE LES 
CREVAISONS EN COURS DE ROUTE!
Cette nouvelle chambre à air de sûreté sensa­
tionnelle, qu'est la R. F. Goodrich Seal-o-nintic, 
scelle instantanément et pour de hou les r ré­
vulsons pendant ipie vous roules! C’est une 
exclusivité de B. F. Goodrich! Et les parois plus 
épaisses, plus fortes, de la Seal-o-matic amortis* 
sent les chocs • • • protègent vos pneus contre une 
défaillance prématurée et contre les éclatements.

Les pneus R. F. Goodrich Silvertown donnent plus tic millage et de sûreté avec des chambres à air 
ordinaires. I.u Seuho-iiiiilie peut servir dans tout pneu. Mais ensemble, ils constituent la parfaite 
combinaison de pneu et de chambre à air qui vous donne une protection contre les éclatements FJ.US 
l'évitement de crevaisons! Voyez votre dépositaire II, t\ Goodrich dés aujourd'hui!

fabricants dt posas, d accumulateur«, d'accessoires pour l'aala, de chaussures de caoutchouc, do produits
do caoutchouc pour l'Indastrla ot do Koroseal.

lottes, décoration de la chapelle, en- 
f.n, grande toilette de toute la mai­
son en 1947 avec construction du 
superbe cafétéria.

Ce s:èc!e de progrès fut assombri 
par des épreuves. Les oeuvres dura­
bles doivent passer par le creuset 
de la souffrance. Il y eut le problème 
qui au début obligea les religieux à 
quitter pour 11 ans. Il y eut celui du 
recrutement des élèves qui en 1896 
accusa une baisse tellement grar.de 
que la position fut jugée intenable. 
On redoubla H'^rHeur et de ferveur 
en adressant à saint Joseph une sup­
plique extraordinaire. La rentrée de 
septembre accusa une augmenta­
tion de 150 élèves sur celle de l'an­
née précédente.

Quant à l'enseignement, il alla 
de pair avec les besoins. Septembre 
1933 vit s'ouvrir la première classe 
de high school. Le cours primaire 
supérieur fut amélioré à mesure que 
les finances le permettaient. Des pro­
fesseurs furent envoyés aux études 
dans les Ecoles Normales secondai­
res, aux Universités canadiennes et 
américaines. En 1943, le High School j 
était affilié à l'Université d'Ottawa 
et a l'Université Catholique de Wa­
shington. Le Collège St-Joseph, 
pensionnat, renfermant deux cours 
primaires supérieurs atteint bien le 
but de sa fondation et répond aux 
besoins do la génération actuelle.

Enfin le Collège a depuis 1919 
son Amicale d'Anciens, très active, 
très attachée à l'Alma Mater, sa re­
vue le "Sillon", son centre d'Orien­
tation professionnelle, et les loisirs 
de ses élèves sont organisés à tout 
point de vue,- culture physique, corps 
de cadets, fanfare, sports d'été et 
d'hiver, tout ce qu'il faut pour for­
mer des eprps sains peur des esprits 
sains.

Avant tout et par-dessus tout, les 
Clercs de St-Viateur se sont efforcés 
de dispenser à leurs élèves une for­
mation re'igieuse intense. Les asso­
ciations do piété qui existent dans 
la maison de môme que les groupe­
ments jécistes et autres organismes 
de formation à l'Action catholique 
joints à un enseignement religieux 
solide en font foi. Léo FOREST.

— Le 9 mai, Jos. - Alpha - Albert 
enfant de M. et Mme Aurèle Vole s 
Marie-Anna Chevalier). Parrain: M. 

Alpha Allard; marraine: Gilberîe
Chevalier, oncle et tante de l'enfar t.

— Le 11 mai, Jean-Luc-Simon, en­
fant de M. et Mme Louis-Romain 
Guèvrcmont (Laurence Latour). Par 
rain; M. Evariste Guèvremont; mar­
raine Mario-Anne Paulhus, oncle et 
tante de l'enfant.

— Le 13 mai, Marie - Irène - Lu­
cette, enfant de M. et Mme Georges- 
Etienne Plante (Marie-Jeanne 
geron'. Parrain: Jérôme Gadoury,* 
marraine: Irène Bergeron, son épou­
se, oncle et tante de l'enfant.

Le 13 mai, Marie - Jeanne - 
Cécile, enfant do M. et Mme Gérard 
Chevalier (Annette Laforest). Parrain 
M. Joseph Plante; marraine: Jeannet­
te Laforest, son épouse, oncle et tan 
te de l'enfant.

Billets à
PRIX **

ST-IGNACE-
DÊ-LOYOLA

(D.N.C.) - BAPTEMES - Le 3 mai 
Marie - Agathe, enfanj de M. et 
Mme Lorenzo Godin (Valéda Latour) 
Parrain: M. Adolphe Latour,* marrai­
ne, son épouse Orise Valois, grands- 
parents de l'enfant.

Le 4 mai, Marie - Ginette - Ghis­
laine, enfant do M. et Mme Clérnont 
Latour (Esther St-Martin). Parrain: 
M. Joseph Ignace St-Martin,* marrai­
ne: Cécile St-Martin, grands-parents 
de l'enfant.

Billet simple plus 
un tiers pour 

l’aller et le retour
Aller: de midi, vendredi, 
le 21 mai, à 2 h. p.m., 
lundi, le 24 mai.

Rotour: pas plus tard que 
minuit, mardi, le 25 mai 
1948.

L'horaire cat A l'heure aolalrr.

Renseignements «uprAi dm 
agente du Pacifique 

Canadien
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